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PREFACE 



Je ne voudrais prendre la plume que pour remercter les 
editeurs de ce Ires precieux Catalogue du Musee de la 
Comedte-Fratifaise. lis ontfait, selon leur coutume, (Buvre 
d'art et de choix, et les curieux, un jour — el cejour est 
aujourd'hui — rechercheront avec empressement cette 
rarete bibliographique. 

Pour le Musee en lui-meme, tout a ete dit, et fort bien 
dit, avec beaucoup d' erudition et de goutj par M. Georges 
Monval. Notre excellent archiviste a resume^ en quelques 
pageSj tout ce qu'offrent d interessanl nos collections el 
conte soigneusement leur histoire. 

II apparlient d V administrateur general de faire^ a 
present, quelques rives. 

Le Musee dont on trouvera ici les richesses enumerees est 
certes des plus importanlSj mais il pourrait devenir plus 
vaste encore et plus riche. II lui suffirait d' avoir plus 
d'espace. 

Jai souvent souhaite — el reclami aupres de qui de droit — 
r agrandissement de ce Musee de la Comedie-Franfaise, 
qui serait, je suppose^ ouvert au public et offrirait, rassem" 
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bleeSf groupees avec methode, tant d'osuvres eparses quon 
choisirait partnt celles que nous sommes coniraints desus- 
pendre fa et la dans les couloirs^ dans les pieces etroiies 
oil travaillent les collaborateurs de V administration. Que 
si la Cour des Comptes, par exemple^ renaissail de ses 
mines, quel merveilleux local pour accrocher ces toiles, 
pour ce Musee choisi d'art dramatique! 

La biblioth^que de la Comedie contient aussi des r aretes 
admirableSy ne fut-ce que ce merveilleux Registre de La 
Grange qui, a lui seul, est une richesse. M. Paul Meurice 
ne me parlait-il point naguere du projet qu'il a de nous 
donner le manuscrit autographe rf'Hernani? Et Vceuvre de 
Victor Hugo ne serait-elle point, en quelque sorte, chez elle, 
en cette maison de Moliere oil elle fit, d son heure, revolu- 
tion? Pour le manuscrit i'Hernani, comme pour celui de 
Lorenzaccio, ne pourrait-on avoir des vitrines speciales, et 
ne faut-il pas un local digne de ces joyaux? Depuis bien 
des annees, avant mon entree a la Cdmedie, M. Got recla- 
mail contre Vamenagement d'une bibliotheque oil ces tre- 
sors — si haut loges — sont exposes a quelque incendie par- 
tieL Mais, encore un coup, la place nous manque. Nous 
etouffons dans ce monument pourtant si vaste. Les dons 
genereux des. amis de la Comedie-Franfaise nous enri- 
chissent, mais encombreront le logis si VEtat ne nous donne 
point Voccasion, la possibilite de doter en quelque sorte la 
ville de Paris d'un' nouveau Musee^ tout special etparticu- 
lidrement aitirant. 

fai tente d'obtenir cet agrandissement de notredomaine, 
qui serait a lafois si utile pour notre fonctionnement inte- 
rieur et si agreable au public, pouvant visiter, a de certains 
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jourSy cette galerie dramatique. Mais elle git toujours sous 
les herbes grandissanles^ la Cour des Comptes, et la place 

r 

nous est toujours mesuree. LEtat verra plus tard. Et la 
plethore continue a nous envahir. 

Faut'il nous en plaindre? Non pas. Tout arrive^ disait 
M. de Talleyrand. Tout se case et se place, a une heure 
donnee. Ce qui na pu itre fait jusqu'ici le sera quelque 
jour, sans doute : prochainement peut-etre. Dans tous les 
cas, je I'aurai desire, ce progres, je Vaurai rive,je Vaurai 
demande. 

Je ne passe jamais dans le couloir qui precede mon 
cabinet sans regarder le portrait de Talma par Eugene 
Delacroix, qui met dans la penombre sa belle tache rouge. 
Le portrait est-il ressemblant? Jen doute. Mais c'est un 
Delacroix, et — pour repeter ce que fai dit de notre trop- 
plein d'03uvres — il est la faisant antichambre. La toile 
cependant est digned' itre montree. UEtat nous reclama, un 
jour, pour le musee du Louvre lefameux Voltaire de Hou- 
don qui appartient, par legs authentique, aux Comediens 
Franfais, et feus toutes les peines du monde a f aire enten- 
dre a M. Castagnary, alors directeur des Beaux- Arts, que 
ce chef-d'oeuvre est la propriete mime de la Societe et que 
d'ailleurs il est plus vu, si je puis dire, au Foyer oil il est 
place quit le serait dans la froide salle de la Sculpture 
franfaise. 

Je le repute, ilfaudrait agrandir le Musee de la Comedie 
et le rendre accessible a lafoule. Onpourrait alors operer 
la un classement definitif. Ce classement existe en partie, 
du reste, et Ires logique. Les portraits d'auteurs drama- 
tiques sont, par exemple, reserves, soil a la salle du Comite 
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de lecture^ soil au foyer du public ^ continue par la galerie 
des busies. Leurs marbres se retrouvent aussi sur les esca- 
Hers. Les comedienSy au contraire, sont places au foyer 
des artistes et dans les couloirs qui le precedent. Ces divi- 
sions ne sont pas toujours rigoureusement observees, mais 
ce sont la les grandes lignes qui logiquetnent permettent 
de ranger les oeuvres d'art dans telle ou telle categorie. II 
peut y avoir parfois des hesitations et un peu d'arbitraire. 
Nous attendonSy par exemplCy le buste de La Grange de 
M. Eugene Guillaume pour le placer y coiffe de son feutre 
empenne et son Registre sous le braSy dans la salle du 
Comite; car ilfut Vdme memey le bon et inimitable serviteur 
de la Maison de Moliere. Mais peut-etre aussi pourrait-il, 
au foyer des artistes y fair e face au Maitre de la Maison. 
Et je ne parle pas des portraits qui ne sont pas encore 
accroches et qui mer iter aient pour tant d'etre vus : M. Worms 
dans Charles-Quint, M. Mounet-Sullyy la Sarah Bernhardt 
de Parrot y etc., etc. II en est du catalogue des oeuvres d*art 
comme de celui des oeuvres representees a la Coptedie : 
chaquejour apporte une nouveaute. 

Quoi qu'il en soity void un livre d'art qui restera comme 
un temoignage envers la ComediCy dont sera fort touchee 
la Comedie-Franfaise. La Maison de Moliere gardera aux 
auteurs et collaborateurs de cet ouvragCy qui est comme le 
bilan de ses richesses d'arty la plus profonde reconnais- 
sance. 

Et ce volume ne sera certes pas le moins precieux de 
notre chdre bibliothdque. 

Jules Claretie. 

// f^vrier i8i)'j , . 



COMeoIE-FRANCAISE 

SES BATIMENTS ET SES ARCHITECTES 

(1737-1897) 



U a paru naturel et int^ressant au Comit6 de la Societd de Propagation 
des Livres d'Art que le nouveau volume qu'ii 6dite, le Catalogue rat- 
sontU des oeuvres dont la reunion forme le Mus^e et les CollectioHS de 
la Com^die-Franfaise, f(it accompagne, comme tout catalogue de musie 
dans un Guide bien ordonnd, d'un petit plan des b^timents de la 
Comedie montrant, au principal ^tage, la juxtaposition des nombreuses 
pieces, grandes ou petites, renfermant les oeuvres ddcrites, et renvoyant 
de plus, k Taide des m^mes numdros, le visiteur ou le lecteur de la place 
que Toeuvre occupe en r^alite k la notice qui lui est consacr^e dans le 
catalogue. 

De 1^ le plan k la hauteur du premier 6tage de la Comedie-Franfaise 
reproduit au cours de cette note {Voir page xi), plan indiquant, entre 
autres pieces riches en belles ceuvres qui sont en m6me temps d'histo- 
riques souvenirs litt^raires, le Foyer public (iv), la Galerie des busies (v), 
le Foyer des Artistes (xiii), le.Cabinet de F Administrateur general (xxiu) 
et la Salle du Comite (xxv), ainsi que nombre de pieces moins impor- 
tantcs, galeries secondaires etjusqu'i des paliers d*escalier, lesquels, 
par les oeuvres d'art qui les d^corent sur les murs, dans toute encoignure 
ou sur tout trumeau, k toute place disponible enfin, font de la Comedie- 
Fran9aise un h6tel privil6gie entre tons pour les precieux temoins qu*il 
conserve de I'lconographie litteraire et the^trale de la France. 

Le Comiti de la Soci6t6 de Propagation des Livres d' Art a bien voulu 
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designer, pour annoter ce plan et rappeier les noms des principaux 
architectes des b^timents de la Comedie-Fran9aise, celui des arcbitectes, 
membres du Comitd, qui eut Tid^e de donner un tel complement, bien 
modeste, au nouveau yolume qu'edite la Society, et, tout en s'excusant 
de son insuffisance k remplir dignement une telle t^che, cet architecte 
pense que quelques-uns au moins, lecteurs du Catalogue ou familiers 
de la Maison de Moliere, lui sauront gr6 d*avoir 6voqu6 ainsi plus d'un 
siecle de souvenirs 6pars dans de nombreuz ouvrages et d^avoir donne 
comme un index graphiqueau Catalogue raisonne du Musee de la Com^die. 

Louis-Victor Louis, premier architecte de S. A. S. Mgr le due 
d'Orleans, fut, on le sait, I'auteur en 1787 des plans de la Salle de spec- 
tacle de la rue de Richelieu, qu'il fit construire sous le nom de ThHtre 
des VariiteSy qui fut inauguree le i5 mai 1790 sous celui de ThMtre du 
Palais-^oyaly et qui, appelie vers la fin de 1792 Th^dlre de la Ripu- 
blique, puis Thedtre-Francais, est d6sign6e de nos jours dans le monde 
eniier sous le nom de CotiUdie-Fraru;aise, 

Les deux petits plans reproduits plus loin {Voir page xiii) donnent, 
d'aprfes V Architectonographie des Thedtres de Paris par Alexis Donnet*, 
non une reduction des plans originaux de Louis, mais une rdduciion de 
ces plans avec les quelques legires modifications efFectu6es en 1799 
sous la direction de Jean-Charles-Alexandre Moreau, architecte et 
peintre de mirite, charg^ de la restauration du the&tre lors de la reunion 
des deux troupes de comediens fran9ais : ces plans ne diif&rent au reste 
des plans primitifs que par une faible augmentation de la profondeur de 
la sc^ne aux depens de la salle. 

Mais, quoique Toeuvre de Louis subsiste encore pour la plus grande 
partie, sauf cependant pour la decoration int^rieure, telle qu'elle fut 
congue dans ses grandes dispositions par cet artiste de g6nie, il doit 
6tre permis de transcrire ici sur cette oeuvre quelques lignes icrites 
en 1829 par Tun des successeurs de Louis dans la conduite des travaux 
du ThWtre-Fran9ais,parPiERRE-FRAN9ois-LEONARD Fontaine, unmaitre 

I. Texte iD-8«, atlas in-4% grav6 par Orguzzi. Paris, 1821, Didot. 



moderne, qui fut, lui aussi, architecte du Palais-Royal et du Th^^tre- 
Fran^ais, d'abord bous la Restauration pour le due d'Orl^ans, alors 
premier prince du sang, puis pour ce priuce devenu le roi Louis-Philippe., 
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I. E scalier d'honneur. 

!. Foyer public 

!. Galerie des Busies, 

I. Salle de npeclade. 

1. Arriire-loge du Chef de I1-:tat. 

:. Escalier de I'Admiaialralion. 

I. Palierdere^alier, 

1. Galerie allant au foyer des Aitisles, 

I. Foyer des Arlisles, 

'. Galerie allanC du foyer k la seine. 

'. Foyetdes travestiEsemenls. 

1. Galerie allant de la seine h la salle. 

1. Escalier des logea d'arlJGles. 

1. Antichambre des Secretaires. 

i. Cabinet du Secrilaireg£n£ral. 



XXII. Antichambre de rAdminisirateur ^i- 
ni>ral. 

XXIII. Cabinet de I'AdministraleuT tf«neraJ. 

XXIV. Antichanibre du Comitft. 
XXV. Salle du Comit*. 

XXXUI. Cabinet du Semainier. 

a. Ancienne Cbapelle. 

t, b, b. Parties teinties par des hachures, de- 
pendant aujourd'hui du Conseil d'Elat ou de la 
Cour dea Comptes el ayanl appanenu autrefois 
it la Comtdie-Fran^aise. 
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L'dloge fait par Fontaine de I'oeuvre de Louis oflfre d*autant plus 
d'intirtt qu'il ddcile dans cette oeuvre un progris r^el sur tout ce qui 
se faisait alors en fait de construction de thddtre et qu'il signale des ame- 
liorations toujours appr6ci6es et m6me impos^es de nos jours pour ce 
genre d'ddifices : 

« Louis, qui fut un des premiers k mettre en usage le mode des char- 
pentes en fer, et qui Temploya avec un grand succ&s dans les autres 
parties du Palais, avait ddploye dans la construction du th^&tre toutes 
les ressources d'un savoir profond et Tadresse d'un homme habile. Le 
comble, la voAte, les planchers, les supports des loges et leurs appuis 
^taient en fer et en pots arranges avec des combinaisons admirables. 
Des escaliers en pierre, larges, commodes, faciles et d'une 16g&reti 
remarquable, occupaient k peine Tespace des escaliers ordinaires. Le 
terrain donne 6tait fort ^troit, mais, menage avec art, il avait suffi k tout. 
Jamais, en aucun lieu, dans un aussi petit espace, on n'avait su trouver 
une salle de spectacle plus compl^tement pourvue de tous ses besoins. 
Belle ouverture d'avant-sc^ne, grandeur de th^Atre suffisante, distribu- 
tion, arrangement de loges commode, corridors spacieux^ ddgagements 
nombreux, abords convenables, solidit6 k toute 6preuye, sans soutiens 
apparents, tout 6tait digne de remarque dans cet edifice'... » qui, d*apr&s 
Fontaine, coftta trois millions de fracics. 

Fontaine, de son cdte, eut, pendant pres de quarante annees^ comme 
architecte des biitiments de la couroane et du roi Louis-Philippe, k 
restaurer plus d'une fois en detail Tint^rieur du Th6dtre-Fran9ais et, 
en 1840, k modifier la decoration de la salle avec Taide de Cic^ri, un 
maitre decorateur; mais lesgrandeslignes, tant int^rieures qu*ext6rieures, 
du bel 6difice dt k Louis, furent toujours respect^es : le style m£me, 
noble et 61ev6, des piices du repertoire, imposant une sorte d'allure 
noble et quelque peu pompeuse, hero'i'que m6me^ au cadre dans lequel 
elles 6taient representees. 

En 1847, lors de la retraite definitive de Fontaine — du pire Fontaine 
comme on Tappelait, car il avait alors quatre-vingt-cinq ans — Louis- 

I. Ch. Marionneau, Victor Louis, in-8% Bordeaux, 1881, Gounouilhou. 



Charles-Theodore Cbarpentier, bien connu par la construction de 
plusieurs salles de spectacle, fut nommi architecte da Th6dtre-Fran9ai3 
et proc^da k quelques travaux de restauration int^rieure jusqu'en 1849, 
ipoque oil Pierre-Prosper Chabrol fut charge, comme architecte du 




.- THtATRE-FRANpAIS DE 1790 A 1867. 

(D'apris A 



Palais-Royal, d'abord de I'eDtretieD, puts, quelques anndes plus tard, de 
fort importants agrandissements du th^Atre, agrandissements que, mienz 
qu'une simple description, peut faire concevoir la comparaison du plan 
actuel du thidtre donai plus haut, page xi, avec le plan primitif dA i 
Victor Louis', (Voir ci-dessus, mime page.) 

A la suite de cea agrandissements, I'ancien foyer devenu le Grand 
Foyer public (iv) {Voir plus haut, page xi) a presque doubli d'impor- 
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tance; un Grand Escalier cthonneur (iii) a 6t6 cr6e avec, k rez-de- 
chaussie, un spacieux vestibule sur la rue Saint-Honori, et si le cafe du 
th^^tre, une importante maison de librairie sp^ciale et le concierge ainsi 
que Tentrie des artistes et les dependances de radministration occupent 
k rez-de-chau8see toute cette partie des b^timeots neufs, en revanche, 
aux divers etages 8up6rieurs, des locaux en fa9ade sur la rue Saint-Honor6 
ou eclairis sur deux cours int^rieures donnent aujourd*hui k la Comddie- 
Fran9aise une partie des dependances qui, autrefois, dtaient logdes 
trop k r^troit et comprennent notamment, sur la rue Saint-Honor^, la 
Salle du ComiU (xxv) et son Antichambre (xxiv), le Cabinet de VAdmi^ 
nistrateur giniral (xxiii) et son Antichambre (xxii), le Cabinet du 
Secretaire du Comity (xx) et le Cabinet du Secretaire giniral (xix) avec 
leur Antichambre (xviii), le Foyer des Artistes (xiii) et la Galerie y 
conduisant (xii), enfin le Foyer des travestissements (xv), partie de la 
Galerie conduisant du Foyer des Artistes a la Seine (xiv) et divers ser- 
vices accessoires. 

Quant au style de la fafade et k la decoration intdrieure de ces nou- 
velles et importantes parties de la Comedie-Fran9aise, tout en ddcelant 
la note personnelle du talent de leur auteur. Prosper Chabrol, elles ont 
4e grand mdrite d'etre en parfaite harmonie avec le sentiment general de 
la partie du Palais-Royal k laquelle elles sont juxtaposees, et, k quatre- 
vingts annees de distance, elles ont augment^ et compldtd Toeuvre de 
Louis sans y apporter la moindre note disparate et sans y causer la 
moindre monotonie. 

M. W1LBROD-FRAN901S Chabrol devint, en 1876, lors de la mort de 
son pfere, architecte du Palais-Royal et du The^tre-Fran9ais, et pendant 
dix-sept annies, jusqu'i sa retraite volontaire en 1892, epoque a laquelle 
il fut remplace par M. Julien Guadet, Tarchitecte actuel, M. Wilbrod 
Chabrol marqua son passage par d'importants travaux d*amenagement et 
de reparation dans la salle et dans ses dependances. 

Mais M. Wilbrod Chabrol et M. Julien Guadet sont tous deux en pleine 
maturity de talent, et Ton comprendra sans peine que cette note se termine 
par une prompte et brfeve enumeration des travaux que ces architectes 
ont dirigds k la Com6die-Fran<;aise. travaux releves sur les carnets d'un 



— XV — 

de leurs coUaborateurs, Tinspecteur du service des b&timents du Palais- 
Royal, M. E. DUPlfezARD. 

Cest k M. W. Chabrol que sont dus, lors de la restauration de la Salle 
en 1879, la creation de nouvelles baignoires k salon derriere le parterre, 
le renouvellement du mobilier, la substitution, k un plafond de Barrias 
posd en ]858 et tout enfume par le gaz, dela composition actuelle de 
M. Mazerolle, enfin le nouveau rideau d'avant-scine peint par MM. Rube 
et Chaperon. 

Puis, de 1880 a 1884, Tinstallation d'un service d'eau k toute pression 
comprenant plus de quarante postes de secours et compl6te par un service 
dit de grand secours , permettant, k Taide de douze d^versoirs places kl3i 
partie sup6rieure de la sc&ne,d'inonder cette seine presque instantanement. 

De 1 885 date la mise en place du nouveau plafond du Grand Foyer 
public (iv), oeuvre de M. Guillaume Dubufe, et de 1887, k la suite de 
rincendiederOp6ra-Comique, datent d'importants travaux de toute nature 
r^clamds par I'Administrateur general, M. Jules Clarede, et dont, sans 
attendre un vote de credit des Chambres, la Caisse de la Com6die avan^a 
en partie la d^pense, travaux consistant surtout en Tetablissement du 
rideau de fer plein destin^ k fermer Touverture de la seine, dans Tiso- 
lement plus complet de la scene de la saUe, dans la multiplication et 
rilargissement des issues de cette derniire et enfin, un pen plus pris de 
nous, dans la substitution complete de Teclairage ilectrique k I'eclairage 
au gaz, toutes mesures assurant au plus haut point la sicuriti des specta- 
teurs et des ardstes de la Comidie-Fran^aise. 

De son c6te, M. Guadet dut, dis son entrie en fonctions en 1898, 
faire proceder k une restauration complete de la Salle et de ses depen- 
dances ; donner le dessin de Pappareil etudie en vue de Ticlairage elec- 
trique qui remplace Tancien lustre k gaz ; faire de la suite de corridors 
(xvi et xiv) ( Voir plus hauty page xi) allant de la salle k la seine et ser- 
vant de passage aux priviligies admis au Foyer des Artistes (xiii), une 
Galerie decoree d'oeuvres d'art; installer des monte-charges mus par 
r^lectriciti permettant la manoeuvre des decors, et enfin etablir, pour 
toute la partie de la seine et de ses dependances, un systeme de chauf- 
fage k vapeur a basse pression diminuant encore les chances d'incendie. 
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Ce sont certes Ik des travaux des plus utiles, mais presque ignores du 
public, tandis que toutes les personnes qui ont pu assister k la repr^- 
sentation de gala donnde le 7 octobre 1896 au Thddtre-Fran9ai8 en 
rhonneur de LL. MM. II. TEmpereur et I'lmp^ratrice de Russie ont 
admird le talent et le goftt d6ploy6s k cette occasion par M. Guadet pour 
orner la salle et ses abords, crder une loge pour les souverains de 
plain-pied avec la Galerie des Bustes (v) et obtenir, pendant cette repre- 
sentation de quelques heures et sans interrompre le service rdgulier du 
Th6toe, des effets ddcoratifs qui ont regu Tapprobation unanime du 
public le plus difficile de TUnivers. 

Charles Lucas. 



3 1 Janvier 1897. 
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MUSEE DE LA COMEDIE FBAHCAISE. 
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INTRODUCTION 



D 'ordinaire, on ne doit parler que des choses que Ton 
connait bien, et j'avoue que je ne suis pas grand expert en 
peinture. Je me console en pensant que tel qui a c fait » plu- 
sieurs Salons ne s'y connait pas davantage, et qu'aux yeux 
des gens du metier tous les soi-disant critiques d'art se 
valent k tr6s peu pres. 

C'est d'ailleurs a I'archiviste qu'une amitie precieuse et 
indulgente a fait appel en cette circonstance pour dresser 
I'inventaire historique d'une importante partie des Archives 
du Th6lltre-Fran9ais, collection de statues, bustes, tableaux, 
dessins, estampes, medailles et autres objets d'art ou de 
curiosite, designee sous le nom de « Musee de la Come- 
die » et qui, dans une Iconographie generate du Thedtre, 
occuperait certes le premier rang. 

Tout le monde a entendu parler de ce Musee : peu le con- 
naissent. Si Tincomparable galerie de bustes signes Le 
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Moyne, Houdon, Caffieri, Pajou, etc., est journellement 
admiree du public, il n'en est malheureusement pas de m^me 
des trois cents tableaux disperses aux quatre coins de Tedi- 
fice, j usque dans des couloirs, des cabinets peu ou point 
6clair6s,et mfirae des armoires. Le visiteur n'a pas acces dans 
les trente locaux differents ou, depuis un si^cle et demi, sont 
venus se juxtaposer plus de cinq cents num^ros d'in6gale 
valeur, mais dont chacun represente une page de Thistoire 
de la grande Maison : souvent oeuvre d'art, document 
toujours. 

Le doyen du Musee est sans contredit le venerable fauteuil 
du Malade imaginaire^ dans lequel, le 17 fevrier 1673, Mo- 
liere-Argan ressentit la premiere atteinte du mal qui devait 
I'emporter le soir mdme. On conserva pieusement ce meuble 
historique dans la salle des Assemblees, et Ton raconte 
que le celebre Baron aimait k s'y asseoir pour parler de 
son Maitre, se decouvrant chaque fois qu'il pronon9ait son 
nom. 

II est probable que, de son temps, les com^diens poss6- 
daient d6ja un portrait de Moli^re, peut-etre le Mignard en 
empereur romain ; mais il faut regretter que la fille du grand 
homme, Mme de Montalant, decedee sans enfants, n'ait pas 
songe i l^guer k la Comedie le portrait peint qu'elle conser- 
vait en sa maison d'Argenteuil cinquante ans apres la mort 
de son pfere', ainsi que le petit tableau de VEcole des maris ^ 
qu'elle avait herit^s de lui. 



I. Ce portrait passa, quatre ans avant la mort de M. de Montalant (1738), 
au Secretaire de rAcademie de peinture, Dubois de Saint-Gelais, mort le 
23 avril 1737, a Cires-les-Mello, en Beauvoisis. 
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II faut attendre le testament de Mile Duclos (1743) pour 
entendre parler d'un portrait destine k la Comedie. Encore 
ne fut-il pas, comme I'ont admis un peu legerement 
MM. Delorme et Chabrol, offert aprfes la mort de la trage- 
dienne, arrivee en 1748. Remarquons que cette hello Ariane 
de Largilliere, qui de tout temps eiit passe pour une des 
perles de la collection, ne figure dans aucun des premiers 
inventaires, et qu'il n'en est pas fait mention dans les regis- 
tresavant aoiit i8i5. Dreuxdu Radier dit, du reste, Tavoir 
vue dans le cabinet de Titon du Tillet vers 1760. C'est 
Lemazurier, un de mes pr^decesseurs aux Archives et au 
Comite, qui eut Thonneur de faire entrer ce chef-d'oeuvre k 
la Comedie*, 

En 1760, les com^diens s'avisferent qu'ils n'avaient pas 
rimage du t P6re de la Tragedie > : 

« Le lundi 21 juillet, la lroi\pe assemblee a decide d'achep- 
ter les portraits de Messieurs Pierre et Thomas Corneilley 
et les semainers ont donne Tordre en consequence au siuer 
Baron, leur caissier. 

« De Bonneval, i*' semainier^ 
« Brizard» 2* semainier. » 



I. Le jeudi 10 aoDt i8i5, le Coniit6 c autorise son secretaire d faire voir et 
estimer par grens experts et k ce connaisseurs un portrait #n grand de Mile Du- 
clos que Von dit itre de Largilliere^ et k Tacqu^rir pour la Comddie s'il est 
jug^ lui convenir. 

« P. Thenard. De Vigny. S* Prix. 
€ Mars. Thenard mere. Fleury. Damas. > 

Et aussit6t Lemazurier Tacquiert de M. Adam, marchand de tableaux, pour 
la somme de 80 francs ! 
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Ces portraits, payes i5o livres i Mme veuve Allais, ne 
satisfirent pas Caffieri; car, en 1777, le sculpteur ofFrit a la 
Com^die deux bonnes copies de Pierre et de Thomas, 
d'apr^s Le Brun et Jouvenet. 

Caffieri, collectionneur, devait s'int6resser particuliere- 
ment au Musee de la Comedie, dont on pent dire qu'il fut, 
avec Lekain, le veritable cr^ateur : 

€ On vous a donne il y a quelques annees — ecrivait-il 
aux comediens — un portrait peint de P. Corneille, quon 
sail nitre pas le sien. J'ai cru vous obliger en vous presen- 
tant une copie fidele du veritable portrait de ce grand poete. 
Votre foyer sera desormais le depot des portraits de ceux 
qui ont illustre la scene; mais ils ne deviendront interessants 
qu'autant qu'ils seront ressemblants. • 

Le moment semblait bien choisi pour executer ce projet : 
la salle de la rue des Fosses mena9ait ruine, et les come- 
diens venaient, en attendant la construction d'un nouveau 
theatre, d'etre transferes provisoirement a la salle des Tui- 
leries. 

La Comedie-Fran9aise allait enfin avoir un monument 

digne d'elle, eleve pour elle sur les jardins de Tancien h6tel 
de Conde : quelle occasion d'y placer les images des pontes 
qui avaient forme et enrichi son repertoire ! 

L'auteur de la Melromanie venait de mourir, un siecle 
apres Moliere pour lequel Lekain reclamait une statue. 

Caffieri fit ofi'rir aux comediens, par son ami de Belloy, 
d'ex^cuter en marbre le buste de Piron, qu'il avail fait, dix 
ans plus tot, d'apres nature. Les comediens accepterent, et 
Piron fut le premier auteur qui eut son buste au foyer de la 
Comedie. 
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L'artiste estimait son oeuvre 3ooo livres : c'etait juste- 
ment le prix d'une entree a vie au TheAtre-Fran9ais, et il 
fut etabli desormais que le don d'uA buste en marbre don- 
nerait droit aux grandes entries. 

Je ne puis mieux faire ici que de renvoyer au bel ouvrage 
de M. J. -J. GuifFrey, les Caf fieri, qui a publi6 toute la 
correspondance du sculpteur conservee aux archives du 
theatre. On y verra notre Caffieri, artiste de haute valeur 
raais assez vilain homme, trfes soucieux de produire et d'en- 
richir la galerie des auteurs, mais encore plus preoccupe 
d'evincer ou tout au moins de devancer son rival Houdon. 
Ce dernier prepare un buste de Voltaire : Caffieri envoie 
aux comediens le Voltaire de son maltre J.-B. Le Moyne. 
Houdon donne son merveilleux Molidre : Caffieri fera non 
seulement le buste du grand homme, mais une statue colos- 
sale. Houdon expose son /.-/• Rousseau : Caffieri ofFre au 
theatre celui de Le Moyne, II fera Rotrou, les deux Cor- 
neille, de Belloy et d'autres, avant qu'on ait pu les demarider 
k Houdon. C'est, chez lui, comme une id^e fixe. 

Qu'importe! Telan est donne : d'Huez, Boizot, Pajou, Ber- 
ruer, Foucou, travaillent pour la Comedie, qui va posseder 
une galerie sans rivale, dont la perte laisserait une lacune 
irreparable dans I'histoire de la sculpture fran9^ise au 
XVIII* si^cle. 

En 1777, Caffieri a fait le buste de Pierre Corneille d'apr^s 
le portrait peint par Le Brun. 

Houdon ne veut pas rester en arri^re : il repond, Tannee 
suivante, par un buste de Moli^re inspire de Mignard, bien- 
t6t suivi de celui de Voltaire, d'apres nature. 

La mfeme annee, d'Huez livre son Crebillon. 
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En 1779, Caffieri offre les terres cuites de La Fontaine et 
de Quinault; Foucou et Boizot, les marbres de Regnard et 
de Racine. 

Puis viennent le Dufresny de Pajou et le Destouches de 
Berruer (1781), si bien qu'avant de faire leurs adieux aux 
Tuileries, c'est-^-dire en moins de huit ann^es, les comediens 
poss^dent deja dix bustes de premier ordre, qui ne seront 
pas depasses au bout de plus d'un si^cle, et auxquels va 
s'adjoindre Tincomparable statue de Voltaire pour I'inaugu- 
ration de leur nouvelle salle. 

Deux mois avant Touverture, les dix bustes 6taient dem6- 
nages, et faisaient le plus bel ornement de Tedifice, qu'on 
visitaitd^ja avec curiosite*. 

Successivement vinrent s'y ajouter le Dancourt de Foucou 
(1782) et cinq nouveaux bustes de Caffieri: Rotrou (1783), 
Thomas Corneille et La Chauss^e (1785), J.-B. Rousseau 
(1787) et de Belloy (1792). 

Ce dernier cl6t la serie des chefs-d'oeuvre qui consti- 
tuaient il y a cent ans tout le Musee de la Comedie : 16 bustes 
(dont 9 de Caffieri) et la statue de Houdon, plus une dizaine 
de portraits, dont Moli^re, achate i5oo livres en 1771. 

L'inventaire n'etait pas long a dresser, et jusqu'en 1878 il 
n'y a pas eu de catalogue des richesses d'art de la Comedie : 
on ne peut donner ce nom ni a la liste des bustes imprimee 
en 1780 dans VAbrege de Vhistoire du Theitre-Franfais^ 

I. « M. Bellot (le caissier) payera k Rollet la somme de 40 livres pour Texpor- 
tation des bustes du foyer de la Coin6die-Fran9aise k la Salle Neuve, faubourg 
Saint-Germain. 

c A Paris, le 6 f^vrier 1782. 

c COURVILLE FlEURY 

c Semainiers. » 
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par le chevalier de Mouhy*, ni aux inventaires sommaires 
de i8i5, de 1837 ^t de 1845. 

II est bien regrettable que les comediens n'aient pas eu 
plus t6t ridee de profiter de leurs relations constantes avec 
les artistes pour former leurs collections. Sans remonter k 
Tamiti^ qui unissait Moliere et Mignard, Baron et les Coypel, 
rappelons que Mile Gautier, la tragedienne qui mourut 
Carmelite, peignait en miniature, que Brizard et Bellecour 
avaient 6te peintres avant d'etre acteurs, que Louis David et 
Talma poursuivirent, chacun dans son art, la m6me r^forme, 
et que, depuis Boucher, les artistes de marque ont eu leurs 
entries k la Comedie, qui leur a souvent fourni I'inspiration 
et le module : 

Coypel, Tournieres, Antoine, Moreau le jeune, Vincent, 
David, Meynier, Lagren^e, Gerard, Guerin, Amaury-Duval, 
Ingres, Heim, Eugene Delacroix, auraient volontiers pay6 
d'un souvenir Thospitalit^ qu'ils avaient re^ue aux repre- 
sentations des chefs-d'oeuvre et dans ce foyer que la 
baronne d'Oberkirch regardait, d^s 1786, comme « le 
meilleur salon de Paris >. 

Ce ne fut cependant que sous Louis-Philippe, au milieu 
des pr^paratifs du Mus^e de Versailles et de la souscription 
pour la statue de Moliere, qu'on songea k tirer parti des 
bonnes volont^s amies. 

Le Moniieur universel du 8 decembre i835 annon9ait la 
fondation, au foyer du Th^atre-Fran^ais, d'un Mus6e Mo- 
liere ! 

Un grand nombre d'artistes, et notamment Paul Dela- 

I. Tome III, p. 3i6il3i9. 



8 INTRODUCTION 

roche. Decamps,', Grandville*, Johannot*, Roqueplan', De- 
veria*, Rooert-Fleury, Boulanger*, s'etaient empresses de 
promettre a cette oeuvre le tribut de leurs talents. Ce projet 
ne s'est malheureusement pas realise. 

Le directeur etait alors M. Jouslin de la Salle, qui, 
dans ses Souvenirs dramatiques, confirrae le fait en ces 
termes : 

€ Parmi les hommes que le foyer me rappelle, il faut 
compter Horace Vernet', Decamps, Paul Delaroche, Robert- 
Fleury, Camille Roqueplan, Gavarni, et d'autres peintres 
encore\ qui avaient voulu s'associer i la gloire deMoli^re; 
car c'est k cette epoque que j'eus le projet de r^aliser la 
pensee de M. de Saint-Albin, oubliee depuis longtemps, 
d'elever un monument k Moliere sur une des places publi- 
ques de Paris, et de fonder en mSme temps au theatre un 
Musee de tableaux representant les principales scenes des 
chefs-d'oeuvre de I'auteurdu Tartuffe^. • 



1 . Grandville, petit-fils de com6diens, a commence une illustration de Molifere, 
k la demande d'Achille Ricourt, directeur de V Artiste. Rappelons sp^ciale- 
ment son Manage for ci et son M^decin malgri lui (i836), son Bourgeois 
gentilhomme (1844) et son Malade imaginaire. 

2. On connait le Moliere de Tony Johannot, 2 vol. in-8'. Paulin, i835. 

3. Roqueplan a peint un tableau des Fetnmes savantes, 

4. Dev^ria a dessin^, d'apres Van der Meulen, les costumes de la reprise de 
Don Juan (1847) ; ils ont 6t6 reproduits par V Illustration du 28 Janvier 1847. 

5 Louis Boulanger a fait pour V Artiste un M^decin malgri lui, lithographic 
par deFrey(i836). 

6. Horace Vernet a illustr6 le Moliere de Desoer-Auger. 

7. Notamment TheophileFragonard, qui aex6cut6 pour la lithographie de 
nombreuses scenes de Molifere et expose, au Salon de i835, le Malade imagi- 
naire en costumes de la RCgence. (Voir notre n* io5.) 

8. Revue frangaise du 1" Janvier i858, n' 106, p. 445. 

R6voqu6 en Janvier 1837, k la suite d'une maiheureuse affaire de billets 
vendus, Jouslin fut remplac6 par Vedel : I'ancien souffleur et caissier ne 
donna pas suile au projet du Mus6e-Moli6re. 



/. 







15. - ALEXANDUE DUMAS, par CHAl'C. 
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Si la Com6die ne s'enrichit pas a cette ^poque de tableaux 
inspires par I'oeuvre de Moli^re, Tannonce du moins porta 
ses fruits : les propositions, les dons mSme affluerent des 
lors d'une manifere inusitee. M. Jouslin negligea raalheureu- 
sement une occasion unique : en decembre i835, Am^dee 
de Bast, r^dactcur du CorsairCy lui signalait une s6rie de 
petites peintures representant les scenes principales de 
quelques comedies de Moli6re, de Regnard et de Destouches, 
qui ornaient une salle du cafe Pillon, situe sur le boulevard 
Beaumarchais, au coin de la rue du Pas-de-la-Mule. Elles 
avaient ete vendues revolutionnairement lors du pillage du 
chateau de Sceaux, appartenant au due de Penthi^vre. Le 
vieux Pillon, qui les avait achetees k vil prix en 1793, ne 
demandait qu'a les troquer contre des glaces. M. Jouslin, 
lui, voulait faire c illustrer Moli^re uniquement par les 
premiers artistes de Tepoque actuelle »*; il ne donna pas 
suite k cette affaire, et le successeur du pere Pillon les c6da 
k un amateur aux mfiraes conditions. 

En revanche, M. Opigez faisait hommage i la Com^die 
du portrait de Diderot au pastel'; Regnier decouvrait k Sens 
le precieux Tableau des Farceurs qu'il fit donner au theatre 
(1839). tieffroy, le peintre-comedien, groupa sur une mfime 

1 . Leitre k de Bast du 27 decembre i835 (Archives de la Com6die, Nouv, Acq,), 

2. Voir la lettre de M. J. Opigez, du 4 mai i838, dans laquelle il dit que 
c tous les amis des arts et de la litt^rature ont applaudi avec enthousiasme k 
la noble pensee qui a pr^sid6 k la formation de la galerie de portraits d'auteurs 
et d'acteurs c6l^bres expos6e dans les foyers de la Com^die-Fran^aise. Le 
monument 61ey^ k la gloire de ceux qui ont illustr^ notre sc^ne nationale ne 
pent rester incomplet, et votre amour de I'art fait esp6rer que bientOt il ne 
manquera k la collection aucune copie de nos grands hommes. Je forme des 
voeux pour que les possesseurs de portraits comprentlent la grande pensee 
qui vous a fait fonder cette galerie nationale, et vous aident completer un 
monument qui se rattachera k la gloire du Th^Atre-Fran^ais. > 



10 INTRODUCTION 

toile tous ses co-societaires de 1840 ; de norabreux portraits 
furent donnas ou acquis, et, lorsque apr^s la Revolution de 
1848 M. Ars^ne Houssaye fut nomme administrateur de la 
Comedie-Fran9aise, Thistorien de la peinture et le critique 
d'art trouva une collection d6ji importante, qu'il s'eflFor^a 
de completer par d'intelligentes commandes faites k ses 
amis Chaplin, Muller, Faustin-Besson, Lehmann, Giraud, 
Mme O'Connel, etc. 

Que n'avait-on, d6s cette 6poque, consigne dans un livre 
special tous les details relatifs k chaque article du Musee! 
Fautede catalogue, certaines toiles sont restees sans attri- 
bution precise, sans date, sans indication de provenance, 
et il est bien difficile aujourd'hui de concilier les souve- 
nirs souvent contradictoires des rares survivants de cette 
6poque. 

Mais mieux vaut tard que jamais. En 1874, un de mes 
anciens camarades du lyc^e Saint-Louis, Rene Delorme, 
plus connu comme journaliste et romancier sous le pseudo- 
nyme de Saint-Juirs, avait public en feuilleton, dans le SotV, 
une serie de promenades k travers les foyers de la Comedie. 

11 eut rid^e de les r^unir en volume, et d'y joindre le cata- 
logue des difF6rents objets dont il avait parle qk et \k. II 
n'employa pas moins de quatre annees k ce travail', pour 
lequel MM. Regnier, Guilloire et L6on Guillard lui four- 
nirent de precieux renseignements. Son livre 6tait sous 
presse lorsque, en avril 1878, j'eus Thonneur de succ6der k 
ce dernier aux Archives de la Comedie. Delorme me com- 
muniqua ses ^preuves, et je pus rectifier ou completer k la 

I. Voir la page ix de sa Preface. 
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h^te un certain nombre d'articles. Si done on trouve iei 
quelques reminiseences du Musee de la Comedie-Fran- 
fatse\ qu'on veuille bien ne m'aceuser que d'avoir a repris 
mon bien *, comme disait Moli6re, — ou plut6t le bien de 
la Com6die. 

Presque au mdme instant, M. Wilbrod Chabrol, architecte 
du gouvernement, consacrait au m^me catalogue une dou- 
zaine de pages de son excellent travail sur le Palais-Royal et 
le Theatre-Fran9ais, publie dans YInventaire des richesses 
d'art de la France^. 

Depuis lors, M. Got a ecrit sur le foyer de la Com6die une 
causerie anecdotique pour la Gazette des Beaux-Arts du 
I*' ao£kt 1886, et M. Roger Peyre un article critique dans 
le Correspondant du 10 d^cembre 1894'. C'est, je crois, 
tout ce qui merite d'etre cite sur la matifere. 

Avec quelque soin qu'aient ete faits les catalogues de 
MM. Delorme et Chabrol (je n'ai pas besoin d'insister sur la 
competence speciale de ce dernier, ancien pensionnaire de 
la Villa M^dicis a Rome et collectionneur passionne), on y 
trouve — comme on trouvera dans le n6tre — quelques 
erreurs, des inadvertances, des fautes typographiques, des 
attributions douteuses, des lacunes inevitables. 

Le Musee de Delorme comprenait 339 numeros, le cata- 
logue de M. Chabrol 198 seulement. Le n6tre arrive au 
chifFre de 5 12. Depuis dix-huit ans, de nouveaux dons ou 
de r^centes acquisitions ont enrichi notre tr^sor, qui jouit 



1. Un vol in-40 de ai5 p. Paris, Ollendorff, novembre 1878. — Les Caffieri, de 
M. Guiffrey, avaient paru Tannic pr6c6dente. 

2. Paris, Plon, 1879, gr^. in-8* k deux colonnes. 

3. II existe un tirage in part : les Galeries cHibreSy n* V, in-8* de 29 p. 
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d'une reputation europ6enne, et qui ne pourra la meriter 
complfetement que le jour oil on lui aura ouvert un logis 
convenable. 

Le Mus^e id6al serait celui qu'on aurait m^thodiquement 
form6 de toutes pieces, fonde d'origine sur un emplacement 
vaste et baign6 de lumi^re (j'ai ose rfever les ruines des 
Tuileries), puis accru au jour le jour, recueillant, parordre 
de reception, le portrait de chaque societaire execute par un 
maitre sur des dimensions prescrites,|[et toujours dans un 
costume de r61e favori*. 

C'est malheureusement le hasard, et parfois le caprice, 
qui a preside k la formation du Mus6e : Tun et Tautre expli- 
quent bien des lacunes, des redites et des anomalies. 

Pourquoi, par exemple, dans la galerie des auteurs, les 
bustes de Rosier, de Casimir Bonjour, d'Auguste Maquet, 
de Gozlan? pourquoi pas ceux de Lemercier*, de Soumet, 
de MallefiUe, d' Octave Feuillet? 

Et, si Ton passe aux interpr^tes, croirait-on que la 
Comedie, qui compte huit ou dix Talma, six Lekain, autant 
de Preville, trois Armand et une douzaine de Rachel, ne 
possMe pas une image authentique d'Armande Bejart', de 

1. Nous n*aurions pas ainsi Timage d'un premier comique perp^tu^e sous les 
traits d*un notaire morose, m^ditant d'un air profond sur le livre qu'il tient k la 
main, ou celle d'une grande tragedienne en robe cossue de dame qu^teusc. 
C'est ce qu'ont bien compris M. F61ix Duquesnel, quand il a command^ pour 
rOd^on les portraits de Samson, Provost, Beauvallet, Geffroy, Delaunay, La- 
fontaine, Bocage et Berton en costumes de la Seigliere, de Chrysale, d'Yakoub, 
de don Salluste, de Mario, d'Alceste, de Bois Dord et de Cond6, k des maitres 
comme Jacquet, Feyen-Perrin, Clairin, Carolus Duran, Dupain, Monginot, 
E. Giraud et Yvon (1875) et M. Ed. Pasteur, pour sa galerie particuli^re. 

2. Espercieux a fait un buste de N^pomuc^ne Lemercier (1842). 

3. On sait que Pierre Mignard a fait un portrait de Mile Moli^re. 
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la des (Eillets*, de la Champmesl6, des soeurs Quinault', 
de Mile Contat', de Mile Georges* ! 

EUe n'a que des copies d'Adrienne Le Couvreur et de 
la Clairon'. 

Ne devrait-on pas y trouver : 

Les portraits de Raymond Poisson et de La Fleur, par 
Claude Lefebvre, exposes au Salon de 1673, presque a la 
meme place, dans la cour du Palais-Royal? 

Ceux de La Grange, de Vemeuil et de leurs femmes, 
qu'une descendante ofFrait il y a cent ans*? 

Le MolUre ovale qui appartenait a Du P^rier"'? 

Les portraits de la Baron mhrt et de Mile Gautier, la 
tragedienne-Carmelite, que Baron conservait en 1729 dans 
son cabinet de TEstrapade*? 

Celui d'Adrienne Le Couvreur dans Monime, par de Troy 
le p^re'; le portrait de Rotrou qu'un arriere-neveu du po^te 
conservait encore en 1740? 



1. M. de Rothschild possede un beau portrait de Mile des (Eillets. 

2. Un pastel pr^tendu de Mile Quinault, attribu6 ii La Tour, a 6t6 lithogra- 
phic par Pirodon. 

3. En 1842, M. Jules Etex proposait defaire la copie d'un portrait de Louise 
Contat, decedde en i8i3. Mile Louise Abbdma, arriere- petite -fille de la 
comedienne, voudra quelque jour perpeiuer, pour notre foyer, les traits de sa 
celebre aieule dont un portrait appartenait en 1875 A M. le comte Beugnot, 
si je ne me trompe. 

4. Mile Georges, par Gdrard, provenant de la vente Denon, faisait partie 
de la galerie Edmond de Pourtales. — Lagrenee fils I'a peinte dans Camille, 
d'Horace, en 1810. 

5. Qu'est devenu le pastel de Mile Clairon, par La Tour, pr^tC en 1810 au 
trag^dien Saint-Prix, amateur de tableaux, et que Naigeon, conservateur de la 
galerie du Luxembourg, reclamait en 1819? 

6. Voir le Moliiriste du i" avril i885. 

7. Voir le Laquais de Moliire, par G. Monval, 1887, p. 86. 

8. Un Comedian amateur d'art, par G. Monval, 1898, p. 14 et i5. 

9. Let Ires d'Adrienne Le Couvreur, Plon, 1892, p. 268. 
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Ceux de Mile des Drosses, par Tourni^res; de Mile de 
Seyne-Dufresne, par Aved; de Mme Gauthier-Drouin, par 
Drouais; et d'Arnould Poisson en Crispin, par Geuslain, 
qui tous figurferent au Salon de 1737? 

Le F^tilestfpktt wunk eLle Glorieux, de Lancret, exposes 
au Salon de 1739? 

Mile Grandval en naiade, au Salon de 174^? 

Mile Hus dans Pourceaugnac, par Viel? 

Le gracieux portrait de Mile Doligny, par Michel Van 
Loo, dontnous ne connaissons que la gravure, par Huber? 

Le buste de Diderot, par Houdon (Salons de 1771 et 
1773), que possedait, je crois, M, Walferdin? 

Celui de Mile Luzy (1776), par Caffieri (Salon de 1781), 
c6d6 par M* Poullain, directeur des bitiments civils, k un 
riche amateur? 

Ceux de Mile Olivier, par Houdon, de Grandmesnil et de 

Mile Joly, exposes aux Salons de 1789, 1796 et 1799? 
Le Voltaire en pllltre, de J.-B. Le Moyne, qui servit au 

couronnement du 3o mars 1778, buste historique qui a 

disparu*? 

Et surtout cette pierre sculptee des attributs de la 
Passion qui surmontait la porte principale de I'Hdtel de 
Bourgogne, rue Mauconseil? 

N'aurait-on pas du garder aussi Tesquisse du plafond de 
TAncienne Com^die, par Boullongne? 

Le magasin des accessoires aurait du conserver le fameux 

I. II a ete grav^de profil par A. de Saint-Aubin. La couronne que Brizard 
pla^a sur la tfete de Voltaire a cette cinquieme reprt^sentation d' Irene appartenait 
encore en 1804 k M. le marquis de Villevielle, mort en 1825. 

On doit k Haurt^, dl^ve de Le Moyne, un groupe du Couronnement de Voltaire, 
en bronze (1779). 
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aspic m6canique de Vaucanson, qui sifflait si bien dans la 
Cleopdtre de Marmontel, qu'un spectateur s'ecria : c Moi, 
je suis de Tavis de Taspic! » 

Le magasin de costumes possfede encore les habits 
Louis XIV donnes par Louis-Philippe pour le gala d'inau- 
guration du Musee de Versailles. Saurait-on y retrouver le 
costume de Moli^re que la Comedie fit acheter en 1789, k la 
vente apres d6c6s de Tex-societaire Bernaut, directeur du 
petit Theatre Beaujolais? 

Un curieux portrait k retrouver serait celui du monarque 
etranger qui voulut etre peint sous le costume du rdle de 
Baiard qu'il avait jou6 dans la tragedie de Belloy*. 

De mdme, celui de Mile Lange en Danae, que Girodet 
exposa au Salon de 1799, pour se venger d'une debitrice 
recalcitrante ; aussi, le portrait de Charles de la Bussifere, 
le sauveur de la Comedie et le heros de Thermidory expose 
par Laneuville au Salon de 1804. 

Tous ces objets sont aujourd'hui sinon perdus, du moins 
disperses. Sera-t-il jamais possible de les reunir'? 

Apres les regrets, qu'il nous soit permis de formulcr ces 
voeux, non moins steriles peut-6tre : 

1. Anecdotes dramatigues, tome II, p. 392. 

2. Qu'on se garde surtout des l^gendes et des apocryphes ! On a cru long- 
temps, et imprim^ partout, que la Comedie possedait la cloche de Saint-Ger- 
main rAuxerrois qui donna le signal de la Saint-Barthelemy : 

« Cette cloche (de la tour de I'Horloge) fait aujourd'hui panic des accessoires 
de la Com6die-Fran^aise. » (Note de M. Seignobos, publiee par Michelet.) 

Verification faite, la cloche porte la date de 1791 : Van 179/, /a/ ^te fon- 
due par Rencurely lit-on parmi les canons et les fleurs de lis qui la d6corent, 
au-dessous d'une croix surmontee d'un coq. Si elle a sonn6 le glas du massacre, 
ce ne put 6tre que dans une reprise du Charles IX de Ch6nier. 
r Elle mesure i m^tre de diametre environ. II y en a une plus petite, egale- 
ment fondue par Rencurel, qui porte le mill6sime de 1786 (ou 80, le dernier 
chiffre etant cassd). 
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Que, tous les viiigt ans au moins, la Comedie fasse 
executer un tableau d'ensemble comme ceux de MM. GeiFroy 
et Beroud, et qu'i la retraite ou au deces de chaque soci6- 
taire de marque on t^che d'acqu6rir son meilleur portrait. 

r 

Qu'on soit a Tavenir un peu plus avare du patrimoine 
commun; qu'on ne laisse pas sortir h. tout propos les meil- 
leures toiles pour des expositions qui ne profitent, en somme, 
qu'a leurs organisateurs, et qui nous retournent nos prets 
d^teriores, ecailles, gondoles, troues parfois, et toujours 
prives de quelque partie de leur cadre. C'est la plaie des 
collections. Croirait-on qu'en fevrier 1861 quatre-vingNrois 
tableaux du foyer des artistes figuraient k T Exposition de 
peinture du boulevard des Italiens? On pent en lire le cata- 
logue, imprime par la maison Claye. On se rappelle les 
expositions pour la colonisation de TAlgerie, au Corps 
legislatif, celle des Alsaciens-Lorrains (avril 1874), des 
Portraits du sifecle, des Journalistes, Retrospective de I'Art 
fran9ais (1889), des (Euvres de tel ou tel artiste, sans parler 
des innombrables bodinieres qui s'ouvrent chaque jour au 
desoeuvrement des badauds. 

Qu*on renonce aussi a faire nettoyer les bustes deja com- 
promis par des moulages, grattages, lavages et restaurations. 
C'est un dep6t sans prix, que rien ne saurait remplacer, et 
dont nous devons compte a I'avenir. 

En 1792, les admirables marbres du foyer avaient deja 
subi des reparations : ils en reclamaient de nouvelles, au 
dire du sculpteur Adam, qui offrait ses services a la Com6die 
et demandait I'entretten des bustes : « moyennant une mo- 
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dique retribution, il y retoucherait tous les trois ou quatre 
ans! > En i835, les bustes furent prates k Tadministration 
de la liste civile pour des moulages destines au chateau de 
Versailles: le MolUre de Houdon en est demeure fendille 
et irremediablement tach6, k moins que ce ne soit lors du 
moulage consenti, en mars i853, pour la Royal Gallery de 
Londres, ou le British Museum. 

Dix ans plus t6t, Dantan aine avait restaure, nettoye et 
peint tous les bustes du foyer, et agrandi[}) le buste de 
Moli^re! Le fait serait incroyable s'il n'etait certifie de la 
main mfime du sculpteur : t refait presque en entier le 
grand buste de Moli^re >. Que pensa Tombre de Houdon 
de ce « tripatouillage >? Respectons mieux Toeuvre des 
morts, el, s'il en est temps encore, supprimons du budget 
annuel ce qu'un rapporteur de la commission des comptes a 
plaisamment appele I'article c degradation desoeuvresd'art » *, 

Qu'enfin le Musee soit agrandi a la premiere occasion, 
c'est de toute necessite. Combien de dons ou d'acquisitions 
on renonce, depuis quelques annees, a provoquer ou k faire, 
faute d'espace! II n'y a plus, actuellement, place pour un 
seul buste ou un seul tableau. 

Et, plus tard, oil logera-t-on : 

Le Holier e dans V atelier de Mignard\ par Jacques Le- 
man, que M. Jules Cousin, rirrempla9able bibliothecaire 
de la Ville de Paris, legue a la Comedie-Fran9aise en 
souvenir des bonnes soirees qu'il y a passees? 

1. Les bustes des deux soeurs Saint- Val ont ete tout a fait d^leriores par 
un debarbouillage in intelligent. 

2. Expose au Salon de j86i (n» 1926) ; Taquarelle au Salon de 1874 (n'23o8). 



:?' 
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Et le portrait de Moliere par Michel Corneille (1662), qui 
appartient k M. Delarue? 

Et ce triple cadeau, promis par M. Cheramy, d'un por- 
trait de Sedaine par Chardin, provenant des collections 
Didier et Alexandre Dumas fils, de Mile Clairon, aquarelle 
de Carmontelle, et de Garrick, par Reynolds? 

Et le portrait de Mile Raisin, conserve dans une famille 
de Normandie? 

Et le beau pastel d'Adrienne Le Couvreur, provenant de 
son vieil ami d'Argental, que Mme la comtesse de Beau- 
laincourt consentira peut-etre 4 ceder k la Comedie? 

Et le buste attendu de Victor Hugo? 

« 

Et le Samson, de Perignon, que la famille voudra voir un 
jour au foyer? 

Et lebeau portrait de Madeleine Brohan, par Heilbuth ou 
par Paul Baudry? 

Et le Talma de Brunoy, destine au Musee du theatre par 
. M. Victorien Sardou? 

Enfin, le portrait et la croix de Didier S6veste, le jeune 
comedien mortellement blesse a Buzenval, qui devraient 
occuper une place d'honneur depuis vingt et un ans qu'ils 
ont etc offerts par sa mere et sa soeur (septembre 1875). 

Esperons qu'au moment du deplacement projete de la 
Cour des Comptes, on obtiendra, dans les dependances du 
Palais-Royal, un local digne de la Comedie et digne du 
public. 

On aura alors le Musee que reclament depuis longtemps 
non seulement les comediens, justement soucieux de con- 
server le precieux depot qu'ils ont regu dc lours devanciers, 
mais toils les amis de Tart, et les visiteurs etrangers, si 
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curieux des choses de notre theatre qui continue et con- 
tinuera d'alimenter le leur. . 

Et, pour leur instruction comme pour la n6tre, qu'il me 
soit permis, en terminant, de soumettre a Tautorite com- 
petente un projet qui contribuerait, en m^me temps, k la 
decoration du grand escalier d'honneur. 

Ne pourrait-on orner ses parois, un peu nues et froides, 
de tables grises en marbre poli, pareilles k celles de la cour 
du College de France, et sur lesquelles seraient graves en 
lettres d'or, dans Tordre chronologique, les noms de tous 
les societaires, depuis Moliere jusqu'a nos jours, avec la date 
de reception dans la Compagnie ? 

Ce seraient environ trois cent soixante noms, repartis 
en six tables de cinq colonnes de douze lignes chacune, 
et Ton inscrirait k la suite les nouveaux re^us, au fur et a 
mesure de leur nomination. 

Vrai livre d'or de la Comedie, histoire sans phrases, mais 
eloquente, que plusd'un spectateur parcourraitavec curiosite 
pendant les entr'actes. 

Georges Monval. 



A. — Partie ouverte au Pubhc 



GRAND VESTIBULE DE LA RUE RICHELIEU 

1. TALMA (1763-1826)^ dans Sylla. Statue marbrc, assise, 
h. i"6o, par P. -J. David d^ Angers. 

Exposee aux Salons de 1827 (pUtre, n* 1084) et de 1837 (marbre, n' 1898). 
Achet^e 4000 francs, le 29 mars 1837, en plus des 6000 francs verses 4 la 
Souscription nationals 

Voici ce que dit de cette statue M. Henry Jouin dans son David d'Angers, 
sa viCj son oeuvre, etc, 1878, tome I, p. 591-92 : 

« La statue de Talma, ex6cuiee en 1837 pour le Th6atre-Fran(;ais, par sous- 
cription nationale, fut pendant de longues ann^es plac^e sous le peristyle pres 
de celle de Voltaire. Elle disparut vers la fin du regne de Louis-Philippe, ainsi 
que celle de Lekain qui lui faisait pendant. Diverses causes furent attributes 
k ce changement, dont le manque dc place suffisante au moment de la sortie du 
spectacle fut le pretexte. 

* L'auteur s'^tant preoccupe de cet enlevement, il lui fut repondu que son 
oeuvre (!itait momentan^ment plac^e dans un magasin du gouvernement. 

€ En i852, pendant que Tartiste exil6 attendait en Grece demeilleurs jours, on 
transporta la statue de Talma dans le petit jardin reserve des Tuileries, mais 
priv^e k la fois de son nom grav6 en grosses lettres sur la plinthe, dela signa- 
ture du statuaire et dela date de Texecution, ainsi que de Tindication des prin- 
cipaux rOles remplis par Talma, qui ornait le si^ge sur lequel est assis Ic 
c61ebre tragedien. Les commentaires du public ne tarissaient pas : c'etait 
Napol6on I'% c'etait Sylla, c'6tait un empereur romain ; une ou deux voix hasar- 
d^rent le nom de Talma, mais ne furent pas 6coutees. Cette nouvelle fut trans- 
mise k David, qui pensa qu*il n'y avait rien k faire momentan^ment. 

c Apr^s la mort du statuaire, une reclamation fut adressee au directeur du 
Th^Mre-Fran^ais, Tengageant k demander la restitution d'un ouvrage d*art, 
t)ropriet6 legitime du theatre, et k faire rendre au Talma et son propre nom 
et celui de son auteur. Le temps s'ecoula sans rien amener. De nouveaux tra- 
vaux dans le jarJin des Tuileries firent enlevcr plusicurs statues qui furcr.t 
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provisoirement d^posdes sur la terrasse du bord de Teau. C*est 1^, qu'en ddpit 
de notnbreuses d-marches, a da rester la statue de Talma, dont le marbre mou 
et les draperies fouill6es n'avaient pas 61^ destines au plein air. 

c Enfin, grace k la puissante intervention de M. Hippolyte baron Larre}-, 
second^ par M. Edouard Thierry, administrateur du Thdatre-Fran^ais, M. Cha- 
brol, architecte, et M. Rdgnier, socidtaire, le mardchal Vaillant consentit k ce 
que le Talmd reprlt sur son piddestal sa place et son nom, et Toeuvre de David 
est redevenue sienne. Les pourparlers et les d-marches avaient dur^ dix 
ann6es. » (Document XXXVI : Enl^ement de la statue de Talma. Retour au 
Thidtre-Frangais,) 



2. MADEMOISELLE MARS, dans Celimene. Statue 
marbre, assise, h. i^o, par G.-J. Thomas (i865). 

Expos^e au Salon de i865 (n* 3i6i) et ^VExposition universelle de 1867. 
Le pl^tre est au Mus^e d^Angcrs. 

3. RACHEL, dans Phedre. Statue marbre, assise, h. i"6o, 

par Francisque Buret (i865). 

Une des derni^res oeuvres du sculpteur, mort en mai i865. 

4. CRESSET (1709-1777). Buste marbre, h. o'"82, 

par A. Fortin (181 2). 

Expose au Salon de 1812, n* 1079. 

Caffieri dcvait ex6cuter un buste de Gresset, que Nau-Deville voulait olfrir 
en 1784 k la Com6die. (Voir le Salon de 1787.) 

5. BARON (i 653-1 729). Buste marbre, h. o°'85, 

par A. Fortin (i8«.:)2). 

Expose au Salon de 181 2, n" 1080. 

6. MADAME DE CIRARDIN (Delphine Gay). Buste 
marbre, h. o^Bo, par Edmond Leveque. 

Offert par M. L. Leveque. 



<J9 
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I-. - ALEXANDRE CliMAS fils. p«r CARPEAL'X. 
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7. DUCIS (Jean-Fran(;ois). Buste marbre, h. o°75, 

par C.-A. Taunay (1812). 

Expos6au Salon de 1812 (n"* 1145). 

Offert, en 1816, par le peintre Gerard, auquel Ducis I'avait 16gu6, pour les 
entries accord^es k Mme Gerard. 

Au Salon de 1779, Pajou avait expose une esquisse en terre cuite d'un buste 
de Ducis sous le n"* 196. 



II 

VESTIBULE 

Faisant face ft la rue Saint-Honor6 



8. MARIE-JOSEPH DE CHENIER (1764-1811), de 
TAcademie fran^aise. Buste marbre, h. ©""So, 

signe : P.- J. David d' Angers (1845). 

Offert par le neveu du poete. 

Voir David <V Angers, par H. Jouin, II, p. 498. 



9. CASIMIR DELAVIGNE (1793-1843), de rAcademie 
fran^aise. Buste marbre, h. o^So, 

signe : P. -J. David d' Angers (18^4). 

Le piatre avalt 6te expose au Salon de 1827 (n* 1090). 
Offert par Tartiste. 
Voir le n® 117. 



10. ALFRED DE VIGNY (i 799-1863), de TAcademie 
fran^aise. Buste marbre, h. o"*83, par Gaston Guilton. 

Commande par le ministere des Beaux-Arts, en 1870. 
Expose au Salon de 1872 (n" 1700). 
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II. FRANQOIS PONSARD (1814-186:), de rAcademie 
fran^aise. Buste marbre, h. o"85, signe : J. Franceschi (1869). 

Expos6 au Salon de 1870 (n® 451 1). 



12. PIERRE CORNEILLE. Statue marbre, assise, 
h. I "45, par J. 'A. Falguiere. 

Piatre au Salon de 1872 (n* 1675), marbre au Salon de 1878 (n' 4239). 
Placfie en 1884. 



13. MOLII^RE. Statue marbre, assise, h. i*"5o, 

par Jacques-Eugene Caudron \ 

Modele plAtre au Salon de i863 (n^ 2279). 

Commande en marbre pour TEtat par M. le comte de Nieuwerkerke (arr^t^ 
minist^riel du 22 juin i863). 
Plac6e en 1884. 



Ill 
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14. DIDEROT (Denis), 1713-1784. Buste marbre, h. o"*8o, 

par Joseph Lescorni (i853). 

Expos6 au Salon de i853 (n* 1418). 
Offert par Tarliste. 

Un buste de Diderot, par Iloudon, avait figure aux Salons de 1771 et 1773. 
La terre cuite, 16gu6e par M. Walferdin, est au Mus6e du Louvre, n** r/)^. 



i.N(^ en 1B18, J.-E. Caudron est mort ii quarante-sept ans, le 5 aout i865, dans la 
icaison de sant6 du docteur Rota. 



illl.E Al'GIER, par BARRIAS. 
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15. ALEXANDRE DUMAS pfere (1802-1870). Buste 
marbre, h. o"95, signe : H. Chapu. 

Expose au Salon de 1876 (no 3i33) et k TExposition Internationale des Beaux- 
Arts de Vienne, en 1882. 

Acquis en aodt 1876. 

A remarquer : Terreur de date de naissance (i8o3), reproduite sur le monu- 
ment de la place Malesherbes, quoique Dumas lui-m^me ait pris soin de 
donner la date de 1802 dans ses Mdmoircs, 
" La terre cuite est k rOd6on. 



16. HONORE DE BALZAC (i 799-1850). Buste niarbrci 
h. o'"83, par A. Marquet de Vasselot (1875). 

Commande, en 1872, par la direction des Beaux-Arts. 
Exposd au Salon de 1875 (n* 3426). 

Au Salon du Champ-de-Mars de 1896, M. Marquet de Vasselot a expose un 
Balzac-Sphinx. 

17. ALEXANDRE DUMAS fils (1824-1895). Biisle 
marbre, h. o^bS, par Carpeaux (1874). 

Commands en 1872, sur le desir de M. Emile Perrin. 

Expo86 au Salon de 1874 (n* 2727). 

La terre cuite est k Valenciennes. 

L^gu6 par M. Alexandre Dumas fils (testament du 27 juillet 1895). 

18. EMILE AUGIER (1822-1889). Buste marbre, h. o'"65, 

par Ernest Darrias. 

Don de Mme veuve Emile Augier (Janvier 1895). 

Le m6me, en bronze, sur la place de I'Odeon (monument inaugurc le 
9 novembre 1895). 



19. ALFRED DE MUSSET (1810-1857). Buste marbre, 
h. o'"82, par y. Mezzara (1867). 

Commande par TEtat en i865. 

Grav6 par Alph. Lamotte pour le tome II des Comedies et Proverbes de la 
Petite Bibliotheque Charpentier (1882). 
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20. ALEXANDRE DUVAL (1:67-1842), de TAcademie 
fraiKjaise. Buste marbre, h. o"75, par J. -A. Darre (1845). 

Le module expose au Salon de 1840 (n* 1669). 

Une repetition de ce buste est au Palais de Tlnstitut. 



21. LA TRAGEDIE. Statue marbre, h. 1^70, 

(par Francisque Z)wr<?/ (iSS?). 

Mentionnee au livretdu Salon de 1857 parmi les ouvrages executes dans les 
monuments publics. 



22. LA COM EDI E. Statue marbre, h. r7o, 

par Francisque Durel (i857). 

Mentionnee au livret du Salon de 1857 comme le numero precedent. 
Duret est Tauteur de la statue en marbre de Moliere (Salons de i833 et 
1834), qui a ete plac^e dans la Salle des Stances particulieres de Tlnstitvt. 



23^. IPHIGENIE EN AULIDE.Tapisserie des Gobelins, 
h. 3'"20, 1. 2"'2o, trois personnages, 
composition de P.-V. Galland, medaiilon de M. Lucien Doucet. 



23^ ZAIRE. Tapisserie des Gobelins, h. 3™20, 1. !2'"20, 
quatre figures, 

composition de P.-V. Gallandy medaiilon de M. G. Claude, 

Le personnage d'Orosmane est le portrait de M. Mounet- Sully. 



24. COURONNEMENT DE MOLIERE d la €erc- 
monie du Malade iviaginaire. Tapisserie des Gobelins, h. 5™, 
1. 3"S composition de M. Joseph Diane. 

Les deux personnages du premier plan sont M. Silvain et Mme C. Montaland. 



MU5EE DE LA COMEDIE FBANCAISJ 
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25«. LE JEU DE L'AMOUR ET DU HASARD. 

Tapisserie des Gobelins, deux personnages, medaillon ovale, 

d'apres iM. Georges Clair in. 



25^ HERN AN I. Tapisserie des Gobelins, trois personnages, 
medaillon ovale, d'apres M. A. Humbert. 



Ces cinq pieces, ex^cutdes k la Manufacture nationale des Gobelins de 
1890 k 1896, ont txt livr^es k la Com^die-Fran9aise en aotit 1896. 



IV 



GRAND FOYER PUBLIC 

26. VOLTAIRE. Statue marbre, signee : Houdon fecit, 1781, 
assise, h. i°3o, piedestal en marbre blanc. 

Grav6 k I'eau-forte par Gery-Bichard (Gazette des Beaux-Arts du 
1" aoftt 1886) et par Toureaut pour Vlconographie Voltairienne. 

Au moment ou Pigalle achevait la statue de Voltaire command^epar le Roi, 
Houdon faisait pour Timp^ratrice de Russie une statuette de Voltaire en bronze ^ 

Sur le conseil de d'Alembert, Mme Denis, niece et legataire universelle 
du grand homme, d^sira que Tartiste Tex^cut&t en marbre, et de grandeur 
naturelle, pour en faire hommage k TAcad^mie frangaise. 

Mais la statue n'^tait pas terminee qu*un sot manage, k soixante-huit ans 
(dont trente-six de veuvage), avec un homme plus jeune qu'elle, le sieur Duvi- 
vier, dit Nicolas Toupet, ancien frater, ^loigna du salon de Mme Denis les 
gens de lettres et les philosophes •. 

Pour se venger de cet abandon, aggrav^ de quelques sarcasmes, la niece de 
Voltaire eut la pens6e d'ofTrir la statue, non plus k TAcad^mie, mais k la 
Com^die..., 6galement Fran^aisc, et se la fit demander par Tentremise de 
Gerbier, le celebre avocat, Tun des conseils de la Compagnie. 



1. Voir les Mdmoires secrets du ^ septerobrc 1779 (^m* 246). 

2. Lc manage eut lieu en Janvier 17B0. 
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Le 26 seplembre 1780, les Comediensdcrivaientcetleleltre A Mme Duvivier : 

€ Madame^ 

« Le nom de M. de Voltaire n'a besoin ni de monuments, ni d'61oges.Cepen- 
dant, pour honorer sa m^moire, votre juste sensibility anime dans cet instant 
le ciseau d'un artiste celebre, et la posterite vous devra de lui avoir conserve 
une image durable de Thomme qui a le plus illustrd son si^cle, et le mieux 
servi Thumanit^. 

« Si la France avoit un temple consacr^ au genie, ce seroit dans son enceinte 
qu'il faudroit deposer la statue de ce grand homme; mais. Madame, ne pouvant 
lui rendre cet hommage, quel autre lieu doit vous paraitre plus digne de rece- 
voir ce pr^cieux monument que celui que M. de Voltaire a le plus affectionnd 
pendant sa vie, ou son g^nie sublime a le plus brill^, et dans lequel son nom et 
ses ouvrages recevront eternellement les appiaudissemens qu'on ne peut plus 
oifrir k sa personne? 

« Le TheAtre-Franc^ois lui doit sa gloire et sa richesse. C'est \k qu'ont 
germe les lauriers dont sa vie fut une moisson coniinuelle. C'est k Tombre de 
ces lauriers que doit reposer sa statue. 

« Nulle part, Madame, son image ne sera contemplee avec autant d'amour 
et de veneration : il eut toujours la bont6 et la tendresse d'un pere; ce sont 
ses enfants qui viennent vous demander sa cendre. 

« Helas! quelle reconnoissance n'a-t-il pas gravee dans nos coeursi Nous 
gemissions sous la rigueur d'un pr^juge national qui n'est pas meme encore 
entierement d^truit; pour abolir ce prejug6, que d'efforts n'a pas faits ce philo- 
sophe digne de porter sur tous les objets le flambeau de la raison ! II sentit 
que le moj^en de perfectionner nos talens 6toit d'elever nos ames, et que, pour 
elever nos Ames, il falloit ne pas degrader notre 6tat. 

« On a rarement — disoit-il dans sa preface de iSer/oritti' — des acteurs 
dignes de repr6senter Cinna et les Horaces. On n'encourage pas assez cetle 
profession qui demande de Tesprit, de T^ducation, une connoissance assez 
grande de la langue et tous les talens ext6rieurs de Tart oratoire. Quand il se 
trouve des artistes qui r^unissent tous ces m^rites, c'est alors que Corneille 
paroit dans toute sa grandeur. > Ce fut k ce sentiment r^fl^chi sur notre etat 
que nous fCimes redevables des marques d'estime et de consideration qu'il ne 
ccssa de nous donner en toute occasion. 

« J'ai toujours regard^ votre art — nous 6crivoii-il» — comme un de ceux 
qui font le plus d'honneur k la France et qui mcritent le plus de consideration. > 
M. de Voltaire 6toit tellement p6n(itr6 du desir de nous concilier cette estime 
publique qui seule peut recompenser et encourager les talens, qu'il cherchoit 
tous les moyens de relever notre 6tat. Plusieurs fois il demanda k nos supe- 
rieurs d'effacer de nos affiches le titre de Comediens : « N'est-il pas honteux 
— ^crivoit-il k Tun de nous — que le premier theMre de TEurope et le seul 



1. Commcntaire de Corneille. 

2. Lettre du 3o d^cembre I7h3, dont Toriginal n'a pas cte conserve, ct qui n'est pas 
imprimee dans I'^dition Beuchot. 
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qui fasse honneurila France, soit au-dessous du spectacle 6traDgcrde I'Op^rar » 
11 vouloit que Ton mit daas nos annonces : < Le Theatre- Frao<;ols donnera.M » 
au lieu de ces mots : « Les Comediens ordinaires du Roy donneront.... » 

c Et qui plus que vous, Madame, a vu les marques d'estime dont M* de Voltaire 
prenoit plaisir k honorer notre Soci^te ainsi que la plupart des membres qui 
la composent? Si nous portions k ses pieds Thommage de notre respect, il ne 
vouloit le recevoir que comme un t6moignage de notre bienveillance ; si nous 
le ftlicitions sur le succ6s de ses ouvrages, il nous repondoit qu'il en avoit 
Tobligation k nos talens. Ses lettres, que nous conservons precieusement dans 
nos archives', attesteront k la post6rit6 la modestie de ce grand hommeet les 
egards qu'il croyoit devoir aux talens. 

c Enfin, rien ne nous honorera, rien ne nous fera cherir autant sa memoire que 
ce qu'il nous a dit en presence de M. le Marechal de Richelieu lorsqu'il vint 
nous remercier des foibles efforts que nous flmes pour celebrer son retour 
dans cette capitale : t Mes enfants, nous dit-il, je veux vivre et mourir au milieu 
de vous. » 

c Cette adoption glorieuse, c'est k vous, Madame, k la confirmer par un don 
qui ne pent et ne doit tire fait qu'^ ses enfans. 

« Un monument nouveau s'elfeve, qui va etre consacr6 au Theatre de la Nation. 
Digne du siecle de Louis XVI, cet edifice sera grand sans aucun luxe, beau 
sans ornemens frivoles, riche sans superfluit^s ; c'est 1^ sans doute que doit 
exister la statue de Tun des plus illustres fondateurs de la sc^ne fran^oise. 

« A votre exemple, Madame, d'autres citoyens, zdes pour la gloire des Lettres, 
consacreront peut-etre quelque jour un pareil hommage a la memoire des 
grands hommes qui ont pr6c6de M. de Voltaire dans la m6me carriere, et Ton 
vous devra d'avoir donne I'exemple de reunir au centre de leur gloire cette 
suite d'hommes cdebres qui ont si fort ^Iev6 notre Theatre au dessus de tons 
les autres theatres de TEurope. 

• Nous avons I'honneur d'etre, avec un tres-profond respect, Madame, 

t Vos trfes-humbles et tres-obeissants serviteurs, 

€ Signe : Mole, des Essarts, Fleury, 

LuzY, Brizard, Contat, Courville, 

DOLIGNY, VeSTRIS, DE BeLLECOUR, N. SuIN, 

Drouin, Preville, Vanhove, Dazincourt, 
DoRiVAL, Mole, de la Chassaigne. > 

Mme Duvivier repondit^ le jour meme : 

c Rien n'est si flateur. Messieurs, pour la memoire de mononcleet pourmoi, 
que la lettre que je viens de recevoir de votre assemblee ; je Tai lue avec atten- 
drissement. 

< La maniere dont vous vous 6tes conduits avec lui pendant le trop court 
sejour qu'il a fait dans cette capitale, m'impose pour ainsi dire la loi de remplir 
vos desirs et de placer la statue de M. de Voltaire au milieu de ceux qui Tout 
courone de son vivant. 



I. Que sont-elles devenues, sauf una? 
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< Je vous donne avec grand plaisir ce tribut de ma reconnoissance et des sen 
timens avec lesquels j'ai Thonneur d*6tre, 
€ Messieurs, 
€ Voire tres-humble et trfes-ob^issante servante, 

« MiGNOT DU ViVIER. » 



L'ann^e suivante, le marbre ^tait termini et figurait avec bonneur au Salon 
de 1781 < comme destine k la nouvelle salle du faubourg Sainl-Germain, qui 
ouvrit ses portes au public le Qavril 1782. 

Mais Pr^ville, alors doyen, le plus digne des interpretes du grand Comique 
et pieusement fiddle k sa m^moire, ne put souffrir que Voltaire f<lt assis k la 
place d'honneur dans la Maison de Moli^re, quand le Maltre n*y avait qu*un 
simple buste^. 

L'avis du doyen prevalut : d'un socle de marbre dev6 sur la chemin^e, Mo- 
li^re domina les busies du foyer, et la statue de Houdon fut provisoirement 
rel^gu^e au garde-meuble du ih^lltre. Inde irs : plainles el reclamations de la 
donalrice et de ses partisans Ics trag^diens, rumeurs et blame de la part du 
public, auquel on crut donner satisfaction en pia^ant le Voltaire dans la salle 
des Assemblies. Cette demi-mesure ne d^sarma pas Mme Duvivier : par une 
lettre rendue publique elle menaga de reprendre la statue qu'elle avait donn^e. 

Voici cette lettre, qui n'a pas ti^ conserv6e dans les Archives de la Com6die, 
mais que la Correspondance secrete <Je M6tra a recueillie sous la dale du 
2 juin 1783 : 

c J'apprends, Messieurs, que la statue de M. de Voltaire, que j'ai donn^e 
rann6e dernifere k la Com^die-Frangoise pour servir k rornement de son grand 
foyer, en a 616 tout r6cemment 6t6e, pour 6tre replac6e dans la pi6ce de vos 
assemblies particulieres, sans que vous ayez eu rhonn6tet6 de m'en pr6venir. 

€ J'ai rhonneur de vous observer, Messieurs, que ce n'est point Ik du tout la 
destination premiere de cette statue. Je me suis rendue k vos d6sirs lorsque 
vous me Tavez demand6e, d'autant plus volontiers qu*elle devoit 6tre mise, k 
toute 6ternite, sous les yeux du public, qui paroissoit voir avec plaisir Thom- 
mage que j*ai rendu ^la m6moirede ce grand homme, et mon tribut de respect 
et de reconnoissance pour lui. Je ne me suis pas plainte de ce que vous n*avez 
pas daign6, jusqu'ici, me procurer le moyen devoir encore quelquefois representer 
sur voire theatre ses ouvrages immorlels; il n'est peut-etre pas juste, en effet, 
que la niece el rh6riti6re d'un homme qui a enrichi la Com6die-Fran<;oise pen- 
dant soixante ans, puisse y poss6der un quart de loge pour son argent; mais 
je me plains k plus juste litre, aujourd'hui, de ce que vous ne rendez pas k sa 



1. N* 262 du catalogue. 

2. Le 18 novembre 1781, le Directeur g6n6ral des B&timents, M. d'Angiviller, 6cci- 
vant k Pierre qu'il avait re^u une satire anonyme contre Houdon et d'Alembert, lui 
disaii : « Malgrd mon estime pour Voliairc, je ne me pretcrai jamais k lui decerner 
dans la Com6dic des honneurs cxclusifs. » 
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statue rhonneur qui lui est dd. Elle n'a jamais et6 destin^e k faire un mcuble 
d'ornement pourvotre chambre; et si la chemin6e qu'on a pratiqu^e dans le 
foyer y est plus n^cessaire que la statue de M. de Voltaire, du moins pouvoit- 
on la placer k Tun des c6t6s de cette chemin^e, en attendant que les parents des 
autres grands hommes qui ont, comme lui, enrichi le Theatre-Francois, leur 
aient rendu le m^me honneur; ou bien dans Tenfoncement de la fen6tre qui est 
en face de cette chemin^e; ou bien mieux encore dans le vestibule d'en bas : 
c'est m6me \k que de Wailly avait d*abord imaging de la placer. 

< Je suis bien loin, Messieurs, de reprocher mes bienfaits, et de retirer le don 
que j'ai fait k la Com^die-Fran^oise; mais enfin, si vous ne remplissez pas 
mon intention en mettant la statue de mon oncle sous ies yeux du public, dans 
un des endroits ci-dessus indiqu6s, je ne vous propose point de me la rendre, 
mais je vous prie de me la vendre; je la paierai ce que M. Houdon, qui en est 
Tauteur, I'estimera. Vous pourrez m'indiquer le jour oii vous me la renverrez, 
et le prix en sera tout pr^t. 

c J*ai rhonneur d*fttre, etc., 

« MiGNOT DU ViVIER. • 

D6ji le comte d'Argental, le plus vieil ami de Voltaire, avait demand^ qu'elle 
filt plac^e au foyer public. Un ordre du mar^chal due de Duras, premier gentil- 
homme de la Chambre, la fit descendre dans le premier vestibule* oil M. de 
Wailly, Tarchitecte du theatre, avait toujours eu Tid^e de la placer, et Voltaire 
n'eut au foyer que son buste, comme les autres auteurs. 

Dix ans plus tard, en 1794, on profita de Tincarcdration des Com6diens 
Fran^ais pour dresser, dans leur theatre ferm6, un inventaire g^n^ral ou la 
statue fut comprise dans le nombre des « objets appartenant k la Nation ». 

Cest en vertu de cette fausse designation qu'en germinal an IV (avril 1796) 
des ouvriers se pr6senlerent, de la part du ministre, pour enlever le Voltaire 
du vestibule et le transporter k Tlnstitut National, r6cemment organise. 

Le trag6dien Saint-Prix repondit que cette statue n*etait point une propriety 
nationale, et qu'elle appartenait aux cr6anciers de la Society dissoute. 

Le ministre de Tlnterieur, B^nezech, autorisa alors Ginguend k entrer en 
pourparlers avec qui de droit et k Tacquerir au nom du gouvernement ; mais 
les Com^diens firent r^pondre qu'ils ne pouvaient et ne voulaient pas la 
vendre. 

Le ministre persistant k croire quails n*en etaient que les depositaires, le 
citoyen Duvivier dut altester formellement que la statue etait bien un don fait 
sans restriction ni reserve par sa d^funte femme k la Society des artistes du 
Theatre-Fran^ais ct destinee a c rester au milieu d'eux ». 

Cet important t6moignage fut adressd au ministre dans un m^moire* qui ob- 
tint enfin gain de cause; mais, la question de propriete vid^e, les Comediens 
proposerent aussitot de ceder la statue au Mus6um, moyennant le paiement 



1. Ordre du 27 juin 1783. 

2. licvue d s Documents hisioriques d'avril-mai 1B80, VII, p. 61 ix 65. 
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des sommes dues aux artistes retrait^s qui avaient coatribue aux succ&s de 
Voltaire : Clairon, Duraesnil, Pr^ville, etc., que la Revolution avait priv6s de 
leurs pensions. 

Cette offre resta heureusement sans rtponse, puisque le Voltaire assis se 
trouvait encore dans son vestibule lorsque le theatre rouvrit sous le nom 
d'Od6on (1797). Ce fut li que le trouva Tincendie de 1799. 

On salt que la statue fut, comme les bustes, preservee des flammes par des 
grenadiers du Corps L^gislatif aid^s d'un jeune peintre, Germain Bevalet. 

On sait aussi comment un nouveau Theatre-Fran^ais surgit pour ainsi dire 
des cendres de TOd^on ; le 3i mai 1799, la Comedie-Fran^aise reconstituee 
ouvrait ses portes rue de Richelieu ; mais ce ne fut qu'en 1806, le i*' septembre, 
qu'on alia chercher sur la rive gauche la statue de Voltaire, qui fut, encore ici, 
plac6e sous le peristyle, oil elle est rest6e, derri^re le contr61e, jusqu'en 1864. 

A cette ^poque, la creation d'un nouveau foyer public a permis de lui donner 
acces dans le grand salon des bustes : apres avoir fait antichambre pendant 
quatre-vingt-deux ans, le chef-d'oeuvre de Houdon y est entrd le 16 mars 1864, 
date memorable que M. Amedee Rolland a consacree dans un spirituel 
i-propos en vers, represents le m^me jour ; Voltaire an foyer. 

Pendant le sifege de Paris, M. Edouard Thierry fait, des le 10 septembre, 
couvrir de voliges la statue de Houdoa dans le seul but de la preserver. 
Le 25, dans la soiree, M. H. Brisson, adjoint au maire de Paris, se presente au 
the&tre accompagne de deux magistrats municipaux, et donne Tordre le plus 
net et le plus formel d' « avoir k enlever les chassis et les toiles qui cachent la 
statue de Voltaire ». 

Le lendemain, M. Thierry se rend k rH6tel de Ville : « Je vais prendre un 
arrete, lui dit M. Etienne Arago, par lequel, considSrant que le Voltaire de 
Houdon est le chef-d'oeuvre de la sculpture fran^aise, elle va etre deplacee et 
deposSe en lieu sOr. » 

M. Thierry lui demande de bien constater dans cet arrfete que la statue est 
la propriSle du Thefttre-Fran^ais et qu'elle ne serait recueillie nulle part qu'en 

dep6l. 

Le Sihcle ayant poliment invite TAdministrateur k quitter leTheatre-Frangais 
si Voltaire et sa statue I'y g6nent, M. Thierry redige cette reponse qui est 
inseree le lendemain : 



€• Monsieur le Directeur, 

.€ Le Theaire-Fran9ais a fait entourer de planches et de toile la statue de Vol- 
taire, comme il a fait entourer la statue de Mile Rachel, uniquement pour les 
preserver de tons les accidents qui pourraient leur arriver dans une ambu- 
lance. Je croyais que cette mesure de precaution prise vis-k-vis d'une des mer- 
veilles de la sculpture fran(;aise, qui est noire orgueil et la richesse de la 
Societe, pourrait s'expliquer d'elle-meme. 

€ Puisque je m'etais trompe, permettez-moi de rassurer vos lecteurs sur le 
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respect que la Com^die-Fran^aise porte k Voltaire et a ses images. II nous en 
reste encore cinqde visibles dans le foyer des artistes, dans lasalle de lecture, 
dans le foyer public (la grande ambulance elle-m^me), ou le buste de Tauteur 
de M^rope est toujours decouvert a c6t6 de sa statue, et ou nous n'avons fait 
voiler aucune des gloires litt(iraires du xviu* siecle. 

tVeuillez agr6er, etc., 

« Ed. Thierry. » 



Le 7 octobre, un homme du Mus6e vient au Theatre avec ce mot, griffonn6 
au crayon sur la moiti6 d'une enveloppe : 

« Je prie M. E. Thierr>' de vouloir bien remettre la statue de Voltaire au 
porteur, qui Tamenera au Louvre (ordre de M. le Minislre de I'lnstruclion 
publique). 

« Paris, 7 octobre 1870. 

« F. Ravaisson M. 

« Conservateur des Antiques. » 

« L'homme a vu la statue, dit xM. Ed. Thierry, et jug6 que ce serait un tra- 
vail considerable parce qu'il faudrait, avant tout, echafauder le grand escalier. » 
Et il ajoute : « Profits de Toccasion pour 6crire k M. F. Ravaisson que le 
Theatre- Fran^ais verrait avec chagrin partir la statue, fut-ce pour tr^s peu de 
temps ». 

Le 14 Janvier 1871, les hommes du Mus6e descendent de son piedestal la 
statue de Voltaire, qui est deja dans le corridor de la premiere galerie.... Et 
il n'en est plus question jusqu'a la fin des deux sieges*. 

Aujourd'hui, la statue est replacee sur son piedestal, et toujours entour^e 
d'un parterre de fleurs. 

La maquette en platre teinte est au musce du Louvre, le bronze au square 
Monge. 

Reductions en bronze chez Barbedienne. 



27. RACINE (Jean) (1639-1699). Buste niarbre, h. o"'8o, 

signe : L.-S. Boizot (1779). 

Pour les entries de Tartiste k la Comedie {k raison de Sooo livres). 

Salon de 1779 (n* 225). 

Reproduit dans la Cotn^die-Frangaise d'Arscne Houssaye (11" livraison). 

I. Voir le Journal de VAdminisiraleur f^hi^ral^ Ed. Thierry : la Comcdic-FrarK^aisc 
pendant les deux si6ges 1B70-71. — i vol. in-li'\ Paris, Tresse et Stock, lOBy. 

3 
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Boizot a fait une statue de Racine, aujourd'hui k Tlnstitut (Salons de 1780 
et 1787). 

Qu*est devenu le buste de Racine par Antoine Coyzevox, dont Caffieri offrit 
un moulage k TAcademie fran^aise en 1784? 

Qn'est aussi devenu un second buste par Boizot, pl^tre expose au Salon de 
1783 (n* 255)? € L'artiste, dit le Livret, doit Tex^cuter en marbre pourle substi- 
tuer k celui qu'il a d^j^ pos& dans le foyer de la Com^die-Fran^aise, et qui se 
trouve trop petit pour la place. > 

Boizot avait ex6cut6 la statue qui servait dans la com^die r Amateur, de 
Barthe (i acte en vers, 1764), pour laquelle il toucha 240 livres, moiti6 de la 
Comedie, moiti6 de Tauteur. 

Le 16 mars 1778, il 6crivit aux Com6diens : 

c Messieurs et Dames, 

t Vous voudrez bien remettre 4 mon domestique le portrait du c61ebre Racine, 
bien que mon buste soit commence d'apr^s Toriginal qu'a eu la complaisance 
de me prester Madame Racine. Le vOtre ne laisse pas que de me devenir 
u^cessaire, la peruque 6tant moins pousse au noir. Sous peu de tems j'esp^re 
avoir Fhonneur de vous faire voir mon model. 

€ Je suis avec un profond respect, 

c Messieurs et Dames, 
c Votre tres-humbleet ob6issant serviteur, 

€ Boizot. 
€ Ce 16 mars 1778. > 

Voir les n" 352 et 373. 



28. LA CHAUSSEE (P.-C. Nivelle de) (1692-1754). Buste 
marbre, h. o"82, signe : J.-y. Caffieri sculpsit, anno 1785. 

Pour les entries d'une amie, Mme Rolland. 

D'aprfes le portrait au pastel peintparrLa Tour, etappartenant A Caffieri, qui 
Toffriten 1786 a M. d*Angiviller pour le Musee de Peinture; ce don ne fut pas 
accepts. 

La terre cuite, ex6cut^e en 1785, est au Mus6e du Louvre, n* 480. 

Cf. les Caffieri^ par M. J. -J. Guiffrey, p. 343, 359, etc. 



29. CREBILLON (Prosper Jolyot de) (1674-1762). Buste 
marbre, h. o"83. par J.-B. d'Hnez (1778). 

Copie d'un buste en terre cuite fait par J.-B. Le Moyne en 1760, d'apr^s un 
pastel de La Tour (Salon de 1761, n** ii3). 



- ROTRl)L\ par fAFFIEUl. 
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Pour les entrees de M. Le Moyne fils, avocat. 
Le piatre, au Musee de Versailles. 

En 1762, Le Moyne avait et6 charge du mausolee de Cr6billon pour T^glise 
Saint-Gervais. 



30. THOMAS CORNEILLE (1625-1709). Buste marbre, 
h. 0^90, ; signe : J.- J, Caffieri sculpsit, anno 1785. 

Pour les entrees d'un ami. 

D'apres le portrait peint par J. Jouvenet et appartenant alors k Mme la com- 

tesse de Bouville, petite-fille de Thomas Corneille et h^ritiere de Fontenelle ; 

aujourd'hui k M. le comte d'Osmoy. 

La terre cuite fut exposee au Salon de 1788 (n* 221), le marbre k celui de 
1785 (n* 200). 

Modele au Musee des Monuments fran^ais (n* 3oo du catalogue de 1810). 
Reproduction en piatre k la Biblioth^que Sainte-Genevieve. 
Cf. les Caffieri, p. 844 et suiv. 
Voir le n'35i. 



31. ROTROU (Jean de) (1609-1650). Buste marbre, h. o"97, 

signe : fait par J.- J. Caffieri (i 783). 

Pour les entries de M. Boursier, notaire. 

D'aprfes un portrait communique par xM. Rotrou, auditeur des Comptes, 
arriere-petit-neveu du pofete. 

Marbre au Salon de 1783 (n* 220) : « Un pen de gi^antesque dans la figure, 
Tattitude et Texpression ne sont point ddplaces > {M^m, seer., XXIV, 48). 

t Ce buste de Rotrou me paralt outre; ilserait difficile k M. Caffieri de rendre 
compte des 6paules de ce buste. On voit qu'il veut imiter le Bernin ; mais ne 
pourrait-on pas le renvoyer a Moliere, qui dit qu'il ne faut imiter que par les 
beaux c6tes.... » (f our nal de Paris, du 27 septemb5^783.) 

Modele au Musee des Monuments fran^ais (n" 278 du catalogue de 1810). 

Moulage au Musee du Trocad6ro. 

Grav6 par C. Duponchel et par Jacob. 

Grav6 a Teau-forte par M. Maurice Leioir pouf les Caffieri, de M. Guiffrey 
(Voir cet ouvrage, p. 333. 337, ^t?)- 

Grave sur bois par E. Tomaszkiewicz pour la Comedie-Frangaise^ d'Arscne 
Houssaye (8' livraison). 
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« Quelle vie, quelle intelligence, dit M. Guiffrey, Tartiste a su imprimer k cette 
figure distingu^e! De fines moustaches, les cheveux epars, la chemise entr^ou- 
verte, une collerette de dentelle carree, un noeud de rubans sur T^paule droite, 
un manteau k larges plis couvrant k dcmi tous ces details, vraie t^te de po^te 
et d'inspire, et en m6me temps type de cavalier accompli, presque de raffine, 
tels sont les traits caract^ristiques de ce chef-d*oeuvre. Mais ce que les mots 
sont impuissants k rendre, c'est le jeu de la physionomie, Tintensit^ de vie et 
d^expression grav6e dans tous les traits, surtout dans les yeux et la bouche. » 

— « Image authcntique de Rotrou, parce qu'elle est le portrait de son g^nie >, 
adit M. Ed. Thierry. 



32. PIERRE CORNEILLE (1606-1684). B6ste marbre, 
h. o"fi5, signe : y.-y. Caffieri sculpsit, 1777. 

Pour les entries d'un ami, M. Godefroy, k raison de 3ooo livres : 

€ Du lundi 3o septembre 1776; arrSt6, k la plurality des voix, que le buste de 
Cornell le en marbre sera execute par M. Caffieri. > (Registre des Deliberations 
de la Comedie-Fran^aise. E. f* 5. V.) 

Ex6cut6 d'apr^s un portrait peint par Ch. Le Brun et appartenant k Mme la 
comtesse de Bouville. 

A figure au Salon de 1777 (n* 217). 

Place au foyer de la Comedie, aux Tuileries, le 6 octobre 1777. 

Modele au Musee des Monuments fran<;ais (n- 284 du catalogue de 1810). 

Grave par Aug. de Saint-Aubin. 
. Grave sur bois par E. Tomaszkiewicz pour la Comidie-Frangaise d'Arsene 
Iloussaye (9' livraison) d'apr^s une photographic de Nadar. 

C(. les Caffieri, p. a38-3g : c D'une simplicity qui va presque jusqu'A Taus- 
terite, il contraste, par son aspect severe, avec la t6te inspiree et vivante de 
Moliere. Le travail du marbre ne laisse rien k desirer. Peut-etre voudrait-on 
un peu plus de vie et d'animation dans le masque immobile du visage. » 



33. MOLlfiRE (1622-1673). Buste marbre, h. o"'87, 

sig-ne : Iloudon fecit^ anno 1778. 

L'orij»-inal, en terre cuite, figuraitau Salon de 1779, sous le n' 218, comme 
« tire du cabinet de M. de Miromcsnil, garde des sceaux ». II a appartenu au 
critique d'art Thore (\V. Burger), puis k Mme Paul Lacroix qui Ta expose au 
Jubiie de Moliere en 1878 (n" 37). 

Passe en vente publique le 5 decembre 1892 (Feral, expert). 



33. - MOLlliHE, par HUL'DON. 



/ 
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Marbre au Salon de 1781. 

On ignore ce qu'est devenu lebuste ofTert, la mfime ann6e 1778, ^rAcadeniie 
fran9aise par d'Alembert, avec la c61^bre inscription de Saurin : 

< Rien ne manque k sa gloire. II manquait ^la n6tre. » 

On croit qu'il passa au Mus6e des Monuments fran^ais (n" 281 du catalogue) 
supprim^ en 1818. Et Alexandre Lenoir ^crivait en 1821 : t Lebuste de Molifcre 
du Mus^e des Monuments fran^ais doit avoir 6t6 remis a I'econome de THutel- 
de-Ville de Paris pour en d^corer la bibliotheque » (tome VIII, p. 181). 

Celui de la Com^die valut i Houdon ses grandes entrees*. Sedaine, qui 
aimait passionnement Molifere, avait eu Tintention de Toffrir, abandonnant, i cet 
effet, tons ses droits sur la Gageure imprivue, Voici la lettre qu'il dcrivit aux 
comediens a la date du i5 avril 1774 : 

< Messieurs, 

« Ma petite com^die de la Gageure^ que vous avez bien voulu remettre au 
theatre, me fournit Toccasion pretieuse de prouver les senlimens dont je suis 
p6n6tr6 pour notre inimitable Confrere. 

< Je ne doute pas que, dans la construction de la nouvelle salle qui vous est 
destinee, on ne menage une place pour le busle ou pour la statue de Molifere. 

« Permetlez-moi, Messieurs, d*y contribuer en quelque chose en abandonnant 
pour ce monument ce qui pourroit me revenir des honoraires de ma petite 
piece (bien foible hommage pour si Grand Homme); mais ce n'est pas lui,ce 
sont les foibles moyens de celui qui offre qu'il faut consid6rer, et peut-6tre 
aurai-je des imitateurs plus opulens que moi. 

« J'aurois peut-6tre dft altendre que cette reprise de ma piece ftitconsommde 
pour vous deraander cetlefaveur, maisj'ai pensd qu'associ6s a moi dansle suc- 
cfes de Touvrage, vous voudriez bien I'^tre encor dans le d6sir que la somme 
devtnt plus considerable, et qu'encourag^s par ce motif vous joueriez ma piece 
avec plus de plaisir que celui que jusqu'i present elle a pd vous donner. 

« J'ai rhonneur d'etre, avec les sentimensde la plus grande consideration, 
« Messieurs, 
« Votre tres-humble et tres-ob6issant serviteur, 

€ J.-M. Sedaine. 
€ Ce i5« avril 1774. » 

La Com6die repondit le 25 du m6me mois; je n'ai pu retrouver la minute 
de cette reponse, qui ne dut pas 6tre affirmative et conforme au desir de 
Sedaine, puisque, deux ans apr^s, Tassemblee d^cidait que le buste serait de- 
mand6 k Houdon en 6change de ses entrees k vie. Voici le texle de cette 
d(iliberation : 



De Mouhy, Abrigi^ tome III, p.3i6. 



> 

4 



i 
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« Du lundi 3o geptembre 1776 : arr^te d la plurality des voix, que le buste de 
Moli^re en marbre sera ex^cut^ par M. Houdon, et que les conditions pour ce 
dernier sculpteur seront les mfemes que celles qui ont etd faites avec M. Caffieri 
pour le buste de Piron. ATasserabl^e, ce lundi 3o septembre 1776. » (Registre 
des delib6ratioi}5 de la Com6die-Fran9aise. E. f* 5 v.) 

C'est done k tort que Ton a attribu6 k Sedaine le don du buste de Moli^re ; 
il eut du moins rtionneur de Tintention, qu'il rappelait k MM. du Th^Atre dela 
Nation dans unelettre du 26 novembre 1791 : 

€ Apres la 10' representation de la Ga^eure^ je vous ai donn^, Messieurs, le 
profit qui pourroit en resulter pour moi : il est vrai que je mis alors pour con- 
dition que les honoraires de ma pifece contribueroient k faire un buste a Notre 
immortel Moli^re qui, r6unissant en lui et I'auteur et I'acteur, sembloit inviter 
ses descendans kconserver Tunionqui auroit dtl ^tre toujours entre eux. » 

Au mois d'avril 1778, le buste de Moli6re6taitexpos6dans Tatelierde Houdon, 
k la Bibliothfeque du Roi. Le Journal de Paris du 14 lui consacra un article 
tr6s enthousiaste, ou on lisait, entre autres eloges : « On y reconnait le coup 
d'oeil per^ant, le genie observateur du philosophe. C*est ainsi que devait etre 
le Pere de la Com6die. En le voyant, chacun dit : Voil^ Moli^re ! • » 

Houdon r^pondit modestement, dans le numero du surlendemain 16 : 

< Je prendrai la liberte de vous 6crire qu'en faisant la figure de Moli^re je n*ai 
pas eu d'autre but que de faire, en eflFet, le portrait de Molifere. Si chacun le 
reconnait, cela est trfes flatteur pour moi et prouve que j'ai bien copi6 les mo- 
deles que j 'avals sous les yeux. Mais je n'ai pas eu Tintention de faire le portrait 
du Pdre de la Comidie dont vous dites que cette figure porte le caract;fere. Si 
dans ses yeux, si dans son air on d^couvre que c'est lui qui a fait Tartuffe^ le 
Misanthrope et les Femmes savantes, je vous assure que je ne m'en doutais 
pas. Les louanges sur la ressemblance et le travail, je les re^ois; les louanges 
sur les intentions que vous me pretez, je ne le peux reellement pas. » 

Quels etaient ces t modeles » dont parle Houdon? 

Probablement Mignard ou ses copies. C6tait I'avis de Jal, qui dit le buste 
« imit6 du Moliere de Mignard, et veritable creation pourtant : oeuvre admirable 
de style et d'6tude, physionomie animee, tele qui pense, oeil qui observe, 
bouche qui va dieter k la main invisible une sc^ne prise sur la nature, ou un 
trait piquant, spirituel et profond6ment comique ». 

Nous voili loin du jugement de Caffieri, qui trouvait que son rival avait 
represents Moliere « comme un homme stupide, sans aucune passion dans la 
physionomie. Cette tete, qui est plus grande que nature, n'a aucun mouvement 
qui puisse donner la vie. Sa perruque ressemble k de la filasse, sa robe de 



I. Article de Laus de Boissy (n« 104). 
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chambre et sa cravate sonc si pauvres qu'il n'est pas possible d'en connaltre 
r^tofFe. Le tout est poli et bien propre, c'est ce qui enchante les ignorants, 
qui sont en grand nombre '. » Au lieu de ces violences injustes, Caffieri n'cQt-il 
pas mieux fait de d6passer son rival? Or, que vaut son Moliere t sauvage et 
rebutant », comme Tappellent les Mimoires secrets^ k c6t6 du buste de Houdon 
que M. Emile Perrin a si justement d6fini : le Moliere de la posterite? 

Moulage au Musee du Louvre. 

Bronze, sign6 (1786), au Mus6e de Montauban; expose en 1873 au Jubil6 de 
Moliere (n* 38). 

Reductions en bronze chez Barbedienne. 



34. REGNARD (Jean-Frangoisi (i 655- 1709). Buste marbre, 
h. o"'86, par Foticou (1779). 

Expose au Salon de 1779 (n" 245). 
Offert par M. Morel, pour ses entries. 
Cirave sur bois pour un journal illustre. 



35. DESTOUCHES (Philippe Ncricault), de rAcademie 
frangaise (16801754). Buste marbre, h. o'"85, 

signe : P.-F. Derruer, sculpt. , anno 1781. 

Pour les grandes entries de Tartistc. (Lettre de Berruer du25seplembre 1781.) 

Expos6au Salon de 1781 (n" 243). 

N*est-ce pas le module de ce buste qui figurait, sous le n" 396, au catalogue 
de 1810 du Musee des Monuments fran^'ais, attribu6 par erreur k Caffieri? 

Berruer avait fait Melpomdne et Thalie pour la nouvelle salle de Bordeaux 
(1775). 



36. PIRON (Alexis) (1689-1773). Buste marbre, h. 0^82, 

signe : J. -J. Caffieri (1775). 

Pour les grandes entries de Tartiste sa vie durant (valeur : 3ooo liv.). 



I. Lettre anonyme adress6e k M. d'Angiviller, directeur des B^timents^ donl 
M. J. Guiffrey a donnd un facsimile, p. 2\^b. 

M. Rene Delorme, qui avait sans doute des renseignements sp^ciaux, reproche & 
ce buste de ne resserabler nullement k Moliere : « Ce ne sont ni les traits, ni la coiffure 
de notre grand auteur comique. Ccrtes, c'e^t un beau monsieur que Houdon a sculpts, 
c'est une all^gorie, si Von veut, ce n'cst pas Moliere. Et que repondre k cela? » — 
Mais, simplement : qu'en savez-vous > 
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Acte notarie passe par Routet, le 6 septembre 1773. 
Executed d*apres nature en 1762. 
Le piatre expose au Salon de 1763 (n* 180). 
Lemarbre, au Salon de 1775 (n** 224) : 

• Admirable, il s*61^ve entre les autres avec cette superiority que donne le 
genie sur tout ce qui Tenvironne. II n'y a que cette maudite perruque que je 
serois tente de lui arracher, et dont nos artistes ne devroient affubler que Ics 
tetes faites pour la porter. • {Mdm, seer., XIII, 199.) 

Le modele en terre cuite au Musee des Monuments fran^ais (n* 404 du cata- 
logue de 18 10). 

Reproduction en piatre k la Bibliothfeque Sainte-Genevieve (premiere anti- 
chambre du d^partement des Manuscrits). 

Grav^ par Augustin de Saint-Aubin. 

Grave k Teau-forte par M. Maurice Leloir pour les Caffieri, de M. GuiflErey 
(Voircetouvrage, p. 192 et 237) : • 

« Pour nous, dit M. Guiffrey, le buste de Piron est un des plus remar- 
quables parmi ceux que Caffieri offrit successivement au theatre. 

« D'une extjcution souple et large, la tete petille d'intelligence et de finesse; la 
physionomie spirituelle du modele est rendue avec une extreme habilet6; c*est 
la vie elle-meme saisie dans toute sa v6rite. Enfin, pour resumer tous les 61oges 
en un seul, le buste de Piron soutient sans desavantage la comparaison avec le 
Moliere et le Voltaire de Houdon places dans la mSme galerie. » 



37. DUFRESNY (Charles Rivifere) (1648-1724). Buste 
inarbre, h. o"'82, signe : Pajou, sculpteur (1781). 

D'apres le portrait par CoypeL (Voir les n" 291 et 365.) 

Salon de 1781 (n° 23i). 

Pour les entries de Pajou (acte pass6 en novembre 1779). 

38. VOLTAIRE (Franc^ois-iMarie Arouet de) (1694- 1778). 
Buste marbre, h. o"'8o, signe : fait par Houdojiy sculpteur (i 778). 

Pour les entrees de Dezede, auteur de la musique des Deux Pages. 

L'original, en terre cuite, fut expos6 au Salon de 1779 (n" 219 du livret), avec 
un autre buste de Voltaire, du meme Houdon, en marbre, «superbement drap6 
k Tantique* et destine au cabinet de I'imperatrice de Russie *. 

I. Lequel des deux fut envoye k tous les Membres de rAcademic franQaise, ott il 
avail occup6 la place d'houneur k la Saint-Louis 1778? La loge des Neuf-Soeurs en 
re9ut un pareil de Partiste. 
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Le marbre, plac6 au foyer de la Com6die le i8 f6vrier 1779 (M^motres secrets 
k la date du 26, et Journal de Paris du 20, n" 5i), avec des vers de Cubiferes 
sur ce buste. 

Le bronze est au Mus6e du Louvre, n'' 668. 

II existe on moulage en pl^tre. 

Le buste de Houdon occupait la place d'honneur k la seance publique de 
TAcad^mie fran^aise du aS aodt 1778. II n'eut pas Theurde plaire i I'ombrageux 
Caffieri, qui, dans sa lettre anonyme k M. d'Angiviller, cit6e plus haut k Toc- 
casion du Moliire de Houdon (n" 33), dit que c le grand Voltaire est repr6sente 
dans la plus grande decrepitude ; les yeux lui sortent de la tSte (il les avait au 
contraire tres enfonces); il allonge le col comme un imbecile; les plis du visage 
que lui a formes le grand kgc sont autant de lambeaux qui n'imitent point la 
chair. Cette t6te repr^sente plul6t le bonhomme Cassandre que ce grand pofete, 
qui elait tout esprit. Sa perruque est affreusement faite : chaque boucle res- 
semble k un paquet de crin ; le linge et Tbabit sont trait^s comme de bois. Le 
tout est fait durement et mesquinement. > 

O fraternity de I'art! t C'est le nom de rival qui dans votre kme excite.... » 

Houdon a 6td choisi par d'Alembert pour immortaliser Moliire et Voltaire. II 
n'en faut pas davantage k son comp6titeur pour qu'il le declare < le plus 
ignorant de T Academic et le plus grand charlatan que les arts aient produit >. 

La lettre de Des Essarts, du 16 mars 1778, publiee par M. Rene Delorme 
{Musde de la Cornddie-Fran^aise, p. 38), n*est pas relative k ce buste. Elle est 
adress^e, non pas k Houdon, mais k Caflieri, qui avait offert k la Com6die un 
buste de Voltaire execute par son maltre Le Moyne. 

C'est ce buste, en piatre, qui fut couronn6 sur le theatre des Tuileries, k la 
sixi^me representation d'Irine, le 3o mars 1778, et qui probablement figura 
encore Tann^e suivante dans les Muses rivales de la Harpe. (Voir Vlntermi- 
diaire, XI, 2Q2.) 

On ne sait ce qu'il est devenu. II a 6te grave', de profil, par Augustin de 
Saint-Aubin. 



39. LE COURONNEMENT DU BUSTE DE MO- 
LI ERE. Bas-relief de la cheminee monumentale en marbre 
blanc, h. o'"35, 1. i'"4o, par Eug. L. Leqiiesne (1864). 

Seize personnages, parmi lesquels on reconnait particulierement Provost pfere 
et Augustine Brohan dans leurs costumes du Malade ima^inaire^ et peut-6ire 

Regnier en Scapin. 

40. LA REPUBLIQUE. Buste marbre, 

par J. -A. Injalbert. 
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A remplac6, en septembre 1893, un buste en bronze ex6cut6 en 1848 par 
M. Husson et retabli sur la chemin^e en 1870. 

M. Injalbert est Tauteur du monument de Moliere k P6zenas (Salons du 
ChampKie-Mars de 1895 et 1896). 



41. LE TRIOMPHE DE LA VERITE. Plafond peint, 
toile marouflee, long. 8™, larg. 4'"5o, 

par M. Guillaume Diibufe fils (i885). 



Dans un ciel bleu pale sillonn^ de nuages roseSj que circonscrit la perspective 
fuyante d'une balustrade de pierre supportant aux quatre angles des vases 
remplis de fleurs, la V^rit^, dans un rayon de soleil, k peine voilee par une 
draperie flottante que soul^vent deux gdnies ail^s tenant en main, Tun le 
masque comique, Tautre le poignard de la trag^die, plane, son miroir symbo- 
lique k la main, k demi couch^e sur le globe terrestre que soutiennent dans leur 
vol les deux figures all^goriques de Thalie souriante et de Melpomene. 

A Tune des extr^mit^s, sur Tappui de la balustrade sont accoudtes deux 
Parisiennes en toilette de soiree. L'une, blonde aux yeux rfiveurs, contemple 
le motif principal de la composition ; Tautre, brune k Toeil hardi, regarde en 
bas le public. 

En face d'elles, de Tautre c6t6 du plafond, accoud^ 6galement sur la balus- 
trade, un enfant blond lit une brochure k couverture jaune sur laquelle on dis- 
tingue cetitre : Ilnefaut jurerde rienf 

Inaugur^e le 26 septembre i885, trois semaines avant la mort de M. Emile 
Perrin, cette peinture decorative, ex6cut6e dans les ateliers de TOp^ra, rue 
Richer, remplagait une simple perspective aerienne compos6e d'arcs-doubleaux, 
de pendentifs, de vases de fleurs et de draperies flottantes, peints par J.-F. Nolau 
et A.-A. Rub6 en 1864. 

La Vie Moderne du 2 octobre i885 a donn6 une ^tude pour la figure de 
la V6rite, execut^e en heliogravure par Michelet d'apres le dessin original de 
Guillaume Dubufe : c Jeanne, D., 29 juin i883. » 



42 ^ 53. DOUZE MEDAILLONS circulaires de 75cen- 
timetres de diametre, peints en camai'eu bleu, sur fond or, cor- 
respondant aux douze busies qu'ils surmontent, et represen- 
tant une scene principale d'un chef-d'oeuvre de I'auteur, jouee 
par de petits amours nus : 
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Phedre (1677), de Racine, 



par Edmond Hedouin. 



L'EcoLE DES MERES (1744), de La Chaussee, par P. -A". Brisset. 



Rhadamiste et Zenobie (171 i), de Crebillon, 



Brisset. 



Le Comte d'Essex (1678), de Thomas Corneille, 



Brisset. 



Venceslas (1647), de Rotrou, 



Brisset. 



Horace (1640), de P. Corneille, 



Hidouin. 



L'fecoLE des maris (1661), de Moliere, 



Hedouin. 



Le Joueur (1696}, de Regnard, 



Brisset. 



Le Glorieux (1732), de Destouches, 



Brisset. 



La Metromanie (i738), de Piron, 



Brisset. 



Le Double Veuvage (1702), de Dufresny, 



Brisset. 



Alzire (1736), de Voltaire, 



Hedouin. 



Les panneaux de fleurs sent de P.-A. Chabal-Dussurgey. 
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GALERIE DES BUSTES 

54. DANCOURT (Florent Carton de), 1661-1725. Buste 
marbre, h. o™8o, signe : fail far J.-J. FoucoUj sculpleur{\^H2). 

Image de pure fantaisie, comme on peut s'en convaincre en la comparantau 
portrait aulhentique catalogue sous le n* 98. 
Le pldtre est au Mus(^e de Versailles. 

Le 3o Janvier 1781, Foucou adressait aux Com^diens la lettre suivante : 

< Messieurs, 

< Lorsque vous eOtes labonte d'accepter la proposition que j'eus Thonneurde 
vous faire, enl'annee 1779, du buste en marbre de Regnard, pour les entries 
k la Com6die en faveur de M. Morel, vous en agr^ates les motifs. Ces mftmes 
motifs qui subsistent toujours m'ont engag6 k iraiter avec M. de Montessuy 
pour ces entries, dans le cas ou les efforts que j'ai fails auroient 6t6 assez 
heureux pour vous plaire et meriter assez de confience de votre part pour me 
laisser charger d'un second ; alors je vous offrirois celui de Dufreny dont le 
caractere de t^te est tres-beau, que j'aimerois k faire. D'autant plus que 
j'aurois le secour d'une bonne estempe; k moins que ne preferassiez le buste 
deThomasCorneille,quijecroisn'est pas encore fait etquiacertainementledroit 
d'avoir place dans voire Museum ; mais il faudroit m'en procurer les moyens. 

« Je sais, Messieurs, qu'en mcme tems (que) vous vous faites un devoir et 
meme un plaisir de rendre cet hommage k la gloiredes grands hommes qui ont 
illustr6 le Theatre de la Nation, vous voudriez encore faire concourir tous 
les artistes k Tavantage de I'execution ; mais vous devez consid6rer que la forme 
que vous avez prise pour y parvenir ne peut etablir ce concour, qu'il n'y a que 
des circonstances particulieres qui puissent remplir votre objet. Et quoique 
tous les membres de I'Acad^raie soient assurement bien en ^tat d'y contribuer, 
tons n*en ont pas les occasions. Enfin, que c'est le moyen d'executer prompte- 
ment un projet qui k votre satisfaction personnelle r^unit le suffrage du public 
6claire. D'ailleur Texemple de MM. Caftiery et Houdon, qui en ont fait plu- 
sieurs, autorise la nouvelle proposition que j'ai Thonneur de vous faire. Je 
vous prie d'avoir la bont6 de vouloir bien en d61iberer. 

« Je suis avec respects, Messieurs, 

« Votre tres-hunible et tres-obeissent serviteur 

€ J. J. Foucou, 
< de VAcadimie Royalle de peinture et sculpture. » 

« Paris, ceSojenvier 1781. » 



I 
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€ La Com6die a arr^t6 que M. Foucou ferait le buste de Dancourt. A Tas- 
sembl^e, ce 26 fdvrier 1781. 

€ DoRiVAL, semainier. » 



55. LE SAGE (Alain-Rene). Buste marbre, h. o™8o, 

signe : Desbocufs, 1842. 

Salon de 1843 (n* 1427). 

Caffieri avait eu rintention de fairece buste en 1782. 

En f^vrier 1823, M. le vicomte de Ruolz avait offert, en ^change de ses 
entries, de faire ex6cuter un buste de Le Sage par Mansion. 

En 1842, M. Fauginet oflfrit d'ex^cuter un buste de Le Sage : on lui 
demanda celui de Marivaux. (Voir le n* 68.) 



56. J.-B. ROUSSEAU (1670-1741). Buste marbre, h. 0^81, 

signe : fait par J. -J. Caffieri, en 1787. 

D'aprfes le portrait peint par Aved en 1738 (Salon de 1738). 

Expose au Salon de 1787, n* 236. 

Donn6 k la Comddie pour les grandes entries de M. P.-F. Boyer, avocat 
(acte pa8s6 par Boutet, notaire, le 2 janvier 17J36). 

Le beau portrait d'Aved a ^td grav^ par Daull6 et Schmidt. 

Voir r^dition in-4' des CEuvres de J.-B. Rousseau, 1743. 3 vol. 

Terre cuite au Mus6e de Versailles, acquise, en 1839, de M. Demalet, par 
TAdministralion du Louvre, au prix de 60 francs; c'est probablement le 
modde qui figurait au Catalogue du Mus^e des Monuments fran^ais de 1810 
sous le n" 392. 

Copie en marbre, par M. Farochon, au Musee de Versailles. 

Cf. les Caffieri^ p. 345 k 35i et 379. 



57. MARIVAUX (P. Carlet de Chamblain de). Buste mar- 
bre, h. o"'8o, signe : Fanny Dubois-Davesne fecit, 1873. 

Salon de 1873 (n** 1628). 

Don de M. Davesne, regisseur general de la Comedie de i85o k 1873, et p^re 
de Tartiste. 

J. -J. Caffieri a fait pour le foyer de la Com^die-ltalienne un buste de 
Marivaux, dont la terre cuite fut expos6e au Salon de 1789 (n** 217 du Livret). 

Voir le n' 68. 
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58. SEDAINE (Michel-Jean) (i 719-1797). Buste marbre, 
h. o°8o, signe : E. Gatteaux, sculp. (1843). 

 

Salon de 1844 (n" 2222). 

Voir le n- 328. 

M. Gatteaux devait ex6cuter le buste de M. J. Ch6nier. 



59. DE BELLOY (Buirette), de TAcademie fraiKjaise (1727- 
1775). Buste marbre, h. o°82, 

signe '.fail par son ami J. -J. Caf fieri (1771). 

Modele en piatre, d'apres nature, au Salon de 1765 (n** 216). 

Marbre au Salon de 1789, n* 212, t destin6 au foyer de la Com6die-Fran- 
9aise ». 

Un modele etait expose au Musee des Monuments frangais (n** 405 du Cata- 
logue de 1 8 10). 

Au jSalon de 1767, Lempereur avait expose le portrait de Belloy. sujet alle- 
gorique grave d'apres un tableau de Jollain. 

En 1775, de Belloy mourant ecrivit a M. Beaujon pour lui demander en 
grace de faire faire son buste, c pour 6tre plac6 k la Com6die-Fran9aise, entre 
ceux de Corneille et de Racine, lorsque la nouvelle salle sera finie>. (Af^m. 
seer, du 8 mars. ) 

Propose, en decembre 178R, pourles entrees dufils de Buffon, que les evene- 
ments de i789Confraignirent de renoncer k son engagement, et de reprendre 
sa parole. II fut question de lui substituer M. Buirette, cousin et heritier de 
de Belloy. Finalement, le buste fut offert, apres la mort du sculpteur, par sa 
ni&ce, Mme Viany, en ^change de ses entrees (juillet 1792). 

Cf. les Caffieri^ p. 197, 35 1 k 355. 



60. BEAUMARCHAIS(P.-A.Caron de) (i732-i7c;9). Buste 
marbre, h, o"8o, signe \fait et offert a la Comedie-Franfaise 

par Mathieu Meusnier (i853). 

Offert par Tartiste en octobre 1804. 

61. SCRIBE (Eugene) (1791-1861), de TAcademie frangaise. 
Buste marbre, h. o""8o, signe : Fanny Dubois-Davesne fecit, i863. 

Salon de i863 (n'* 2340). 

Execute au compte de I'Administration des Beaux-Arts (1864). 



- 1). DL IfELLOy, par CArrlBRl. 



1 
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62. SANDEAU (Jules), de TAcademie fran^aise. Buste 
marbre, h. o"'67, par Crauk (1887). 



Le modele platre au Salon de i883 (n* 948). 

Le marbre, commands par TEtat, au Salon de 1889, n* 4235. 



63. GEORGE SAND (1804-1876). Statue marbre, h. ^35, 
assise, pary.-Z?. CUsinger (1849-1854). 

Cedee par Emile de Girardin k la Direction des Beaux-Arts, a remplac^, en 
juin 1877, la Rachel, du meme, transferee ^ rOd6on en 1884. 
Cl^sing-er 6tait le gendre de Mme Sand. 



VI 



COULOIR DU PARTERRE 



64. ANDRE CHENIER. Buste marbre, h. (^65, 

par Antoine E'tex. 

t Hommagre It la memoire d'Andr6 Chdnier », offert par Tartiste en 1839. 



65. ETIENNE, de TAcademie fran^aise. Buste marbre, 
h. o™8o, signe : Victor V Haiti. 

Salon de 1847 (n" 2174). 

Offert par M. Etienne fils. 

Un autre buste. du m^me, est i Tlnstitut. 



66. CASIMIR BONJOUR. Buste marbre, h. 0^75, 

signe : Gayrard, sculps. 
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67. AUGUSTE MAQUET. Buste marbre, h. o"'52, 

par J.-L.'N, Jaley. 

Salon de i852 (n* 1426). 

Offert par MM. Maquet et Lucien Roiff6, fr^re et neveu de M. Maquet 
(d^cembre 1892). 



68. MARIVAUX. Buste marbre, h. o"8o, d'apres le por- 
trait peint par L. M, Van LoOy par J.- A. Faugind. 

Offert par Tartiste (avril 1843) en ^change de ses entries. 
Voir les n" 55, 57 et 367. 



VII 



SALLE 



69. LA FRANCE COURONNANT MOLlfeRE, 
CORNEILLE ET RACINE. Plafond, toile marouflee, 

par A.-y. Mazcrolle (1879), 

A gauche, personnages de Moliere : Scapin, Alceste, C6lim6ne, Acaste, 
Trissotin, Gros-Ren6, Marinette. Au-dessus, Jupiter et les personnages de 
Racine : Neron, Hermione, Andromaque, Jezabel d6vor6e par les chiens, 
Clytemnestre et Iphig6nie, Esther et Assu^rus, la mort d'Hippolyte, Ph^dre. 

A droite : Don Juan, xM. Jourdain, Dorim^ne, Elmire et Tartuffe, I'Avare, 
Arnolphe, Agnes et Horace, Silvestre, Argan, Sosie, Mercure. Au-dessus, les 
personnages de Corneille : Psyche, TAmour, Horace tuant Caniille, Rodrigue, 
Neron, Agrippine, Polyeucte, Pauline, Attila. 

Dans un coin, Regnard, Marivaux, Voltaire, Heaumarchais, Alfred de Musset *. 

Deux fragments de ce plafond : Marinette et GrosRene, Alceste^ Acaste et 



I. Le plafond precedent avait 6te peint, en i858, par M. F.-J. Barrias. 11 mesurait 
environ 17 metres de diametre, ct representait des scenes allcgoriqucs emprunt^es 
aux diff^rentes branches de I'art dramatique. II rempla9ait le plafond de Gosse. 
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Celim^e, ont 6t6 exposes k TEcole des Beaux- Arts (Salle Melpomene) en 
mai 1881. 

Reproduit par la pantotypie Thiel aine et compagrnie. 

M. Emile Perrin fils a offert le dessin original de M. Mazerolle, en 

octobre 1896. C'est une gouache signee : J. Mazerolle, 1879, h. o"85, 1, i*. 



70. RIDEAU, par Rube et Chaperon. 

Le prtc^dent repr^sentait Apollon et les Muses sur le Parnasse, d*apr&s 
Raphael. C'^tait un rideau de manoeuvre. 



71. RIDEAU DE FER, par Rubd et Chaperon, 

Repr^sente le Palais-Royal, d^cor^ des busies de nos grands auteurs. 
Ex6cut6 k la suite de Tincendie de TOp^ra-Comique, en mai 1887. 



VIII 



ARRIERE-LOGE DU CHEF DE L'ETAT 



72. MOLI&RE, medaillon ovale, h. 0^70, 1. o"6o, 

par Hofer (i852), 



73. RACINE, medaillon ovale, h.o™;©, 1. o™6o, par Hofer. 



74. LOUIS XIV, medaillon ovale, h.o""7o, Lo"'6o, 

par Hofer\ 



I. M. Henry Hofer a fait lea portraits wie Mmes Madeleine Brohan (i852) et Del* 
phine Fix (i855). 
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IX 



PETIT SALON PRfiCfiDANT 

LA BAIGNOIRE DE L'AOMItliSTRATEUR 



75-. COURONNEMENT DE MOLlfeRE. Panneau 
decoratif, toile marouflee, h. i'"44, 1. ©'"Si, 

par Faustin Besson (i852). 



75^ COURONNEMENT DE CORNEILLE. Panneau 
decoratif, toile marouflee, h. i"44, 1. o'"5i, par Faustin Besson, 



76. COMfeDIENS ET COMEDIENNES groupes 
sur un escalier. Esquisse, toile marouflee, h. i"73, 1. o""63, 

par Faustin Besson. 

On reconnait, entre autres : Rachel, Augustine Brohan, Fix, Provost, Samson, 
GeflFroy, Leroux, Regnier, Brindeau, etc. 



77. ALLEGORIE. Cartouche decoratif, esquisse, 

par Faustin Besson. 



78. BERGfeRES WATTEAU. Esquisse, 

par Faustin Besson. 



79. BACCHANALE, AMOURS. Panneau encadrant la 
fenfetre, h. o^SS, 1. i'"9o. par Faustin Besson. 
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80. POLYEUCTE ET PAULINE. I'Panneaux 

isur volets, 

h. o"'88, 
80^ IPHIGENIE ET CLYTEMNESTRE. [ I. o"'34. 

par A . Devred. 



8K LE CID. ,, 

Id., 

h. o'"7o, 

1 o^S^ 
8P. ERIPHILE, s'immolant sur Tautel de Diane. ' 

par A. Devred. 



X 



ESCALIER DE L'ADMINISTRATION 



82. VOLTAIRE ASSIS. Statuette, reduction en plAtre 
du n* 26, h. o"65, par Houdon. 



83. P. CORNEILLE. Buste platre, h. o"67, par Cafjieri. 



Voir le n* 32. 



84. MOLlfeRE. Buste platre, h. o"'67, ^slt Iloudotu 



Voir le n* 33. 



85. MADEMOISELLE ROSE DUPUIS. BusteplAtre, 
h. ©""Co, par J.-J. Flatters, 

Salon de 1819 (n** 1298). 
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86. MONROSE P6RE en Crispin. Buste platre, h. o-^Go, 

par Gayrard. 



87. SGANARELLE, portrait presume d*Auge (ou Armand). 
Peinture toile, h. o"'6o, 1. o'"5o. Auteur inconnu. 



88. CRISPIN, portrait presume d'Arnould Poisson (ou 
Feulie). Peinture toile, h. o'"62, 1. o"52. Auteur inconnu. 



89. LE MEDECIN MALGRE LUI. Paysage toile, 
h. o"'75, 1. I™. 10, par E. Marandon de Moniyel (1842). 

Les figures sont attribu6es k Horace Vernet. 
Offert en juin 1842. 



90. ADRIENNE LECOUVREUR (1692-1:30). Buste 
raarbre, h. 0^77, par Augustin Courtet (i853\ 

Command^ par TEtat, Salon de i853 (n* 1282). 
Offert par Tartiste (juillet i853). 



91. MADEMOISELLE DUMESNIL (1713-1802). Buste 
marbre, h. o'"67, par L.-V. Dougron (1841). 

D'apres un portrait de famille. 

Offert par Tartiste, petit-g:endre de la tragedienne, en 1842. 

Mediocre reproduction dans V Illustration du 21 d^cembre 1844. 
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XI 



PALIER DE UESCALIER 



92. MESDEMOISELLES DENNEBAULT ET 
CHAMPMESLE (Portraits presumes de). Peinture toile, 
h. i"i4, I. o^SS, attribuee a Fratifois de Troy. 

C'est en i838 que cette toile est entree k la Com6die-Fran(?aise, accompa- 
gnde d'une lettre du peintre Planat, pere de Mme Naptal-Arnault : 

« Paris, 26 novembre i838. 



c Monsieur, 

< Ainsi que je vous Tai promts hier au soir, je vous envoie le portrait de la 
Champmesl6, peint par Fran9ois de Troy, pfere de Jean-F'ran^ois de Troy, qui 
a fait le portrait de Baron que poss^de la Com^die-Fran(;aise. M. le chevalier 
de Langeac a poss6d6 un autre portrait de cette actrice, par le meme peintre, 
et dont la t^te et le buste ^taient parfaitement semblables k la t^te et au buste 
de celui-ci; mais la Champmesl6 ^tait seule, tandis qu'ici elle est groupie 
avec une autre femme. M. de Langeac pensait que son tableau 6taitant6rieurde 
quelques annees k celui que je vous offre et pr^sumait que le portrait de 
profil que de Troy avait ajout^ pourrait bien 6tre celui de Mile Desmares, 
ni^ce de Mme Champmesle. Son opinion n*6tait fondle que sur la ressemblance 
qu'il croyait trouver enlre ce profil et les autres portraits connus, peints ou 
graves, de cette Mile Desmares; au reste. Monsieur, vous avez dans votre 
foyer un portrait de cette derniere actrice, et vous pourrez facilement 6claircir 
cette question. Si ce n*est pas Mile Desmares, ce ne peut &tre assur6ment que 
quelque comedienne distingu6e de ce temps-Id ; mais je vous garantis que ce 
n'est point la d'Ennebault, comme quelques personnes I'ont presume. Je 
pencherais plut6t pour Mile Du Pare. 

c Le portrait que possedait M. de Langeac, celui-ci et la miniature du cabinet 
de feu La Mesengere sont les trois seuls originaux que j'aie connus de 
Mme Champmesl6; et je crois fort qu'il n*existe d'elle-aucune gravure ancienne 
d'aucune sorte; toutes nos recherches, soit k la Bibliotheque Royale, soitdans 
les cabinets des plus passionn^s amateurs de portraits, ont et^ infructueuses 
k cet ^gard. 

c Voild, Monsieur, ce qui me fait pr^sumer d'avoir trouv6une heureuse occa- 
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sion d'etre agr6able a la Com^die-Fran9aise, en lui procurant la facility d'ac- 
qu^rir un tableau bien rare, et surtout un portrait int^ressaat pour elle. 

€ J'ai rhonneur, etc. 

€ Planat, 
c rueGrenelle-Saint-HoQor^, 14. » 

c P. S. — La signature du peintre se trouve au bas du manteau de la 
ChampmesI^, sur la broderie. > . 

Si ce tableau est bien dat6de i6B3, comme le dit R. Delorme, il ne saurait 
representer Mile Desmares, n6e en 1682; ni Mile Du Pare, morte en 1668. 

Resteraient done la Champmesl6 et Mile d'Ennebault, qui furent, il est vrai, 
Contemporaines. Mais la d'Ennebault ^tait grrosse et rouge. (Voir le sonnet 
sur Phedre^ attribue k Mme Deshoulieres.) 

Et pourquoi les aurait-on peintes ensemble, dans la plus 6troite intimit6> 
car ce n'est point ici une sc&ne de theatre, quoique des esprits complaisants 
y aient vu Roxane et Atalide de Bajazet, 

N*est-ce pas tout simplement une mere et sa fille, ou les deux belles-sceurs 
Miles La Grange et Verneuil (MoUMstedu i" avril i885), ou encore les deux 
soeurs Loison, que F. de Troy peignit et exposaau Salon de 1699: 



93. JOAN NY (Brisebarre). Peinture toile, ovale, h. ©'"go, 
1. o"^2. Llanta. 



94. MADAME PREVILLE (1731-1794). Peinture toile, 
ovale, h. o 90, 1. ©'"72, par Mme Frederique OX'onnel (1854). 

D'apres un portrait peint par Colson, grav6 par J.-B. Michel. 
Voir le ri" 97. 



95. DES ESSARTS (Denis Deschanet) (i 740-1 793). Pein- 
ture toile, ovale, h. o"'90, 1. o'"7o, par Appert. 

D'apres une gravure du temps, 6dit6e chez Bligny. II tient k la main la Mart 
de Buciphale, tragedie en six actes *. 



I. Nitot-Dufresne a grav6 ^ Teau-forte one curieuse caricature, en pied : le Ripu 
blicain Des Essarts. 
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96. MADEMOISELLE DE SEYNE (1694-1759). Pein- 
ture toile, ovale, h. i"io, 1. o^So, par Ch. Chaplin (i853). 

D'apr^s un portrait du temps. 

Aved exposa au Salon de 1787 un portrait de Mile de Seyne dans Didon, 
qui a 6t^ grav^ par B. L^pici6. 



97. PREVILLE en Mascarille. Peinture toile, h. o^So, 
1. 0*^65, par Carle Van Loo. 

En pied; dans le fond, un buste de Moliere. 

Oflfert, en mars i835, par M. Furcy-Guesdon, petit-fils du com^dien «. 
Grav6 par E. Tomasziewicz, pour la Comidie Frangaise d'Arsene Houssaye. 
Voir le n** 423. 



98. DANCOURT (Florent Carton de), 1661-1725. Peinture 
toile, h. i"i2, 1. I "45, par Gabriel Gence (1704). 

A mi-corps, repr^sent^ de face ; robe de chambre de velours bleu dair, dou- 
blee de soie gorge de pigeon, chemisette gamie de dentelles. Assis devant 
son bureau, dans un fauteuil k haut dossier, le com^dien-auteur a sous la main 
plusieurs volumes d*Aristophane, Plaute et Terence, et une feuille sur laquelle 
on lit : A Son Altesse Electorate Monseigneur le Due de Baviire, 

C'est le d^but ae TEpitre d^dicatoire de sa com6die en vers libres, tes En- 
fants de Paris, representee k la Com^die-Fran^aise le 3 octobre 1704 : 

Grand Prince, k qui le ciel a donne pour partage 
Des plus hautes vertus le plus parfait usage ; 
Toi qui, sans rien devoir k tes nobles aieux, 
Te places par toi-m^me au rang des demi-dieux ; 



L'artiste a signe sur la pendule : Gence pingebat, anno 1704. 

Achet6 1000 francs, le 3 juin 1889, k la vente des Tableaux, objets d'art, 
riche mobitier provenant du chateau de Chenonceaux. (N** 81 du catalogue.) 



I. Le m^me ofifrit, en septembre i852, un portrait de Mme Pr^ville, /di/e/ de La 
Tour (h. 2 pieds 1/2, 1. 2 pieds 2 pouces). Qu*est-il devenu> 



'Jv 
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. Ce beau portrait passa a la mort de Dancourt (6 d6cembre 1725) entre les 
mains de sa filie alnee, Manon Dancourt, qui avait 6pous^ Guillaume de Fon- 
taine, commissaire et contrdleur general de la marine, et, k leur mort, entfe 
celles de leur fille, qui avait, k dix-sept ans, ^pous6 le fermier g^ndral Dupin de 
Chenonceaux. Mme Dupin transmit, avec le chateau, le portrait de son aieul 
k son petit-neveu M. de Villeneuve, de la succession duquel ils pass^rent 
Tun et Tautre k Mme Pelouze. 

C'est le seal portrait authentique de Dancourt, dont le buste par Poucou 
(n"" 54) et la gravure qui est en t^te de ses (Euvres choisies (1784) sont de pare 
fantaisie. 

M. Emiie Perrin avait eu Tintention d*en demander une copie k Mme Pe- 
louze : ii devait, au moment de sa mort, envoyer un peintre k Chenonceaux, 
ne pouvant pr^voir que quatre ans plus tard la Com^die aurait Toccasion ines- 
pdr6e d'acqu6rir Toriginal. 

Ce portrait est ici reproduit pour la premiere fois. 

Une copie en a et6 faite, en 1889, par M. Victor de Bornschlegel pour 6tre 
plac6e dans la salle a manger du chateau de Courcelles-le-Roy, oii est mort 
Dancourt, et qui appartient aujourd'hui k M' P. Huillier, notaire k Paris. 



99. MADEMOISELLE D ESM ARES (Portrait presumd 
de). Peinture toile, h. o"88, 1. o°63, attribuee aJ.-B. Santerre. 

II suffit de comparer avec le n* 188, portrait authentique, pour voir que 
celui-ci ne pent representer Mile Desmares. 

C*est, en effet, une fantaisie bien connue* de Raoux, qui a 6td gravde par 
Chereau. 

Achet6 60 francs i M. Vigny, i5, rue Neuve-Saint-Augustin, en aoDt i832. 



100. MADEMOISELLE DEVIENNE. Peinture toile, 
h. i"i5, 1. o™75, par Faustin Besson (1854). 

Expose au Salon de 1859 (n* 260). 

En mai 1876, M. Trianon propose Tacquisition d'un portrait de Mile Devienne 
par Sicardi (1793). 



101. MONVEL (Jacques-Marie Boutet de), 1745- 181 2, dans 
le role de TAbbe de l Epee. Peinture toile, h. o"8o, 1. o^So, 

par Edmond Geffroy (i852). 
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D'apres un buste en pldtre donn^ par R^gnier k Mme E. Guyon. 
En 1841, le buste de Monvel fut commande k Desboeufs, d'apres celui de 
R^gnier : on ignore s'il a et6 ex^cut6. 



102. GRANDVAL (F. Charles Racot de), 17101784. Pein- 
ture toile, h. i"*o5, 1. o'"72, en pied, dans un jardin, 

par Ch.-L. Muller (i852). 

D'aprfes le tableau de Lancret, expose au Salon de i742,appartenant aujour- 
d'hui k M. Groult et expose, en i885, au quai Malaquais. 
Grav6 par J.-Ph. Le Bas {i755). 
Le buste grav6 4 I'eau-forte par Henri Lefort pour la Troupe de Voltaire 

(1877). 



103. MADAME DEMERSON. Peinture toile, h. rio, 
1. o"8o, par Celina Lefebure (i856). 



104. BONNEVAL (J.-J. Gimat de), 171 1-1783. Peinture 
toile, ovale, h. o°*75, 1. o"6o, par Th. Decaisne. 



105. SCENE DU MALADE IMAGINAIRE (acte P% 
sc. vii). Peinture toile, h. o""42, L o°*52, par Th. Decaisne (i852). 

Probablement d'apres Th. Fragonard (i835). 



106. PHILIPPE QUINAULT, auditeur des Comptes. 
(i635-i688). Buste, terre cuite, h.o"8o, par J.-J. Caffieri (1773). 

Offert par I'artiste en 1778, estim^ 5oo livres. Sign6 : Caffierry, 

Le marbre, expose au Salon de 1771 (n** 246), aurait ete brisedans Tincendie 
de rOpera en 1781, et d^truit dans celui de 1873. 

Module au Musee des Monuments fran^ais (n" 288 du catalogue de 1810). 

Piatre k la Biblioth^que de Sainte-Genevieve (premiere antichambre du 
D^partement des Manuscrits). 

Voyez le portrait grav6 par Edelinck. 



V 
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107. MADEMOISELLE MEZERAY (Josephine). Pein- 
tare toiie,- ovale, h. o^jS, 1. o"6o, par J. Ansiaux (i8io). 

En pied, tenant ^ la main une brochure du Misanthrope. 
Offert en juin 1842. 

Qu*est devenu le portrait de Mile Mezeray par Holier, expose au Salon 
de 1808, sous len*298> 



108.-LA RIVE dans Gengis-Khan. Pastel, h. 0^96, 1.0*76, 

attribue a Vien fils. 



109. LA TRAGEDIE. Portrait de Rachel. Toile, h. 2»i8, 
1. i"37. par y.-L. Gerome {i85g). 

En pied ; avec ces inscriptions : 



Eschyle 


PhWre 


Monime 


Sophocle 


Hermione 


Roxane 


Euripide 


Camille 


Pauline 


Comeille 






Racine 


• 


• 



Expose au Salon de 1861 (n** i253). 

Attribu6 k la Com^die par arr^t6 minist6riel du 27 novembre 1861. 
L*esquisse appartenait k M. Ars^ne Houssaye (n** i55 du catalogue de sa 
Yente,*i896). 



110. JEAN DE LA FONTAINE (1621-1695). Buste terre 
cuite, h. o"8o, signe : J. -J. Caffieri (1773). 

D'aprfes le portrait peint par Hyacinthe Rigaud. 

Offert par Tartiste en 1779 (estim6 5oo livres), au moment ou Pajou proposait 
d'exdcuter en marbre un buste de La Fontaine pour les entrees de Mme Pajou. 
" Expos6 au Salon de 1779 (n* 2o3). 



111. QUINAULT (Portrait presume de). Peinture toile ovale, 
h. o'"68, 1. o"55, attribuee a Largilliere. 



- TALMA, dans /l^mUl, par L.VGKLNL:L lils. 
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Cadre bois scuipt6. 

Oflfert par M. le marquis de Pastoret, en juillet 1846, comme un portrait de 
Michel Baron. 



112. DUCIS (J.-F.) (1733-1816). Pastel, mi-corps, h. o'"96, 
1. 0^76, par Mme Adelaide Guiard. 

OfFert par le peintre Louis Ducis neveu, en 1841. 

Grav6 par J. -J. Gord. Voir le n" 485. 

Le general Despinoy, qui poss^dait ce portrait k Thuile (99 centimetres sur 
73 centimetres), Tattribuait k Dayid, dont ce pastel ne serai t qu'une copie faite 
par Mme Guiard (n" 982 du catalogue Despinoy, i85o, p. 392). 

Mme Guiard avait expose au Salon de 1783 (n* i23) un portrait de Brizard 
dans le Rot Lear, du mfeme Ducis, qui a ete grave par J. -J. Avril comme 
appartenant k Mme la comtesse d'Angiviller. 



113. MADEMOISELLE THENARD dans Hermione. 
Peinture toile, h. i"i5, 1. o"58, 

par Mme A . Romance dite Romany 4 

D'apr^s le tableau original appartenant k la petite-fille de la tragedienne. 
En haut du cadre, on lit ce quatrain : 

Melpomene a tout fait pour elle : 
C'est une actrice de son choix, 
£t nos neveux plus d'une fois 
L'entendront citer pour modele. 

Haute coiffure empanachee, robe de cour k paniers. 
Grave k Teau-forte par F. Hillemacher pour la Troupe de Talma (1866). 
A comparer avec le n" 246. 

Don de Mme Louise Thenard, pensionnaire de la Comedie, fille de la trage- 
dienne. 



114. TALMA (i 763-1826) dans Hamlet. Toile, h. ri5, 
1. o"58, par L.-F. Lagrenee fils. 

En pied, assis, tenant Turne. 
Cntre en i835. 
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115. LEKAIN (1729-1778), dans Gengis-Khan. Toile ovale, 
h. o"88, 1. o"74, sign6 : S.-D, Le Noir (1777). 

Cadre bois sculpte. 

Offert par M. F. de Revcrdy en juillet 1845. 

Grav6 par Chatelain. Voir les gravores de J.-B. Michel et d*£Iluin, d*apr6s 
J.-G. Huquier fils et J. Berteaux. 

C'est dans ce r61e de VOrphelin de la Chine qu'est aussi repr^sent^ Lekain 
dans le beau portrait appartenant k M. Mounet-Sully. 

Voir le n" 182. 



116. PORTRAIT. Medallion ovale, marbre, h.o'"75, 1. o"58, 

attribue a A. Coyzevox. 

Offert, en 1777, par Tintendant des Menus Papillon de la Ferte, comme un 
portrait de Moli^re jeune, ce medallion, tr^s remarquable d'ailleurs, a succes- 
sivement pass6 pour un Lulli, pour un Regnard, pour un Boursault. 

C'est plut6t un prince du sang, un due de Bourgogne ou un due d'Anjou. 

Foucou parait s'en elre inspire pour son Regnard de 1779. (Voir plus haut, 
nV34.) 

Voir, sur ce m^daillon et la parents de Papillon avec la famille de Moli^re, 
un article du Molieriste (i" novembre 1881) oil sont publiees la lettre d*envoi 
de rintendant des Menus et la reponse de Mol^ pour la Com^die. 



117. CASIMIR DELAVIGNE (1793-1843). Buste bronze, 
h. o"65, signe : P.-y. David [d' Angers). 

Offert par M. Baudouin, du Havre, en 1843. 
Voir le n* 9. 



118- MADEMOISELLE RAUCOURT* dans Agrippine. 
Pcinture toile, h. i"*35, 1. i"o3. En pied, assise, 

par iMme Adele Romance dite Romany (1812). 



I. Son busle, par Flatters (J. -J), au cimetiere du Pere-La-Chaise. Un autre buste, 
altribu6 k Houdoa, apparticnt ^ Mme la vicomtessc de Courval. M. Darbefeuille ea 
execute en ce moment un troisi^me, qui lui a 6t6 commande par la Direction des 
Beaux-Arts. 



7 



t 



» 






t 
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Approchez-vous, N6ron, et prcnez votre place. 

(Britannicus, IV, 2.) 

Ezposd au Salon de 181 2, sous le n" 292. 

Grav^ par Lignon, dans la Galerie thidtrale de Bance. 



XII 



GALERIE CONDUISANT AU FOYER 



119. GALILEE DANS SA PRISON. Peinture toile, 
h. o"6o, 1. o"45. 

Voir Taquarelle de Beauvallet, n* 406. 



120. DUCIS tirant rhoroscope du jeune Talma. Peinture 
toile, h. o"7o, 1. o"5o, par Louis Ducts (i833). 

L'original, expose au Salon de i83l>, fut attribu6 au palais du Luxembourg. 
L6gue d la Comddie-Franyaise par Mme veuve Ducis, en 1868. 
L*auteur etait le neveu de Ducis et le beau-fr^re de Talma. 11 avait expose, 
au Salon de 18 10, un portrait de Mme Talma (n* 264L 
Voir le n* 408. 



121. LA MORT DE ROTROU (i65o). Dessin au crayon 
noir, h. o""45, 1. o'°,70, par Claudius Jacquand (1868). 

•Don de Tauteur (ddcembre 1874I. 



122. JEUNE GAR9ON. Tete detude. Peinture toile, 
h. 0^62, 1. o 55, par Ph. Rouviere (i836). 
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Expose au Salon de i837 (n* /6ii). 

L'auteur ddbuta k la Com6die-Fran^aise le 12 avril i856. II est mort le 
19 octobre i865, k cinquante-cinq ans. 



123. MADAME PARADOL (1819-1838), dans Semiramis. 
Peinture toile, en buste, ovale, h. o"'7o, 1. o^SS. 

par Rouillard (1822). 

Mile Romance-Romany avait expose un portrait de Mme Paradol en Semi- 
ramis au Salon de 1819. 



124. DUGAZON (i 746-1809). Peinture toile, ovale, h. o'^Sr, 
I. o"42. Auleur inconnu. 

Voir le n** 235. 



125. MADEMOISELLE MANTE (i 799-1849). Peinture 
toile, h. o'"68, 1. o'"56. Auteur inconnu. 



126. MADEMOISELLE LANGE en Ariane. Peinture 
toile, h. 0*90, 1. 0^72, par Colson [\^^()i). 

Ce portrait, provenant de la collection de Cypi^re, 6tait attribu6 k Vien ou k 
Greuze. (Voir un article de Merle k la Quotidienne du 2 juin 1845.) 
Don de Mile Louise Fitz-James, pensionnaire de la Com^die (juin 1845). 

Girodet avait fait un portrait de Mile Lange; quand il fut achev^, MlleLange 
refusa de le payer. Girodet en fit une Danai et exposa Mile Lange tendant 
les mains k la pluie d'or (Salon de 1799). 



127. MADEMOISELLE MARS couronnee d'immortelles. 
Buste marbre, h. o"'.^, par P.-/. David d'Angers (i825), 

Expose au Salon de 1889 (n' 2175). 
Le piatre est au Mus6e d'Angers. 
Oflfert par la veuve de Tauteur (mai i856j. 
Voirle nM89. 



- RACIIIiL. rar DANTAN aini. 
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Un autre buste en marbre par Robinet, non sign^, ni dat^, a 6te ex6cut6 
vers 1840 par M. Jacques Petit, Tun des bons praticiens de Clesinger. 11 est 
fait d'apr^s le portrait de G6rard : correct, mais froid et dur. Appartient a 
Mme veuve Petit. 



128. MADEMOISELLE MARS. Peinture toile ovale, 
h. o"8o, 1. 0^62, d'apres F. Gerard. 

L^original appartient A M. de Mornay. 

Voir aussi la collection du comte de Latour-Dumoulin. 

Lithographic par Gr6vedon. 



129. MADAME FAVART, de la Comedie Italienne. Pein- 
ture toile, h. i"o5, 1. o"'7o, par Faustin Besson (i853). 

En pied, dans le personnage de Bastienne. 

Carle Vanloo, grav6 par Daulle, a represents Mme Favartdans le m6me rdle. 



130. MADAME BELLECOUR/ouantde la harpe. Pein- 
ture toile, h. o 67, 1. o 53. Auteur inconnu. 

Offert, en f6vrier 1818, par Mile Ad^e Pourrier, petite-fille de M. de Cor- 
meille, caissier du theatre. 



131. MADEMOISELLE RACHEL. Buste marbre, 
h. o"75, par A.-L. Dantan aine (1839). 

Dantan a expose trois bustes en marbre de Rachel aux Salons de 1889, 
1840 et i855. 
Le pl^tre est au MusSe de Valenciennes. 



132. SCfiNE DE GEORGE DANDIN. Peinture toile, 

« 

h. o 85, I. i"i5, 

par Edmond Geffroy (i852); le paysage est A' Ad. Mirecour. 
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Portraits de Provost, Mirecour et Mile Fix (George Dandin, CliUndre et 
Angdliqtie). 

GeflFroy avait expose le portrait de son camarade Mirecour au Salon de 1840, 
Tann^e m^me od il peignit tous les soci^taires. Cette miniature appartient k 
Mme veuve Mirecour. 



XIII 

FOYER DES COMEDIENS 

PANNEAU QUEST 

133. MADEMOISELLE DU CLOS dans le role 
d'ARiANE. Peinture toile, h. i"55, 1. r'27, 

par Nicolas de Largillicre. 

L6gu6 par Mile Duclos k M. Saintard. 

Voici Textrait du testament de la tragedienne, en date du 27 avril 1743 : 

« Par devant les notaires \l Paris, soussign^s, Marie-Anne de Chateauneuf 
Duclos, femme separ6e de corps et de biens de Jacques-Pierre Chemin, 
demeurant k Paris, rue des Fosses-Saint-Germain-des-Pr6s, paroisse Saint- 
Sulpice, en une maison dont le sieur Procope est propri6taire, trouv^e au lit 
malade de corps, dans une chambre au deuxieme 6tage ayant vue sur une 
petite cour de ladite maison, toutefois saine d'esprit, memoire et entendement, 
ainsy qu'il est apparu aux notaires soussignes par ses discours et entretiens, 
laquelle, dans la vue de la mort, a fait, dict6 et nomm^ aux notaires son testa- 
ment ainsy qu'il suit : 

c Et, pour execute le present testament, ladite demoiselle testatrice a nomm6 
I et choisy le sieur Saintard, directeur de la Compagnie des Indes, son amy, 

' qu*elle prie d'en prendre la peine et d^accepter le don et legs qu'elie luy fait 

J de son grand portrait peint en Ariane, par Largilliere. » 

' II passa dans le cabinet de Titon du Tillet, et fut acquis par la Com6die, en 

aoOt i8i5, pour la somme de 80 francs, de M. Adam, marchand de tableaux. 
L'original, de dimensions plus petites, est au Mus6e Conde, k Chantilly. 
I Une r6plique de ce portrait, provenant de la galerie du Regent au Palais- 

I I Royal, est conserv6e au chateau de Ferrieres, chez M. le baron Alphonse de 

' Rothschild (collection Lalive de Jully, vendu 5oo livres en mars 1770). 






i33. - M'" DUCLOS, dans ArUn..; pai LAKGILLILRE. 
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Voir aussi le n* 204 du catalogue de la vente du baron Brunet-Denon 
(f6vrier 1846). 

Grav6 par L. Desplaces en 1714, avec des vers de Houdard de la Motte. 

Photograv6 d'aprfes Desplaces {Gazette des Beaux-Arts du i" aoftt 1893). 

Le buste a et6 grav^ par Desrochers, avec sixain. 

M. Robert Dumesnil poss6dait un portrait de Mile Duclos que j'ai vu k Mar- 
lotte en 1884 et qui a ^t^ vendu 200 francs apr&s sa mort (1889). 

M. Alexandre Dumas fils en poss^dait un autre, qui a pass6 en vente 
publique. 



134. JEANNE SAMARY (1857-1890). Peinture toile, 
h. o"62, 1. o"47, par M. Carolus Duran. 

Don de M. Paul Lagarde, mari de la regrettee comedienne. 



135. MOLIERE. Peinture toile, h. o"8o, 1. 0*64, 

attribuee a Ch. Coy pel. 

Le 20 avril 1826, le baron Taylor, depuis dix mois Commissaire royal pr^s 
le Th^^tre-Fran^ais, annon^ait au Comity qu'un portrait original de Moli^re, 
par Sebastien Bourdon, faisant partie du cabinet de feu M. Vivant-Denon, 
Directeur gSndral des Musees sous TEmpire, membre de TAcad^mie des 
Beaux-Arts, allait 6tre mis en vente. Le baron Taylor pensait qu*il convien- 
drait que la Com^die-Fran^aise en fit Tacquisition. 

LeComit6 partageacet avis, et, estimant que < personne n'dtait plusen^tat 
que M. le Commissaire royal de juger du merite du tableau et d'enchdrir jus- 
qu'i sa juste valeur », il pria M. le baron Taylor de vouloir bien agir en cette 
occasion pour la Com^die ainsi qu'il le jugerait convenable « d*apr^s ses 
connaissances si ^tendues dans les arts ». 

La vente eut lieu en avril 1826, et le portrait fut retire k 2400 francs 
(n* 141 du Catalogue par Perignon). 

Comment et k quelle date passa-t-il entre les mains du g^n^ral comte 
Despinoy? II figure, vingt-quatre ans plus tard, au catalogue de sa vente 
(n" 754), attribud, non plus k S6bastien Bourdon, mais k Noel Coypel, en 
compagnie de trois autres portraits de Moliere, d'une Armande Bejart, d*une 
Champmesl^, d*une Desmares, d'une Le Couvreur au pastel, etc., etc. 

M. le D' Gendrin s*en rendit acqu^reur en i85o. II le poss^dait depuis qua- 
rante ans lorsqu'il le legua k la Com^die-Fran9aise, dont il etait un des plus 
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fiddles abonn^s*. II Taltribuait k Noel Coypel, contemporain de Moliere ct son 
cadet de six ans seulement, qui aurait pu peindre Tauteur du Misanthrope 
quoiqiijlait fait tr^s peu de portraits. Mats pourquoi L^picie, qui grava le 
Coypel en question pour le MolUre in-40 de 1734, indique-t-il formellement 
Toriginal comme etant de Charles Coypel, pelit-fils de Noel, ne vingt et un ans 
apres la mort de Moliere? 

Ficquet et Dequevauviller, qui Tont grav^ plus tard, disent simplement : 
Coypel pinx: 

Une copie de ce portrait, grandeur naturelle, appartient k Miles Dardel, k 
Geneve. Achet^e par leur pere en i860, chez un antiquaire de Lausanne, cette 
toile porte le npm de Delaunay ( peinlre contemporain de Moliere, pere de 
Mme de Slaal, mort en Angleterre). Au dos on lit : t 43, galerie Choiseul, 
au Coq Honor6, 4 Paris, Job Giroux ». 

Voir le portrait qui se trouve en I6te des CEuvres de MolUre^ Paris, Ganeau, 
1753 : F. Boucher del. Et. Fessardscul. 



136. DAZINCOURT en Crispin. Peinture toile, ovale. 

. •   • 

n. o'"65, 1. o^So, par Mile A. Romance dite Romany. 



137. MARIANNE FLEURY(Mme Chevetel) (1770-1818]. 

Peinture toile ovale, h. o°55, L o'"45. 

» 

Ecole de David. 
. Designe k tort comme un portrait de Mile Joly, 



138. CELINE MONTALAND (1843-1891). Peinture 
toile, li. o°5o, 1. o^'SS, par Boidini. 

Offert en novembre 1891 par MM. Davray freres. 



130. MADEMOISELLE DESBROSSES (Portrait 
presume de). Peinture toile, h. o'°22, 1. o°i7, 

attribue a Boilly (ou Sicardi). 

1. M. le docteur Geodrin est d^c^de le 5 Janvier 1B90. 



-M-JIiANNb: SA." 



"••^■^ 
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140. PRfeVILLE. Gouache, ovale, h. o'"22, 1. o"*i7, 

par Champion fils, d apres la gravure de A. Romanet, 

Offert par M. F. Duquesnel (avril 1893). 

Grav6 par H. Lefort pour la Troupe de Voltaire (1877). 



141. POISSON (Portrait presume de). Peinture toile, h. o™25, 
1. o"i9, attribuee a Wattean. 

Provient du cabinet de M. Favart, qui le tenait de son grand-p^re. 
Don de Mme veuve Samson. 



142. MADEMOISELLE MARS (Portrait presume de). 
Portrait toile ovale, h. o'"22 1. o™i7, Auteur inconnu. 



143. RACHEL. Peinture toile, h. i"8o, 1. i"2o, 

par C L. Miiller, 

En pied, costume de ville. 

Offert par M. Alexandre Colonna Walewski, fils de la tragedienne. 
Reproduit par la photographie pour la Rachel et la Tragedie de J. Janin. 
Voir le n' 261. 



144^ SC^NE DE LA COMEDIE ITALIENNE (vers 

1610). Peinture cuivre, h. 0^27, 1. o"32. 

Don de M. Etienne Arago. 



144^ SCfeNE DE LA COMEDIE ITALIENNE (vers 
1610). Peinture cuivre, h. 0^27, 1. o"32 

Don de M. Etienne Arago. 
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145. DAZINCOURT en Crispin. Peinture bois, ovale, 
h. o"i5, 1. o°i2. 

Offert, en juin 1839, par Mile Desbrosses, soci6Uire retrait^e, l^gatairc uni- 
verselle du com^dien. 



140. BAPTISTE ain6. Dessin crayon noir, h.o"'3i, 1. o"*23, 

par y . 'D. Isabey ( 1 808) ; 

Lithographic par Gr^vedon (1826). 



147. RI^GNIER. Peinture toile, h. 0^87, 1. o"^7o, 

par Jules-Elie Delauttay. 

Don de M. Henri Regnier, fils du coro^dien, qui a ofTert une replique au 
Mu86e de Nantes, en souvenir des debuts de son pere, en 1829, dans cette ville 
oi^ est n6 le peintre Elie Delaunay. 



148. PRfeVILLE en Figaro. Buste bronze, 1. o"55, 

fondu par Thiibaultj d'apres Lucas Montigny. 

Oifert par M. Lerouge en 1829. 

L'histoire de ce buste, assez remarquable pour avoir figurd k TExposition de 
Toeuvre de Houdon, vaut d'etre racont^e. ^ 

En juin 1821, M. Lerouge fils, un des plus anciens abonnes de la Comedie, 
informait le Comity que, poss^daht le seul buste qui existe du cd^brePr^ville, 
ii vient en faire hommage au theatre, demandant en retour une entree person- 
nelle k vie. 

M. Michelot est charge de voir le buste, et, sur son rapport, la terre cuite 
n*e8t pas accept^e, le th^Mre poss^dant dejk un buste de Pr^ville (voir le 
n*" 243) attribu6 k Houdon. 

En Janvier 1828, M. Lerouge revient k la charge, et declare que son buste 
n'est pas de Houdon, mais de Lucas de Montigny; il Tenvoie sans conditions, 
avec prifere de le faire d^poser dans le foyer. 

Les Com^diens trouvent qu'une simple terre cuite n'est pas d'une valeur 
6quivalente k Tentr^e personnelle k vie : qu'k cela ne tienne, M. Lerouge le fera 
ex^cuter en bronze, il y ajoutera un socle, ^galement en bronze. 



- MOLIIiKE, par CUYPEI., 



■^^^^•^^ 
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Et la Com^die poss^dera, Tannine suivante, une copie en bon m^tal, au lieu 
de roriginal en vile terre cuite. 

D*apr^s une note de xM. J. Maciet, cet original aurait appartenu k la c^l^bre 
Carline de la Com^die Italienne, de son vrai nom MarieGabrielle Malagrida, 
femme de Louis Marie Nivelon, danseur de TOp^ra, morte k Saint-Martin 
prfes Etrepagny (Eure) en 1818. 

II fut achet6 k la vente de Nivelon par le comte Le Couteulx de Canteleu, qui 
le donna k M. Jadin pere. 

II appartienl aujourd'hui k M. Emmanuel Jadin, et est sign^ : Lticas Mon- 
^ig^y fecit, 1782. 

C*est done k tort que le bronze a 6i6 expose sous le nom de Houdon, sur la 
foi de Ren6 Delorme. 
Voir le n* 243. 



PANNEAU NORD 

149. GRANDMESNIL dans Harpagon. Peinture toile, 
h. i™3o, 1. ©'"gS, par J.-B.-F. Desoria, 

Expose au Salon de 1817 (n* 245). 

Oifert, en d^cembre 1818, par Mme AdMe Flilry de Grandmesnil, fille du 
com^dien. 
M. Pierre Berton poss^de un dessin au carr6 de ce tableau, sign^ : Boilly. 
Grav6 par A. Godfroy, pour la Galerie th^dirale de Bance. 
Buste grav6i Teau-forte par H. Lefort pour la Troupe de Voltaire (1877). 



150. TABLEAU DES FARCEURS. Peinture toile, 
h. o'"95, 1. i"'37, Auteur inconnu. 

Avec cette inscription en lettres d*or sur une banderolle encadrant les armes 
du Roi : 

Farceurs frangois et italiens depuis soixante ans et plus^ peints en 1670 : 
Theatre Royal. 

D^cor de place publique, k 4 plans, 6claire par 6 lustres de 12 boug:ies et 
une rampe de 32 chandelles. 

Seize personnages, dont voici les noms, inscrits en lettres d'or, de gauche 
it droite : 
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MOLiERE, dans le costume d'Arnolphe dePEcole des Femmes, k peu prfes 
tel qu*il a ^te grav^ par Francois Chauveau pour l^^dition originale de la piece 
et le frontispice du tome 11 des CEuvres de Moliere (1666). 

Grav6 sur bois par Ansseau d'apr^s un dessin d^Eustache Lorsay pour le 
Magasin pittoresque de noveiiibre 1864 (t. XXXII, p. 369); reproduit par la 
Gazette des Beaux- Arts demars 1872 et le Mus^e universel de mai 1873. 



JODELET (Julien Bedeau), dit Jeoffrin. 

Au Marais (i633), H6tel de Bourgogne (1634), au Petit-Bourbon (1659), mort 
le 26 mars 1660. 

Grav6, avec sixain (Huret inv. Couvray f. Mariette excud.), d'apres Michel 
Lasne. Reproduit par Monsaldy (Galerie thidtrale de Bance). 

Grav^ avec huitain (Le Blond, excud.) : 

On peu t dire de Jodelet 
Qu'il s^ait joQer son personnage 
Aussi bien qu'homme de son age 
Faisant le Maistre ou le Valet. 
Sa harangue est tousiours poiie; 
Et sans avoir rien d'aflfett6, 
Par sa grande naifuet^ 
II gu^rit la Melancholic. 



PoissoN (Raymond) en Crispin. 

Retire en i685, mort en 1690. 
Grave, avec sixain (H. Bonnart). 
Grave, avec quatrain (Jollain Talne). 



Ttrlupin (Henri Legrand), dit Belleville, ne vers 1587. 

Acteur du Marais en 1622, mort en 1637. 

Grave, avec sixain (Huret inv. Rousselet f. Mariette excud.) 

Voirle n* 193. 



Matamore (le Capitan). 

Bellemore, qui tenait cet emploi k THdtel de Bourgogne, s'6tait retire 
avant 1674 et vivait encore en 1696. 
Grav6, avec dixain (Huret inv. Rousselet f. Mariette excud.) 



M7- - RlitiNlER, par ELIE DELALNAY. 



VBOi^ 
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Arlequin (Domenico Biancolelli), 1640- 1688. 

GuiLLOT-GoRju(Bertrand HardouindeSaint-Jacques),nevers 1598. 

Docteuren m^decine, mort en 1648. 

Cirav6 (J. Falck f. Le Blond excud.) avec huitain: 

Guillot Gorju par ses bons mots 
Et par son discours satyrique, 
Berne les niais et les sots 
Et fait aux plus s<;avants la nique. 
II nous entretient du Destin, 
Des Romans, des Metamorphoses, 
Et, parlant Francois ou Latin, 
II dit tousiours de bonnes choses. 

Grav^ avec sixain (Huret inv. Couvay f. Mariette excud.). 
Gros-Guillaume ou La Fleur (i583-i635). 

Grav6 (Huret inv. Rousselet fecit. Mariette excud.), avec sixain : 

Tel est, dans rH6tel de Bourgoigne 
Gros-Guillaume avecques sa troigne, 
Enfarin^ comme un meunier. 
Son minois et sa rh^torique 
Valent les bons mots de Regnier 
Contre Thumeur mdancolique. 

Voir le n* 193. 

Le docteur Grazian Baloardo (ou Balouard), G. B. Angelo 
Agostino Lolli, 1622-1702. 

On le voit dans le Grand Almanack historique pour 1689. 

Gaultier-Garguille (Hugues Gueru, dit Flechelles), morl le 
9 decembre i633. 

Grav6, avec quatrain (Huret inv. Rousselet f. Mariette, excud.), d'apres 

Michel Lasne. 
Voir le n* 193. 

PuLciNELLA napoUtain. 

Grav6, avec quatrain (Mariette). 
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Pantalon (N. Turi), retire en 1670. 
Grav6, avec quatrain (Mariette) 

Philippin, au balcon. 

Ce rOle paratt avoir dt6 cr6^ par Claude Deschamps de Villiers, com^dien- 
po^te, auteur d'un Fesiin de Pierre, et ennemi de Moli^re. C'estleTri- 
velin frao^ais. 

ScARAMOucHE (Tiberio Fiurelii), 1608- 1694. 
Gravd, avec quatrain {k Paris, chez Le Blond). 

Brighelle. 
Grav^, avec quatrain (Mariette et Le Blond). 

Trivelin (Domenico Locatelli), 1613-1671. 

Grav^ (Mariette), avec quatrain et (Le Blond, excud.) avec ces deux vers : 

Trivelin, d'amour courretier, 

Sert son maistre en plus d*un metier. 

On remarquera que ces neuf Fran^ais et sept Italiens appartenaient aux quatre 
Troupes royales : H6tel de Bourgogne, Marais, Palais-Royal, Com6die » 

Italienne. 

Si la date de 1670 est exacte, huit au moins ^taient morts. 

C*est en 1889 que ce tr^s curieux tableau est entr6 k la Com^die, c6d6, 
gr&ce k M. R^gnier, par M. Alfred Lome, de Sens, comme provenant de la 
galerie du Cardinal de Luynes, archev^que de Sens, mort en 1788. 

M. Auguste Vitu, dont Timagination aventureuse s'est parfois ^ar^e dans 
les choses d'6rudition, a public, dans le MolUriste du 1" novembre 1879, ^^ 
long article lendant k prouver que cette toile 6tait d'un peinlre italien, Vario, 
Verrio ou Berrio, qui fr6quentait les Com6diens en 1670. 

M. Vitu aurait dC remarquer d'abord que ce tableau n'est pas une oeuvre ori- 
ginale, mais le groupement dans un seul cadre des portraits bien connus de 
farceurs c61ebres, grav6s de i63o k 1662 par Huret, Falck, Rousselet, Mariette 
et Le Blond. 

Ce travail a dO fttre ex6cut6 par quelque peintre anonyrae du Pont-Notre- 
Dame, comme article de vente. On en connalt quatre exemplaires, k pen pr^s 
semblables : 

Celui de la Com6die, un peu pouss^ au noir ; 

Celui que M. Ars&ne Houssaye avait achet^ d*un sieur Comu, marchand de 
curiosit^s, et qui a et^ adjug^ i 200 francs^ la vente de sa galerie (22mai 1896, 
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n** 1 15, reproduction par ]a photogravure), un peu plus grand, 1 m^tre sur i m. 46, 
surtout plus blond, plus chaud, plus gai. Les noms sont remplac^s par des 
lettres de renvoi (expose au Jubile de Moli^re, n* 3i); ' 

Celui de M. de la Pilorgerie, de Laval, qui a fait Tobjet de la brochure : 
Un Portrait deMolidre en Bretagne, par M. le baron deWismes (Nantes, 1875), 
et qui est dat^ de 1681 ; 

Enfin, le fragment qui appartenait k M. Bernard, de Nemours. 

Janet-Lange, dans rUlustrationdu 21 d^cembre 1844, a donn6 une reproduc- 
tion fort imparfaite de ce tableau, qui est ici photographic pour la premiere fois. 



151. BARON (Michel). Peinture toile, h. r26, 1. o^gS, 

par J.'F. de Troy, 

Grav6 par J. Daull6(i732). 

Grav6 k Teau-forte par M. Francois Courboin {T Artiste de dCcembre 1892). 



152. RAYMOND POISSON en Crispin. Peinture, h. 
o"45, 1. o"35 (rentoile), par G. Netscher. 

OfFert par M. Martignon en 1843. 
Grav6 par G. Edelinck, avec neuf vers. 



153. MADEMOISELLE MARS dans Betty, de /a yew/ie55e 

Je Henri JV. Miniature sous verre, h. o'"33, 1. o" 28. 

signee: Jacques (1810). 

Expo86e au Salon de i8i4'(n* 1372). 

Grav6e par Godfroy, pour la Galerie th^&trale de Dance. 



154. PIGAULT-LEBRUN (i752-i835). Peinture, h. o"2i, 
1. o"*i4, par L.'L. Boilly p6re. 

Lithographic par Koch et Villain pour les (Euvres completes de Pigault-Lebrun, 
ce portrait se trouve dans quelques exemplaires des Souvenirs de J.-N. Barba 
(Paris, 1846, in-80). 
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155. FLEURY dans son cabinet de travail. Peinture toile, 
h. i"*i3, 1. o"86, par le baron F. Gerard. 

En pied, assis. 

Sign6 : < A mon ami Fleury. Gerard >. 

Don de M. Du Bois (f6vrier i865). 

Un portrait de Fleury avail 6t^ offert par la famille en mai 1822. 

Voir len* 410. 



156. LEKAIN dans Orosmane, de Zaire. Peinture toile, 
h. i"24, 1. o" 95, par S.-B. Le Noir (17871. 

Exposd au Salon de la Correspondance en 1779. 
Salons de 1789 (n* 329) et 179S (n* 332). 

Offert par M. Saint-Martin, ancien magistrate gendre de Pajou , pour ses 
entries k vie, en brumaire an XIII. 

Grav6 par P. Baquoy pour les Memoires de Lekain, par Saint-Aubin (chal- 
cographie du Louvre) et par Touz6 d'aprfes un dessin de Dev^ria (chez Mar- 
chant). 



157. 'RACHEL. Peinture toile^ h. i™25, 1. i'", 

par Edouard Dubufe (i85o, London). 

Don de M. John Mitchell, directeur du Theatre Fran^ais de Saint-James 
(Juin 1 858). 
Grav^ k la maniere noire par J. Richardson Jackson. 



158. MADAME VESTRIS en Electre. Peinture toile, 
h. o"90, 1. o'"7o, par S.-B. Le Noir. 

Peint au pastel en 1774. 

Salon de 1795 (n» 333). 

Beau cadre en bois sculpts, avec couronne de roses et lauriers. 

Offert en 1843 par M. Gourgaud-Dugazon, neveu de la tragedienne. 

Buste grav6 k I'eau-forte par H. Lefort, pour la Troupe de Voltaire (1877). 



- FLliLKY, par Ic baron GtlKARD. 
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159. M0LI£;RE en Cesar (de la Mort de Pompie). Pein- 
ture toile, h. o"75, 1. o"62, .par Pierre Mignard. 

En buste, couronn6 delauriers; habit k la romaine,b^ton de commandement. 

Voici ce qu*on lit k la page 8 de la Notice d'une petite collection de tableaux 
de diffirents tnaftres, provenant du cabinet de M*** (Molinier) dont la vente 
se fera le samedi i5 f^vrier 1788, (sic) de relev^e, k Tancien h6tel de Bullion, 
rue Pl&tri^re (Paris, chez JouUain, marchand de tableaux et d*estampes, quai 
de la M^gisserie, in-8*) : 

« N' 25. — Le Portrait de J.-B. Pocquelin Moliere. 

c II est k mi-corps, vu de face, couronn^ de lauriers, v&tu k la romaine, et 
tenant un b&ton de commandement. Ce portrait, de la plus grande v6rit6, est 
peint par Mignard ; il est digne de Tattention des amateurs. II est grav6 par 
N. Cathelin pour les (Euvres de Molihre (Edition Bret, 1778, in-8'). 

Hauteur, 2 pieds 7 pouces. Largeur, 2 pieds. > 

Fr6ron en avait parl6, trente ans plus tdt, comme c ayant pass6 par succes- 
sion d une personne attacheea la Com^die-Frangaise • (Lettres sur qq, Merits de 
ce tempSy tome XII, p. 83, i753), et mon exemplaire porte cette note manuscrite : 
« L*anecdote est veritable, et ce portrait m*avait ^t6 ^rhxt en 1806 par la Come- 
die-Fran^aise. » 

Comment done cette toile, qui appartenait certainement k la Com6die 
en 1806, qui d6corait encore le foyer des Comediens en i83o (voir le tableau 
de Heim, n* 5o2), en 1844 (voir Vlllustration du 21 decembre, page 261), en 1861 
(Exposition du boulevard des Italiens), a-t-elle dQ 6tre rachet^e par la Com^die 
au prix de 6 5oo francs, le 27 mars 1868, k la vente de M. Vidal, musicien de 
rOp6ra, par les soinsde M. Etienne Aragor (Voir la leltre du Comit6, publiee 
par rindipendance dramatique du 1" avril 1868 et la Valise de Molidre, par 
Ed. Fournier, p. 79, note 5). 

Pour ^claircir le fait, il est bon de savoir qu'il existe une r^plique ou plu- 
t6t une copie de Toriginal chez M. Monjean, ex-principal du college Chaptal, 
laquelle a M gravee sur bois par H. Thiriat, pour rArt du 17 aoiit 1879 et 
le Musie Artistique et Litter aire du 7 f6vrier 1880 (n* 58), et c*est cette copie qui 
avait autrefois appartenu il la Com^die. C'est encore Fr^ron qui nousTapprend 
dans son Ann^e litteraire, 1769, tome VII, p. 3i : 

< M. de Chamfort se trompe* en attribuant aux Comediens la ridicule vanity 
d'avoirfait peindre Moliere sous Thabit d'Auguste. Ce fut Moliere lui-m6me qui 
se fit peindre ainsi : cela n'estpas croyable, 

Mais k rhumanit^, si parfait que Ton fiit, 
Toujours par quelque faibleon paya le tribut*. 

I . Dans son £logre de MolUre. 
7. MHromanie, I, 3. 
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. « Mignard, son ami, apr^s avoir 6baucfa6 son portrait, lui demanda sous quel 
habillement il desirait d'etre repr^sent^. Moli^re, qui se piquait de jouer supe* 
rieuremcnt dans le tragique, et qui n*6tait bon que dans les rdles k manteau, 
voulut etre peint en C6sar, avec la couronne de laurier sur la t^te et le baton de 
commandement k la main. Les Com^diens Fran9ais n'ont fait faire qu'une copie 
dece tableau. » 

Cette copie a pass6 en vente publique k Th^tel Drouot le 6 Janvier 1879 
(M. Gu^lonDubreuil, commissaire-priseur; M. Riff, expert); elle aurait appar- 
tenu^Talma, puis aii financier Boursault-Malherbe, mort en 1842, qui Taurait 
transmise k Mme Kastner, sa fille. 

Tout cela, comme on voit, est assez difficile k concilier, k moinsquMl n'existe 
une seconde copie du tableau de Mignard, ce qui est fort probable. 

L-original du foyer des Com^diens a et6 grav6 par Gilbert pour la Gazette 
des Beaux- Arts dn r'mars 1872, par Masson,pour/'i4r/i5/edu20 novembre 1881, 
areau-forte par F. Dupont; reproduit en heliogravure dans TAlbum du Molifere 
des Grands Ecrivains, d'apres un dessin de Ronjat, et photographic par Braun. 

Photogravure de Goupil, dans la Com^die-Fran^aise d*Arsene Houssaye; 
Chez Baschet (8* livraison). 



160. MADEMOISELLE JOLY (Portrait presume de). 
Peinture toile, h. o'"8o, 1. o'"65, attribuee a Louis David. 



II faut remarquer, d'une part, que ce portrait de jolie femme ne rappelle quei 
vaguement les traits de Mile Joly, connus par un buste authentique, et son por- 
trait dans I'Anglaise du Conteur; de Tautre, qu'il ne figure pas sur la liste des 
portraits ex6cut^s par David, que Tartiste a pris le soin de dresser lui-mfeme. 

C'est cependant comme tel qu'il a Ct6 formellement 16gud par J.-P. Dantan 
jeune, statuaire (testament du 3 mai 1866) : c Je donne et legue pour le foyer 
de la ComCdie-Fran^aise le portrait de Mile Joly, peint par Louis David. » 

Dantan mourut le 6 septembre 1869; mais le legs ne fut d^livr^ qu*en 
decembre 1873. 



161. BAPTISTE ain6. jMiniature ovale, h. o"»ii, 1. o^og, 

signee : Muneret (1810}. 

Expos6e au Salon de 1810 (n" 596). 
Voir le n» 169. 



i, nai S.-K. LL NOIK. 
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162^. BREVET DE PENSION ROYALE du 24 aout 
1682, Parchemin, h. o™25, 1. 0^34, 

signe : Louis, et plus bas : Colbert. 

Sous le m^me cadre : 



162\ ACTE NOTARIE des 3i aout 1670 et 3 juin 1673, 
reunissant les signatures de Moliere, de J.-D. Monchaingre, 
de sa femme Angelique Meunier, et de Rollet « le fripon ». 
Papier, h. o*"3o, 1. o™8o. 

Provient de la collection Fossd d'Arcosse. 

Achet6 k la vente Alfred Bovet par M. Alexandre Dumas fils et offert par 
lui & la Com^die-Fran^aise, en d^cembre 1884. 

Le fac-simil^ des signatures a et^ public dans le Catalogue Bovet et repro- 
duit par nous dans le Supplement litt^raire du Figaro du 24 Janvier i885, 
avec article explicatif. 



PANNEAU EST 

163. SAMSON (Joseph- Isidore;. Buste marbre, h. o"52, 

par G.-A.'D. Crauk (1879 . 

Expose au Salon de 1864 (n" 2567) et au Cham p-de-. Mars en 1867 (n* 679). 
Le m^me, en bronze, sur le tombeau du Socidtairc, au cimetiere Montmartre 
(22* Division, avenue du Peuplier).. 
Offert par le sculpteur en mai 1879. 
A remplace le pl^tre de Dantan jeune, donne en decembre 1846. 



164. J.-B. PROVOST. Buste marbre, h. o'^SS, 

par J. -J, Feuch^re. 

Expos6 au Salon de 1846 (n" 2i65). 
Offert par le sculpteur en mai 1879. 

Le m^me, en bronze, sur le tombeau du Societaire, au cimetiere du Pere-La- 
Chaise (4' Division, r* Section, avenue Bruix). 
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165. LES SOCIETAIRES DE LA COMEDIE EN 
1840. Peinture toile, h. o"97, 1. i"62, par Edmond Geff/oy. 

24 portraits en pied, dont voici les noms, de gauche ii droite : 

M. Geffroy, mort en 1895. 

Philippe II, de Don Juan d'Autriche, 

Madame Desmousseaux, morte en 1857. 
Madame Argante, des Fausses Confidences, 

M. GuYON, mort en i85o. 

Le Cid, de la Fille du Cid. 

iMademoiselle Mante, morte en 1849. 

La Marechale, de I'jdq ou Une Matinee de grand Seigneur, 

M. Dailly, mort en 1848. 

Alain, des HMtiers. 

M. Regnier, mort en i885. 

Crispin, des Folies amoureuses. 
Mademoiselle Noblet, morte en 1876. 

. • • • 

En reine. 
Mademoiselle Plessy, vivante. 

Rosine, du Barbier de SMlle. 

M. JoANNY, mort en 1849. 

Don Ruy Gomez, de Hernani. 

Mademoiselle Anais, morte en 187 1. 

York, des Enfants d'Edouard, 



CATALOGUE RAISONNE 79 

iM. Perrier, mort en i863. 

Alceste, du Misanthrope^ avec le costume donne par la liste civile en 1837. 

M. FiRMiN, mort en iSSg. 

Richelieu, de Mademoiselle de Belle-Isle. 

Mademoiselle Mars, morte en 1847. 
C^lim^ne, du Misanthrope, 

M. Menjaud, mort en 1864. 

Bolingbroke, du Verre d'eau. 

Madame Tousez, morte en 1864. 
Madame Argante, de VEpreuve. 

M. Monrose pfere, mort en 1843. 
Mascarille, de VEtourdi, 

Mademoiselle Dupont, morte en 1864. 
Marinette, du Dipit amoureux. 

M. Provost, mort en i865. 

Chrysalc, des Femmes savantes. 
M. Beauvallet, mort en 1873. 

Yakoub, de Charles VII chez ses grands vassaux. 

Mademoiselle Rachel, morte en i858. 
Camille, ^'Horace. 

M. Saint-Aulaire, mort en 1864. 

Claudius, d'Hamlel, 

M. Ligier, mort en 1872. 

Manlius, de Manlius. 
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M. GuiAUD, mort en 1846. 

M. Remy, des Fausses Confidences, 

M. Samson, mort en 1871. 

Figraro, du Barbier de SMlle. 

Mme Plessy est la seule survivante en 1896. 

Expose au Salon de 1841, sous le n* 8o3 (medaille de 2* classe). C'est sans 
doute ce tableau dont a voulu parler Ch. Maurice, dans le Courrier des 
Thidtres du 27 f^vrier 1841, et qui devait faire obtenir k Geffroy la croix de 
chevalier de la Legion d'honneur, qu'll n*avait pas encore a sa mort, h. plus de 
quatre-vingt-dix ans. 

Reproduit par la photographie (la Comidie-Fran^aise , par Ars^ne Hous- 
saye, Paris, Baschet, in-folio). 

M. MoreaU'Chaslon possedait une autre toile de Geffroy : les SoMtaires en 
i65o, provenant de la vente Jules Janin : M. Arsene Houssaye, alors adminis- 
traleur g^n^ral, y figure. 

Voir le n'266. 



166. LES SOCIETAIRES DE LA COMEDIE EN 
1864. Peinture toile, h. o^gS, 1. i"65, par Edmond Geffroy. 

26 personnages en pled, dont voici les noms de gauche k droite : 
M. Geffroy. 

Alceste, du Misanthrope, 

M. Maubant, vivant, retraite. 
Auguste, de Cinna, 

Madame Judith, vivante, retraitee. 
Marion Delorme (acte des Com^diens). 

Madame Guyon, morte en 1878. 

C16op2ltre, de Rodoffune, 

M. CoQUELiN AiNE, vlvant, retraite. 

Crispin, des Folies amoureuses. 
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Mademoiselle Emilie Dubois, morte en 187 1. 
Agn^s, de VEcole desFemmes. 

M. Maillart, morten 1891. 

Raoul, de Mademoiselle de Belle-Isle, 

M. Samson. 

Le Marquis, de Mademoiselle de la Sei^lierc, 

M. Bressant, mort en 1886. 

Don Juan, du Festin de Pierre, 

Madame Madeleine Broiian, vivante, retraitce. 
La Comtesse, d'Un Manage sous Louis AT. 

M. Delaunay, vivant, retraite. 

Horace, de VEcole des Femmcs. 

Mademoiselle Figeac, morte en i883. 
La t6te seulement. 

Madame Victoria Lakontaine, vivante, retraitee. 
Viclorine, du Philosophe sans le savoir. 

Madame Arnould-Plessy, vivante, retraitee. 

C^lim^ne, du Misanthrope. 

Mademoiselle Favart, vivante, retraitee. 

Cleopatre, de la Mort de Pompee. 

M. Lafontaine, vivant, retraite. 

Raymond, de Philiberte. 
Mademoiselle Joi-assain, vivante, ixtrritcc. 

Mmc Abr:.h:;ni, dc I'Ecolc dc\s Hcurcco:: . 



\ 
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M. Leuoux, mort en 1874. 

Moncade, de rEcole des Bourgeois. 

Mademoiselle Augustlne Brohan, morte en .1893. 
Nicole, du Bourgeois gentilhomme. 

M. Got, vivant, retraite. 

Matamore, de VlUusion comique. 

Mademoiselle Nathalie, morte en i835. 
Philamlnte, des Femmes savantes, 

M. Monrose fils, mort en i883. 

SiranareUe, du Midecin malgri lui. 

m 

M. Regnier, mort en i885. 

Scapin, des Fourberies deScapin, 

M. Talbot, vivant, retraite. 
Harpagon, de VAvare. 

M. Provost pfere, mort en i865. 

Argan, du Malade imaginaire. 

Mademoiselle Bonval, morte en 1878. 

Toinette, du Malade imaginaire. 

Douze de ces soci^taires sont encore vivants, mais tous retrait^s. 
Cxposd au Salon de 1864, sous le n* 780. 

Reproduit par la pholographie. (Voir la Comidie-Fran^aise^ par Ars^ne 
Houssaye, Paris, Baschet, in-fol'o.) 



167. MONROSE p6re en Crispin. Peinture toile, h. i"3o, 

1. o"9o, par P.- A. Pichon (1862). 

ExpoFe au Salon de i863 (n- 1487). 
Don de xM. Louis Monrose fils. . 
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168. MOLE (1734-1802). Peinture toile, h. o^^eS, 1. o'"55, 

par Sicardi (1808). 

Salon de 1808 (n* 554). 

D^di6 aux Com^diens Fran^ais, en f^vrier 1819. 

Le m&me, au Mus^e de Versailles . 

Sicardi (1746-1825) ^tait Tami intime du peintre Prud^hon. 



169. BAPTISTE ain6. Peinture, toile, h. 0-72, 1. o"58, 

signe : M M. Drolling (1802). 

A figure k TExposition centennale de TArt fran^ais (1889). 



170. MOLlfiRE. Medaillon rond, diamelre o'"7o, 

par A. 'P. Phelippes 

Copie du Moli^re, £)cole frangaise (Louvre, n*659), dont Mauzaisse a fait une 
copie pour le Mus^e de Versailles (n* 2821), expos^e en 1878 au Jubild de 
Moliere (n* i3) 

L'original a et^ attribu^ k S^bastien Bourdon. 



171. BAPTISTE cadet. Peinture, toile, h. o'"62, 1. o"54, 

par Mile A. Romance dite Romany. 

Voir le numero 412. 



172. TALMA dans Leicester, de Marie Stuart. Peinture 
toile, a mi-corps, h. o'"7o, 1. o'"57, par F.-E. Picot (1822). 

Expose au Salon de 1822 (n* 1028). 

Donne par Tauteur en novembre 1826. — Lithographic par Lecler (1827). 
Grav6 par Lignon et reproduit par VHistoire du Costume au Th^dtre, de 
M. A. Jullicn (1880), comme un portrait de Talma dans IlamUt. 
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AL Bapst Ta repr6duit dans son Essai sur Vhistoire du Thddtre" cOrtime 
un portrait du trag^dien dans le Guillattme Tell da Lemicrre (p. 5i7); M. Rogfer 
Peyre le cite comme un Bayard de Gaslon et Bayard, 

M. Guiraudet, professeur au Conservatoire, possede une copie de ce por- 
trait par M. Picard. 



173. NATHALIE (Zaire Martel). Peinture toile, h. roS, 
1. o^So, signee : Gnstave Boulanger (186';;). 

» 

Expose au Salon de 1867 (n" 186). 

Offert, en aoilt 1888, par le peintre, qui a reproduit les traits de Mme Nathalie 
dans son tableau de la Salle des Manages k la Mairie du XIII* arrondissement. 



174. LA RIVE dans Zamore, d'Alzire. Toile ovale, h. 0^90, 
1. o'"7o, attribue a Louis David. 

A appartenu au trag^dien. 



175. MADEMOISELLE CLAIRON. Toile ovale, h. 
o°90, 1. o"75. Auleur inconnu. 

A appartenu k La Rive. 



* r. 



176. REGULATEUR LOUIS XVI, a secondes. Diam. 
du cadran, o'"4o, h. 2"'35, 1. o%5, prof. o"'20. ' 

Signe : Robin, c horloger du Roy aux Galeries du Louvre, k Paris ». 
Pay 6 i24olivres ennovembre 1788. 
Autrefois dans la salle des Assemblies. 



177. MOLlfeRE* Buste p!atre, h. o'"7o, Houdon, 

Offert par M. G6rard Jacob, de Reims, en aoQt 1826. 



-M"- DAN(il;VILLE r^r LL MOYNEi. 



^«>**— "  I * r ■»■ I I n^ i . 



CATALOGUE RAISONNE 85 

178. MADEMOISELLE DANGEVILLE(TiiAUE}. Buste 
marbre, h. o"72, pary.-J5. Le Moyne. 

Don de Mile Devienne, femme Gevaudan. 

La colonne qui lui servait de socle est au n* 85. 

A 6t6 photographic par Franck (PArt thedtral, de Samson, i863, 1. 1, p. i5). 

Cf. le buste de Mile Dangeville, expose au Salon de 1771 * (n" 276). 



179. MADEMOISELLE CLAIRON (Melpomene). Buste 
marbre, h. o'"7o, par J.-D. Le Moyne. 

Salon de 1761, n* 1 16 : c le portrait de Mile Clairon, sous Tidde de Melpomene 
invoquant Apollon ». 

Le nez, bris^ par le trag^dien Beauvallet faisant le moulinet avec sa canne, 
a 6t6 r^pare deux fois par Dantan alne. 

La terre cuite est dans le cabinet de TAdministrateur (n* 322). 

L6gu6 par Mile Clairon a la Nation (testament du 9 oclobrc 1801). 

A 6td dessine pour la Galerie des Contemporains, en 1826. 

Mauvaise reproduction dans rillustration du 3i decembre 1844. 



XIV 

GALERIE CONDUISANT DU FOYER 

A LA SC£NE 

180. TRAGEDIENNE tenant une urne funeraire. Peinture 
loile ovale, h. o"'7o, 1. o"'53, attribute a Vicn. 

('e portrait de femme blonde, dans le goQt de Greuze, avail 6te donne par 
Bouilly k Mrae Volnys comme celui d'Adrienne Le Couvreur. Voir la lettre qu'il 
lui ^crivit k ce sujet. 

C'est peut-6tre Mile Saint- Valcadette, ou Mile DesGarcins,ou Mile Durancy. 

Le nom de Voltaire, qui 6tait ecrit sur I'urne, a et6 effac6-. 

1 . Un buste de MUe Dangeville, par Monot, valut au sculpteur des vers de M. P. de 
S. A. P. qu'on peut lie au Xfercure de France de decembre 1769, p. 188. 

2. Dans son testament, Mile Clai'-on l^guait k M« Hua, son ex6cuteur testamentaire. 
une boite douM^e d'or portant son portrait en Muse qui tieul Vurue de WJtaire 
(E. de Goacourt, Mj.iemutselle Clairoiu p- 449 ct 491). 
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181. LA RIVE (1747-1827), dans Brutus. Busle marbre, 
h. o'"8o, par Houdon. 

Le bronze avail et6 expose au Salon de 1783 (n' 25i). 

Le marbre, k celui de 1785 (n* 227). I 



Don de M. Achille Mauduit, Sis de La Rive (d6cembre 1827). 



182. LE KAIN dans Gengis-Khan. Peinture toile, ovale, 
h. o"88, I. o'"73, signee : S.-B. Le Noir (1769). 

Salon de 1774 deTAcad^mie de Saint-Luc (n* 24). 
Olfert par le fils du trag^dien. 

Lekain avail 616 grav6 dans ce r61e, en pied, par P.-C. Levesque, en 1766, 
d'apr6s un dessin de M. F.-A. Castelle. 
Voir le n* ii5. 



183. REGNIER. Buste marbre, h. o^S, par Franceschi. 

Le platre expos6 au Salon de 1874 ("" 2861). 

Offerl, en d6cembre 1893, par Mnie Emma Fleury, veuve Franceschi, 
pensionnaire relrailee el 616ve de R6gnier. 



184. MADEMOISELLE RAUCOURT. Peinture toile, 
ovale, h. 0^70, 1. o"'6o, par A.-P. Phelippes (1848), 

D*apres Gros. 



185. LOUIS MONROSE. Buste platre, h. o"'58, 

par Paul Gayrard. 

Offerl par M. Ossip Loew, violonisle russe, en mai 1894. 

L'original, en marbre, donn6 par M. E. Fouquel, est au foyer derOd6on. 



186. MADAME PROVOST-PONSIN. Pastel, h. o"'82, 
. o'G^, signe : /:. Giraud (1872). 



] 
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187. MICHELOT (Jean-Francois), 1 786-1856. Buste marbre, 
h. o'"62, par Mansion (i823)* 

Expose au Salon de 1824 (n** 1879). 



188. MADEMOISELLE DESMARES (Christine-An- 
toinette-Charlotte), tenant un masque et un poignard. Peinture 
toile ovale, h. o"8o, 1. o"65, 

par Ch. Coypel. 

C6d6 par M. Bergeret, peintre, en 1827. 

Grav6 par B. L^pici6 en 1733, avec quatrain, chez Surugue. 



189. MADEMOISELLE MARS (Anne-Fran(?oise-Hippo 
lyte). Buste marbre, h. o"'77, par Dantan aine. 

D*aprfes le portrait peint par Geffroy (n* i65) 
Offert par Mile Rachel. 
Voir le n* 127. 



190. MICHOT, societaire de 1799 a 1821, dans le role du 
CAPiTAiNE Copp, de la Jeunesse de Henri V. Peinture toile, ovale. 
H. o"87, 1. o"7o, par Mme Frederique O'Connell (i853). 

Grav6 il Teau-forte par F. Hillemacher pour la Troupe de Talma (1866). 



191. AUGUSTINE BROHAN. Buste marbre, h. o'"6o, 

par G.'J. Ga?'raud, 

Expose aU Salon de i853 (n* i357). 
Don de Mme A. Brohan (Janvier 1876). 
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192. PORTRAIT D'ACTRICE (peut-elre Mile Champ 
MESLE?). Peinture toile, ovale, h. o™88, 1. o'"72. 

Auteiir inconnu 

Costume oriental, garni de fourrure, voile de gaze ray^e. 



XV 



FOYER DES TRAVESTISSEMENTS 

193. L'HOTEL DE BOURGOGNE. Gravure, h. o-'ig, 
1. o"37, Abraham Basse inv. et sc. Le Blond excud. 

Gros-Guillaume. 

Turlupin. 

Gauthier. 

Perrine. 

L'Espagnol. 

Le Fran^ais. 

Don de M. le marquis de Pastoret (1841). 



194. ADRIENNE LECOUVREUR. Dessin a la san- 
guine, h. o™8o, L o™65, dapres Ch. CoypeL 

Grav6 par P. Drevet. 

Don de M. Ph. de Saint-Albin (1849). 



195. MADEMOISELLE CLAIRON. Dessin aux crayons 
noir et blanc sur papier gris, h. ©'"So, L ©""SS, 

par Carle Van Loo. 

Une esquisse, peinte par C. Van Loo et l^guee par Latour ^ sa ville natale, 
est au Mus^e de Saint-Quentin. 
Cette esquisse Put expos^e au Salon de 1757 (n" 8'. 
Don de M. Ph. dc Saint-Albin (1849). 
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196. MADEMOISELLE CLAIRON dans Medee (cin- 
quieme acte). Gravure, h. o'"68, I. o^SS, 

par Laurent Cars et J. Beauvarlet (1764). 

Epreuve avant la leltre. ' 

Magnifique cadre bois sculpts, couronne et feuilles de lauricr, avec cette 
inscription : 

€ Gravure donn^e par le Roy k Mile Clairon. » 

D'apres le tableau de Carle ^'an Loo de 10 pieds de large sur 7 de haut, 
expose au Salon de 1759 (n'*7); le cadre, offert par le Roi, avait co(it6 
Sooolivres; aujourd'hui il Berlin. 

Don de M. R^gnier. 

Voir la gravure de Saint-Aubin. 



197. TALMA (Francjois-Joseph). Dessin au crayon noir, buste, 
h. o"42, 1, o"35, par Merimee (1800). 

J.-F.-L. M6rim6e 6tait, en Tan VIII, professeur de dessin k TEcole cenlrale 
du Pantheon. II est le p^re de Prosper xM^rimee. 



198. MADEMOISELLE MARS (Portrait presume de). 
Dessin au crayon noir, buste. H. o"58, L o'"49, 

par A.-L. Girodet-Trioson. 



199. PORTRAIT DE FEMME (Mile Duchesnois?), pein- 
ture toile. H. o'"45, 1. S^o. attribuee a Paul Delaroche. 

m • 

Don de Mile Emma Soyer (octobre 188B). 

Le Mus6e de Valenciennes possede un portrait de Mile Duchesnois, par 
Mme Tripier-le-Franc. 



200. MADEMOISELLE DUPONT (1:91-1864. Dessin 
au pastel, h. o"i8, 1. o'"i4, par L.-L. Boilly. 
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20I. MADEMOISELLE VOLNAIS (i:86-i83:), a la 
Com6die de 1801 a 1822. Dessin au pastel, h. o"i8, 1. o"'i4, 

par E. Bouchardy (181 8). 

Grav6 k Teau-forle par M. F. Hillemacher pour la Galerie hisiorique des 
Comidiens de la troupe de Talma (1866). 



202. CROUPE D'ARTISTES. Dessin au crayon noir, 
h. I "60, 1. o"48, par Et. Bouchardy, vers 1820. 

Seize figures en buste des Soci^taires dont les noms suivent : 

Armand Roussel (1773-1852). 
Baptiste AiNife (1761-1835). 
Baptiste cadet (1 765- 1 889). 
Cartigny (1782-1852). 
Damas (1772- 1 834). 
Desmousseaux (1785- 1 854). 
Devigny (1761-1830). 

FiRMIN (1784-1859). 

Lafon (1773-1846). 
Michelot (1786-1856). 

MiCHOT (1765-1826). 
MONROSE (1785-1843). 

Saint-Eugene (1780-1832). 
Saint-Fal (1752-1835). 
Talma (1763-1826). 
Thenard ( 1779-1825). 



203. PH^DRE (Mile Dumesnil), Gouache, h. 0^09, 1. 0^07, 

par Fesch (1776). 



204. LE JOUEUR(Valere), M. Bellecour. Gouache, h.o"o9, 
1. o'"o7, par Fesch (1776). 



205. LES FOURBERIES DE SCAPIN. Leandre 
(Mole), Octave (Dauberval) et Scapin (Preville). Gouache, 
h. o"'09, 1. o"'09, par Fe^cA (1776). 
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206. LE BOURGEOIS GENTILHOMME (la le(;on 
d'armes) : M. Jourdain (Previile), le maitre (Lekain). Gouache, 
h. o^og, I. o"o8, parFesch (1776). 



207. LE DEPIT AMOUREUX. Previile dansGros Rene. 
Gouache, h. o"o8, 1. o"'o6, psiv Fesch (1776). 



208. LE TUTEUR. Augedans l Olive. Gouache, h. o-^oS, 
1. o^'ob. par Fe5cA (1776). 



209. LE SIEGE DE CALAIS. Brizard et Lekain 
(Eustache de Saint-Pierre et Edouard III). Gouache, h. o"o8, 
1. o™o6, par Fesch ( 1 776). 



210. LE PORT DE MER. Brigantin (Previile). Gouache, 
h. o^oS, 1. 006, par Fesch (1776). 

Voir les n*' 407 et 428 k 435. 



211. JEANNE SAMARY dans Dorine* Peinture sur por- 
celaine, d'apres une photographie, h. o"M6, 1. o™i3, 

par Mile Marie Desson. 

Oflfert par iMlle Besson (d^cembre 1890). 



212. MADEMOISELLE BEAUVAL (Portrait presume 
de). Peinture toile, h. 0^62, 1. o"46. Auteiir inconnu. 

L^gue en 1884 par M. Frederic Hillemacher, qui Tavait paye 20 francs a la 
vente Soleirol en 1861 (n* 39 du catalogue) et grave dans sa Troupe de Moltdre 
(1857 et i868). 

Expose au Jubil6 de Molifere en 1873 (n" 28). 

Voir le n* 214. 
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XVI 

GALERIE CONDUISANT DE LA SCENE 

A LA SALLE 

213. LES DEUX COUSINES {L' Education on). Scene xu 
de Tacte II de cette comedie de Casimir Bonjour, representee 
sur le TheAtre-Fran^ais le lo mai 1823. Peinture toile, h. o'"25, 
1. ©""SS. Auteur inconnu. 

Les six personnages represent^s sont : Duval pere (Devigny) , Rosambert 
(Michelot), Duval fiis (Firmin), Mine Dupre (Tousez), Laure (Mile Mante) ct 
Claire (Brocard). 

Offert par M. F61ix Duquesnel en avril 1893. 

214. DU CROISY (Portrait presume de). Peinture toile, 
b. o""8o, 1. o"'62. Auteur inconnu. 

Legue en 1884 par M. Fr^d^ric Hiliemacher, qui Tavait grave dans sa Troupe 
de Momre (1857 et 1868). 

Provient de la collection Soleirol, c'est tout dire! (Voir le n* i58 de la vente 
de 1861.) 

Ce portrait represente un Seigneur qui pouvait avoir dix ans k Tepoque du 
deces de Du Croisy, mort presque oclogenaire le 3 mai 1695. 

Expos6, en 1873, au Jubil6 de Moli^re (n" 27). 



215. LE MARIAGE DE FIGARO. Cinq dessins ori- 
ginaux, a la sepia. Chacon : h. 0^42, 1. o"'i4, par Sainl-Quenlin. 

Graves, pour la i" edition de la piece, par Malapeau et Roi (1785). 

Acte I*', scene ix. c Ce tour-ci vaut I'autre. > 

Acte II, scene xvii. « Tuez-Ie done, ce mechant page! • 

Acte III, scene xv. « Un pa-at6> Je sais ce que c'est. » 

Acte IV, scene ix. « Chaste et pure aux mains de votrc cpoux. » 

Acte V, scene xix. t Ah! qu'est-ce que je voisr » 
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Primltivement 16g:u6s au Mus6e du Louvre par M, ie vicomte Philippe de 
Saint-Albin (testament du 14 juillet 1878), sous certaines conditions qui n*ont 
pas 6td remplies, et reclames par M. Emile Perrin en d^cembre 1879. 

Entr^s en mars 1880. 



216. MADEMOISELLE DUBOIS en Diane chasse- 
RESSE. Peinture toile, h. o%5, 1. o'"55. Auteur inconnu. 

Dat6 1 76 1. 



217. MOLI6RE ET LOUIS XIV. Peinture toile, 
h. o'"47, 1. 0^66, par Ingres (1857), 

 

C'est Tesquisse du Dejeuner de Moliire, destin6 au Palais des Tuileries, et 
detruit en 1871. 

Offerte par Tauteur, qui a sign6 I. Ingre. 

Grave par Flameng, d'apr^s un dessin de Geffroy, dans la Gazette des 
Beaux-Arts, 18S9, tome I", article de Ch. Blanc. 



218. BEAUMARCHAIS. Buste marbre, h. o'"75, 

par Gois fils. 

OfFert en Janvier 1837, pour les entries de M. Tamiset, gendre du sculpteur. 



219. ANAi'S AUBERT. Peinture toile, h. o^S, 1. o^So, 

par Henry Scheffer. 

Provient de la collection Etienne Arago. 
Don de Mme veuve Laugier (juin 1892).. 



220. THENARD aine (Louis Perrin), 1779-1825. Peinture 
toile, h. o'"64, 1. o™54, par L.-A.-L. Riesener. 



94 CATALOGUE RAISONNE 

921. COYZEVOX (Antoine). Buste marbre, h. "0-75, 

attribu6 k Antoine Coyzevox. 

Offert en 1816 par M. Dubief, comme un buste de LuUi. Une inscription 
grav6e ^ur le piMouche perp^tue cette erreur. 

C*est UQ portrait du sculpteur lui-m^me, on peut s'en convaincre en le com- 
parant au n* 5ii du Mus^e du Louvre, et k la terre cuite de Le Moyne p^re, 
offerte par Caffi^ri k TAcademie Royale de peinture en 1781, aujourd*hui con- 
serv^e au MiM»6e de I'Ecole des Beaux-Arts. 

En mai 181&, un pensionnaire du The&tre-Fran9ais, Dublin, transmettait a 
son camarade Lacave une lettre de M. B. Dubief, demeurant rue de Richelieu, 
n' 84, propri^tair^ d'un buste de LuUi par A. Coyzevox. M. Dubief d6sirait en 
faire hommage au Theatre- Fran9ais, et provisoirement le faisait placer dans le 
grand foyer public. 

Par ddib^ratiori du 18 juillet, le Comity accepta le buste et offrit au donateur 
ses entries personneljes pour quatre ann6es du i*' aotlt 1816 au i" aoOt 1820. 

Pour s'assurer que ce n'est point un buste de LuUi, il suffit de le comparer 
soit avec le bronze qui d^core le tombeau du compositeur florentin dans 
1 eglise Notre-Dame des Victoires, et qui a 6te moulepar J. -J. Caffi^ri pour les 
Salons de 1766 (module) et 1771 (marbre), soit avec le portrait de Lulli par 
Mignard, grav6 par Roullet. 



222. MOLlfeRE LISANT SON TARTUFFE CHEZ 
NINON DE LANCLOS. Peinture toiie, h. o"62, L o^gS, 

par Monsiau. 

Expose au Salon de 1802 (n* 210). 

Les principaux personnages representes sont, de gauche a droite : 

Corneille, Lulli, Thomas Corneille; 

La Fontaine, Chapelle, Baron; 

Racine, Boileau, Quinault; 

Prince de Conde, Ninon, Saint-Evremond; 

Moliere, debout; Mignard, La Bruyfere, La Rochefoucault. 

II avait 6te question, des Janvier 1844, de ce tableau, qui a6te expose au 
Jubile de Moliere en 1873 (n* 84) et 16gu6 par M. le vicomte Ph. de Saint- Albin 
(testament du 14 juillet 1878). 

Entr6 en decembre 1879. 

A et6 grave par Anselin (Salons de 1810 et 1814, n" 1201 et i23o)etlilho- 
graphie 



- ANTOINL COVZKVON, par li 
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223. MADEMOISELLE SAINT-VAL atn6e, dans 
Mirope. Buste marbre, h. o"8o, par Ricourt. 

Expose au Salon de 1798, n"* 164. 

Don de M. Alziary de Roquefort aln^, neveu de la tragedienne, en mai 1844. 
Mauvaise gravure sur bois dans V Illustration du 21 d^cembre 1844. 
Grav6 k Feau-forte par H. Lefort pour la Troupe de Voltaire (1877). 
Voir Is n* 226. 



224. LOUIS XI ET MARIE. Scene vif de Tacte III de 
la tragedie de C Delavigne. Peinture toile, h. 0*43, 1. o"'36, 

par Guyon. 

« 

225. TALMA (Portrait presume de). Peinture toile, h. o"45, 
1. o"33 en pied, attribue a Vigneron (ou Doilly). 

M. L. Baud (mai 1840) avait offert un portrait en pied de Talma par Vigne- 
ron, de 3" sur 2. 

226. MADEMOISELLE SAINT-VAL cadette. Buste 
marbre, h. o"*75, attribue a Vassc fils*. 

OfTert par M. Alziary de Roquefort cadet, neveu de la tragedienne, en 
juillet 1844. 
Grav6 k Teau-forle par Lefort pour la Troupe de Voltaire (1877). 

227. ALEXANDRINE FANIER. Peinture toile, ovale, 
h. o"*82, 1. o"'72, par Eug. Giraud. 

D*aprfes Moreau le jeune (1773), gravd par Saugrain, avec ce sixain : 

Sur la scene comique, oO r^gne Timposturc, 
On applaudit son jeu, son minois s^ductcur; 
Mais chez elle bientOt rendue k la nature, 
La galte, la franchise et Taimable candeur 

Cbangent en amis de sdu coeur 

Tous les amans de sa figure. 

1. Ce qui rend cettc attribution douteuse, c'est la date do la mort de Vass6 : 1772. 
Je crois roeuvrede Ricourt, comme le n* 223. 
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228. LMMPERATRICE MARIE-LOUISE. Buste mar- 
]bre, h. o"75, d'apr^s Bosio, par Lorenzo Barlolini. 



229.GRANDVILLE(CharIes-Fran9oisGrandin),i772-i836, 
Peinture toile, h. o'"64, 1. o™54, par L. A.-L. Riesener, 

Grav6 k Teau-forte par F. Hillemacher pour la Troupe de Talma (i865). 



230. LE BARBIER DE SfeVILLE en i860. Scene iv 
de Facte III. Peinture toile, h. o'"48, 1. o"'62, 

par Armand'Dumarcsq. 

Les personnages repr^sent^s sont : 

Provost, dans Birtholo; 
Bressant, dans Almaviva; 
Got, dans Figaro; 
Mile Fix, dans Rosine. 

OfFert, en mars 1891, parrarliste, dec6d6 le 6 mars 1895. 



231. LES FOURBERIES DE SCAPIN. Scfene vi 
du second acte. Peinture sur bois, h. o'"26, 1. o™35, 

par 0. Penguillr VHaridon (i853). 

Le dessin avait 6t6 expose au Salon de 1843, sous le n" i343. 



232. TALMA (Les Derniers Moments de). Peinture toile, 
h. o'"28, 1. o™33. signee : Roberl-Fleury. 

C'est Tesquisse du n" 364 de la salle du Comite. 

Un cartel fixe au cadre donne les noms de Jouy, Arnault et Firmin. 
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233. FARCEURS DANSANTS. Peinlure bois, h. o'"4o, 
1. o'"54, attribute a Peter Codde. 

Six personnages, dont trois spectateurs. Une note collee au dos du tableau 
donne par erreur les noms de Gaultier-Garguille, Gros-Guillaume et Turlupin. 

Grave avec cette fausse indication par Marck pour V Alliance des Arts^ Mar- 
chand ^diteur. 

Don de M. Et. Arago (1869). 



234. LAFON (i 773-1846). Peinture toilc, h. o"'56, 1. 0^42, 

par Bellier (1804). 

Le jeune tragedien avait debute en 1800. 

Offert par Mme veuve Lafon-Mocquart, petite-fiUe du Societaire, en juin 1892. 



235. DUGAZON. Peinture toile ovale, h. cryo, 1. o"6o, 

signe : //.-P. Danloux (1787). 

Get original a remplace en 1887 la copie faite en 1848 par Mile A. Romance ditc 
Romany, ou iMlle M^ de la Rounat, et qui a ete c^d6e k M. Goquelin cadet. 
Appartenait, en 1848, k la veuve de Dugazon et a son fils Theodore. 



236. BRESSANT. Buste bronze, h. o^S, 

signe : J. Feuchere ft. 1845, c A son ami P. Bressant ». 

Offert en 1892 par Mme veuve Bressant. 



237. MADEMOISELLE BOURGOIN (Portrait pre- 
sume de\ Peinture toile, ovale, h. o™6i, 1. o'"5i, 

attribuec a Mile Gucrard. 

I'n portrait de Mile Bourgoin, par Ilcnard, ful expose au Salon de 1808, 
sous le n' 284. 



I 

I 
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238. MEZZETIN (Angelo Constantini) montrant un bas- 
relief ou est representee la fable de Protee. Peinture toile, 
h. o"5o, 1. o'"32, en pied, par F. de Troy. 

Don de M. Etienne Arago (1869). 

Grave par C. Vermeulen, avec six vers de La Fontaine (1694). 

M. Leloir en possMe une repetition plus conforme d la gravure. 



239. MADAME DENAIN. Peinture toile, h. o'"5o, 
1. o'"32, par Edmond Qeffroy. 

Expos6 au Salon de 1848, sous le n* 191 1. 

L6gu6 par Mme Denain, dec6d6e le 5 octobre 1892. 
. C'est un complement au tableau des Societaires de 1840; Mile Denain ne fut 
nommee qu'en 1846. 



240. PRIEVILLE (Portrait presume de). Peinture toile, 
h. o™6o, 1. o"5o, buste, attribute a Santerre. 

Avec celte 16gende, inscrite sur le fond du tableau : 

Tel quy rit voyant mon tableau, 
N'est ni plus sage ni plus beau. 

Donne comme un portrait de Lekain, attribue.A Greuze, par M. Zimmer- 
mann, professeur au Conservatoire, en juin 1845. 
> A fait partie de la galcrie Lebrun et de la collection Boursault. 



l-Ki;VILLL, alUil'uu a GKliUZli. 
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ESCALIER DES LOGES D'ARTISTES 

241. ROSIER. Buste niarbre, h. o™85, 

par Mathieu-Meusnier (1864). 

Don de la famille. 

Rosier est Tauteur de la Mart de Figaro et de Monsieur de Maugaillard, 
repr6sentes au The^tre-Fran^ais. 



242. TALMA dans Neron. Buste platre, h. o'"8o, 

par J.'B.'J. De Day (i8i3). 

Offert en decembre 1826. 

La terre cuite est au Musee de Nantes. 

Le pendant, par le m^me, rcpr^sente Lafon dans Achillc. 



243. PREVILLE. Buste platre, h. o'"73, 

par Lucas de Monligny. 

Offert en 1807 par M. Beaumont, architecte du Palais du Tribuuat. 
Voir le n' 148. 



244. BAPTISTE cadet. Buste pl^tre, h. 0^75, 

par J.- J. Flatters {i8icj). 

Salon de i8i9(n' 1297). 



245. MADEMOISELLE BO URGO IN (Portrait presume 
de). Buste pl^tre, h. o"'5o, Auteur inconnu. 

Sur le socle, attributs : masque, lyre et maroite. 



loo CATALOGUE RAISONNfe 



XVIII 



ANTiCHAMBRE DES SECRETAIRES 



246. MADEMOISELLE RAUCOURT dans IIermione. 
Contre-epreuve a la sanguine, h. 0.48, 1. o.3o, 

par L. Trinquessc (i'^'^4). 

A comparer au portrait dc Mile Thenard dans le m^me r61e, nMi3. 



247. DIDEROT. Pastel ovale, h. o"6i, 1. o"5i, 

signe : Bonnet ( 1 767), 

Offert par M. J. Opigez en mai i838. 



248. VANHOVE. Pastel ovale, h. o%7. 1. o'"49, 

Auleur inconnu. 



249. ANDRIEUX, (1759-1833), de TAcademie Fran^aise- 
Buste marbre, h. o^So, par Carle Elshoccl (i836). 

Expose au Salon de io.3r (n* 26ao). 

Donn6 par Ic Ministre de rint6rieur en i835. 
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CABINET DU SECRETAIRE GENERAL 



250 c7. PAYSAGE avec eglise ou chateau. Peinture sur 
porcelaine, h. o™io, 1. o"'i6, par Cor alii. 



250b. Autre PAYSAGE. H. o"56, 1. o'»44, 

par Cain (i883). 

OfTert par Tautcur k M. Emile Perrin. 



251. LA MARCHE DU ROI LOUIS XIV accompagne 
de ses gardes, passant sur le Pont-Neuf pour aller au Palais. 
Gravure, h. o^SS, 1. i", par Huchtenberg. 

D*apr^s le tableau de Van der iMeulen du Mus^e de Grenoble. 



252. PIGAULT-LEBRUN. Medaillon bronze, diamMre 
o'" 1 4, par David (T Angers ( 1 83 1 ). 



253. PREVILLE en Figaro. Buste terre cuite, h. o'"32. 



Voir Salon 1795 (n** 1019 et 1022). 



254. LEKAIN en Orosmane. Buste terre cuite, h. o"'4o. 
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255. MADEMOISELLE DANGEVILLE (Portrait pre 
sume de) en pelerine. Pastel, h. o^CS, 1. o"5o, par Vigee pere, 

D^siga^ comme Colette des Trois Cousines de Dancourt. 

Don de M. Hippolyte Prieur fils (juillet 1845) : entries pour un an. 

Voir le n* 383. 



256. VERTEUIL, secretaire general de 1840 a i882.Dessin 
au crayon, par /. Mounet-Sully. 



257. LA TRAGEDIE. Vitrail, h. t"Mo, 1. o'"49, 

d'apr^s le carton de Lionel Royer (1886) 

Exdcut6 par L.-D. Toumel, verrier. 



258. LA COMEDIE. Vitrail, h. rio, 1. o'"49, 

d'apres le carton de Lionel Royer (1886), 

Execute par le L. D. Tournel, verrier. 



259. SCENE BURLESQUE. Aquatinte, h. o™52, 
1. o^SS, attribuee a Desprez. 

Dans un decor espagnol ou sicilien, ceremonie grotesque de m6decins en 
robe et k chapeau pointu et d'apothicaires en fonction; details scatologiques. 
Achet^ L Naples sous la direction Vedel. 



260. SCENE BURLESQUE. Aquatinte, h. o"'52, 
1. o'^SS, attribuee a Desprez. 

Procession grotesque, scene d'indulgences pl(^nieres ; details obscenes qui 
faisaient, dit-on, la joie de Th6ophile Gautier. 
Mcme provenance que le 259. 
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261. RACHEL. Peinture toile, h. o"'62, I. o'^Si, 

par C.-L. Muller. 

C'est le buste seul du portrait n* 143, reproduit par la gravure pour Touvrage 
de M. G. d'WtyXW^ Rachel d'apr^s sa cor respondance {Paris, Jouaust, iBfio, in-8*). 
Don de M. Pierre Berlon. 



DIX PORTRAITS D'ADMINISTRATEURS 

De 1825 d nos jours. 

Peintures sur toile ou sur bois, h. o"'22, J. o™i8\ 



262. M. LE BARON TAYLOR (Is.), commissaire royal 
prfes le Theatre-Fran^ais de 1825 a i838, par Charles Frangois. 



Don de Tartiste. 



263. M. BULOZ, directeurde 1840 a 1848, 

par Louis- Edouard Fournier. 

Don de Tartiste. 



264. M. LOCK ROY pfere, commissaire du Gouvernement 
en 1848, par Filix lierne-Bellecour. 

Don de Tartiste. 



265. M. SEVESTE (Edmond), regisscur general de la 
Societc (1848-1849), par Charles Frattfois. 

Don de M. Ch. Francois. 

I. Manquent Jouslin dc la Salle (i8^3-i837) et Vedcl (i83:-iU.V^). 
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266. M. ARSENE HOUSSAYE, administrateur general 
de 1849 a 1 856, par Eimond Geffroy. 

Fragment dc son tableau, ks Sociitaires en i85o. Voir le n* i65. 



267. M. EM PIS, administrateur general de i856 a iBSg, de 
TAcademie Fran^aise, par Georges Cain. 



268. M. EDOUARD THIERRY, administrateur general 
de 1859 a 1 87 1, par Paul Merwart. 



269. M. PERRIN (Emilc), administrateur general dc 1871 a 
i885, membre de Tlnstitut, par Gaston Thys. 



270. M. K>EMPFEN, Directeur des Beaux-Arts, adminis- 
trateur interimaire pendant la derniere maladie de M. Perrin (mai- 
octobre i885), par Jules Gamier. 



271. M. JULES CLARETIE, administraleur general de- 
puis i885, de TAcademie F'ran^aise, par /./o;z(»/ 7?over, ifW8. 
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CABINET DU SECRETAIRE DU COMITE 



272. MOLIERE. Gravure, h. o'"42, 1. o"^33, 

. par Henriquel'Dupont, 

D'apr&s le c Mignard » du chateau de Chantilly, photographic par Braun. 
Epreuve d'artiste, offerte par le graveur. 



273. J.-B. ROUSSEAU (Portrait presume de). Pastel, 
h. o"'5i, 1. o'"4i. Aiiteur inconnu. 



Voir le n' 56. 



274. ARMAND DAILLY (1777-1848), societairc de 
i83i a 1843. Peinture toile, h. o"*59, 1. o"46, 

par Constant Deshordes (i825). 

Don de Mme Rudler, fille du com^dien (1884). 

C. Desbordes, el^ve de Brenet, m^daille en 1819, mort en 1B28, 6tait parent 
de Mme Desbordes- Valmore . 



275. MOLIERE MOURANT. Gravure, h. o'"4:, 1. o"'56, 

par Adrian Migneret. 

ExposCe au Salon de 1817 (n* lof)?^). 

D'apres le tableau de Vafflard, expose au Salon de 1810 (n* 5io), qui appar- 
tient aujourd'hui k M. Pierre Ciauthiez, a Fontenayaux-Roses, 
Le 5 juin 1817, les entrees sont accord^es pour un an au graveur. 
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276. PORTRAIT D'HOMME. Peinture cuivre, h. o'"20, 
1. o™i6. 

Ce n*e8t pas Baptiste cadet, comme le dit R. Delorme. 



277. PORTRAIT D'HOMME. Buste bronze, h. o"'25. 



Socle bronze. 



278. HOFFMANN (F.-B.), 1760- 1828, auteur du /?o/;ia« 

* * * - 

d^une heure. Dessin a la mine de plomb, h. o'"22, 1. o^iS, 

d'apres L.-A. Boilly. 



279.- TALMA dans Hector. Peinture toile, h.o"2i,i. o"i5, 

attribuee a Louis David. 

Offert enaoOt i885, par M. Ch. Landelle qui le tenait de son beau-pfere le 
savant Letronne. Ce dernier, avant de se destinerauxlettres, avait tli Td^vede 
David, et son mattre lui avait donn^ ce petit portrait. 

Grav^ k Teau-forte par F, Hillemacher {Galerie historique de la Troupe de 
Talma, 1866). 

280. MOLlfiRE ET LAFOR^T. Dessin, h. o"42, 
1. o'"6o, par Ew. vSi^«o/(i886). 

* • 

M. Signol (1804-1892) a fait de nombreux dessins de scenes de Moliere. 
Don de Tauteur. 



281. MADEMOISELLE D U PONT 1 791-1864. Sur minia- 
ture parchemin, h. o'"2i, 1. o"'i9, par Mile Elisabeth Pfenninger. 

En buste, assise, turban bleu. 

A comparer avec le portrait lithographic par Grcvedon, reproduit i Teau- 
forte par 11. Lefort, pour la Galerie historique de la ComMie-Frangaise, 
Expose au Salon de 1810 (n* 65o). 
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282. MOULINS sur la Marne. Peinture toile, h. o-^ig, 
1. o™28, par Ad. Mirecour, i833. 



283. MADEMOISELLE MARS (Portrait presume de). 
Peinture toile, h. o'^SS, 1. o"'45, par Sicardi (1819). 



284. GUEUX. Dessin au crayon noir, h. o'^iS, 1. o^'iS, 

signe : //. /?. 



285. AQUEDUC de la Bagaria, pres Palerme. Peinture 
toile, h. 0^22, i™3o, par J.-L.-P. CoigneL 



286. SCfiNE D'ARLEQUIN BON PERE, comedie 
de Florian (1783). Peinture toile, h. o'"3o, 1. 0^25, 

par Theophile Fragonard. 

Donn6 k M. Vedel par le baron Taylor. 

Catalogue par Delorme comme c une n^gresse et deux enfants ». 



287. VENUS ET AMOUR. Peinture sur bois, h. o'"33, 
1. o"'40. Auteiir inconnu. 



288. HUIT SUJETS DIVERS sous un m6me cadre. 

Scenes de genre, dessinsa la plume et aquarelles, h. o"59,l.o"'40, 

^diV Alfred ci Tony Johannoty A. Desenne, D. C, A. Geniole. 



289. INTERIEUR ARABE. Aquarelle, h. o™3o, 1. o'"42, 

par E. Lcssore (1834). 
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290. VUE PRISE A CHARON NE. Aquarelle, h. o-35, 
1. o™3o, par Justin Ouvrie (i832). 



291. DUFRESNY. Gravure en couleur, d'aprte Coypel. 
h. o"*40, 1. o'"32, par Gauthier dWgoty. 



Voir le n* 305. 



292. LEON COZLAN.iMcdaillon platre, diam. o"40, 

par^^-y. G/rari (1867). 

Le marbre est sur le tombeau de Gozlan, au cimeti&re Montmartre. 



293. MADAME ALLAN. Pcinture toile, h. o™:3, l.o'"57, 
en pied, par Ad. Demange. 

Copie d*un tableau apparteoant t la famille. 

Don de M. Albert Jacquot, de Nancy, dont la femme est la petite-fiUe de 
Mme Allan (1895). 



294. CEFFROY (Edmond), 1803-1894. Dessin au crayon, 
h. 0^24, 1. o"i7, buste, signe : Anatole Lionnet (Nemours, 1880). 

OfFert par MM. Lionnet en mars 1895. 

AmauryDuval a fait un portrait de Geifroy dans Don Juan, expose au Salon 
de i852, et qui appartient i M. Geffroy fils. 
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DE L' ADMINISTRATION 



295. FARCE DU XVr SIEICLE. Peinture sur bois, 
h. o"'4i, 1. o™38, par Jenet. 

Sept personnages, dont trois principaux : le mari, la femme, le procureur. 
Ce Jenet n'est-il pas Francois Clouet, dit Jehannet ou Janet, dont on a un 
Bal a la cour sous Henri III? 



296. LA MEME. Gravure au burin, h. o™2i, 1. 0^17, 

Nicolas Le Blon^ excud. (vers iSgg). 



Jenet, inventor. Avec cette legende : 

La farce des Grecx d^cendue 
Hommes sur tous ing^nieux, 
C'est par nostre France rendue 
Pour remonstrer jeusnes et vieux. 



Elle taxe les vicieulx, 
Les Devoiex elle redresse, 
Et rend petits les glorieulx 
Chantant du monde la finesse. 



Cette piece fait partie de la collection Hennin, t. XII, P 82 (n* 1146 du Cata- 
logue dresse par M. G. Duplessis, t. I, p. 140). 

Le D6partement des Estampes conserve cgalement une gravure sur bois, 
plus ancienne et plus rare, qui donne la scene plus complete, avec la m^rne 
legende, dix personnages sur un tr^teau, et le public au bas (chez Jean 
de Gourmont, vers i58o). Elle a 6t6 reproduite par M. Germain Bapst, dans 
son Essaisur Vhistoire du Theatre, 1893, p. i53. 



297. LE PROJET DE MARIAGE ou le Barbon 
ENDORMi, scene galante. Peinture cuivre, h. o"46, 1. i'"35, 

par Jeanssens. 
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298. INTERIEUR FLAMAND. Peinture, h. o"'34, 
1. o"'4o. Auteur inconnu. 



299. UNE FONTAINE sur une place publiqie. Peinture 
toile, h. o"'32, I. o^Sg, par Darbicr (1828). 
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300. PICARD (Louis Benoit), de TAcaderaie francjaise. 
Buste niarbre, h. o"'7o, par Dantan aine (i838). 

Expose au Salon de 18.59 (n* 8171). 

Le raodele en pliltre fut quelque temps expose au foyer du public, 
avant 1840. 

iM. Iselin a fait un buste de Picard pour TAcademie fran^aise (Salon de 1859). 



301. COLLIN D'HARLEVILLE, 1750-1806, delAcade- 
mie francjaise. Buste marbre, h. o"'8o, par A. -7. Oliva, 1868. 

Commande de TAdministration des Beaux-Arts. 
Entreenjuin i86g. 



302. MADEMOISELLE BROCARD (Portrait pre- 
sume de), 1 798-1855, femme de Longpre. Peinture toile, h. i'"20, 
1. o""9o. Auteur inconnu. 



303. SCENE D^INCENDIE, decor d'opera. Aquarelle. 

Auteur inconnu. 
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304. FIRMIN (J.-F. Becquerelle), 1784-1859. Toile, h. o'"99, 
I. o'"8o, par J. -A. Pinchon. 

A mi-corps, assis; habit de ville. 

Expos6 au Salon de i83i (n** 1680). 

Don de M. Topin, neveu de Firmin (novembre 1859). 



305. MADAME DUVAL-DESROZIERS, ifJ()3-ic%:. 
Peinture toile, h. 1", 1. o""79, attribue a Veslicr. 



line copie de ce tableau, bross^e par Ic decorateur Jambon, figurait au 
troisieme acte de Grosse Fortune. 



306. MONTFLEURY (Portrait presume de). Peinture 
toile, h. o"9o, 1. o"75, attribuee a Ch. Le Brun. 

Cede par M. Bergeret, peintre, en 1827. 

Un portrait dc Montfleury fut offert en 1871 , par M. Dupuy-de-Lome, 
membre de Tlnstitut. 



307. DAMAS. Peinture toile mi-corps, h. 1", 1. o"'9o, 

par J. 'A. Pinchon {i823) 

Voirles n- 33 1 et346. 



308. ITALIEN. Peinture toile, buste, h. o"»57, 1. o'"42, 

par C. Boulanger (i83o). 



309. FEMME ASSISE. Peinture toile, h. o'"57, 1. o"'40, 

par Faiistin Besson. 
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310. MADEMOISELLE DUMESNIL dans Agrippine. 
Peinture toile, en pied, h. i™35, 1. r"o4, par Donat Nonnotte {i '^54). 

En robe rouge, k paniers. 

A appartenu k Dugazon. 

Le 14 mars 1810, on paie 96 livres k M. Brunot pour la confection du cadre 
de ce portrait. 

Le buste a 6t6 grave k Tcau-forte par Henri Lefort pour la Troupe de 
Voltaire (1877). 



311. MADEMOISELLE DUPONT. Peinture toile, en 
buste, h. o"'9(), 1. o"'65, par Alexis Perignon tils (1861). 

Voirlesn*^ i65, 200 et 281. 



312. TALMA, dans Neron. Peinture toile, en pied, assis, 
h. o"'90, 1. o'"7i, par Eugene Delacroix (vers i853). 

Le peintre avait vingt-huit ans k la mort du trag^dien. 



313. MADAME PARADOL dans Idame. Peinture toile, 
h. I™, 1. o^So. Auteur inconnu. 



Don de M. Ludovic Ilalevy. 
Voir les n" i23 et 33?. 
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314. L'ENL^VEMENT D'EUROPE. Tapissme de fa- 
brique lilloise, XVIir Siecle. 



315-316-317. Trois sujets empruntes a Thistoire de la Fable: 
la Chute de Phaeton, etc. Tapisseries de fabrique lilloise, 

XVI IP Siecle. 



318. MOLI ERE. Medallion en camaieu, diam. o'"6o, 

par C. E. R. H. Lehmann. 



319. CORNEILLE. Medallion en camai'eu, diam. o™6o, 

par C. E. R. H. Lehmann. 



320. RACINE. Medaillon en camaieu, diam. o"'Co, 

par C E. R. H. Lehmann. 



321. LEKAIN. Buste terre cuite, h. o'"4o. Autcur inconnii. 

Pi6douche en marbre, 

Don de Mme veuve Damas (i835). 

Caffieri dut ex6cuter un buste de Lekain : / , 

8 
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« Du lundi 3o novembre 1784, la ComMie-Frao^ise assembl^e a decide, i 
runanimit^ des voix, qu*elle acceptait la proposition faite par M. Nau de Ville 
de faire ex^uter par M. Caffieri le buste de Lekain, 

CouRViLLE, semainier, 
Preville. 
Drouin Preville. 

R, Vestris, N. Suin, Dazincolrt. De Bellecour. 
Fanier. 
Fleury, Joly. 
Florence. » 

Caffieri refusa. 

La statue de Lekain en pierre, par L.-A. Delhomme, d^ore la facade de 
THOtel de Ville. 

Qu*est deveaue celle de Dantan jeane, en pIAtre, expos^e au Salon de i838 
(n- i83i)> 



322. MADEMOISELLE CLAIRON. Buste terre cuite, 
h. o"6o, par J. B. Le Moyne. 

Piedouche en marbre. 
Voir le n* 179. 



323. CARLIN (CARLO BERTINAZZI), le celebre 
Arlequin de la Comedie Italienne. Buste terre cuite, h. o"75, 

par A. Pajou (1763). 

Don du petit-fils de Carlin. 

324. MOLI^RE. Statuette en bronze, h. o"45, socle marbre 
noir, par E. M. Melingue. 

Don de I'artiste (1843). 



325. CORNEILLE. Statuette bronze, h. o"45, socle mar- 
bre noir, par E. M. Melingue. 

Don de rartiste (1843). 



I 
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326..MOLI^RE. Platre, h. o-SS, modele de la. statue de 

B.-G. Seurre a'n6. 



\ t 



Don des h^ritiers de Tauteur (1866). 

C*est le Moli^re de la fontaine de la rue Richelieu, inaugurde le i5 Jan- 
vier 1844. . . , ' 
Voir le n* 477. 



327. BEAUMARCHAIS. Buste terre cuite, h. o"62, 

par Co wr/g'er (1774). 

Achet6 1 5o francs en 1861. 
Voir le n* 474. 



328. SEDAINE (Portrait presume de). Buste terre cuite, 
h. o"40. Auteur inconnu. 

Don de M. M^gessier (Janvier 1876). 

M. Chabrol Ta catalogue comme un portrait de Cr^billon ; c'est peut-^tre le 
y.-y. Rousseau ex^cut^ d'apr^s nature en 1768, par Le Moyne, et offert par 
Caffieri en d^cembre 1791 (voir J. Guiffrey, p. 355). 
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329. MADEMOISELLE LEVERD (1808-1832) dans 
RoxELANE des Trois Sultanes. Peinture toile, h. i""o3, 1. o"79, 

par Mile A. Romance dite Romany. 

Salon de 1808 (n* 536). Au mdme Salon, n" 26, miniature de la m^me, par 
Ch. Berny. 

Au Salon de 1810, portrait de la m^me, par Sicardi (n* 733). 

Offert par M. le Comte J. de Castellane comme une peinture de Gros 
(avril 18S2). 
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330. LIGIER (Pierre), 1796-1872.' Peinturetoife, h, r", 
1. o"8o, par Fradel. 

A mi-corps, habit de ville. . j . 

Salon de i83i (n* 827). ' 

L6gu6 par le trag^dien (testament da 6 mai 1870). 



331. DAMAS. Peinture toile, h. i"07,l. o"83, 

par y.-A. Pinchon (18 12) 

Don de Mme veuve Damas. 
Voir les n*' 307 et 846. 



332. ARMAND. Peinture toile, h. i"*io, 1. o'«85, 

par Robert Lefevre {1814), 

Salon de 1814 (n* 799). 
Voir le n* 847. 



333. BRlZMiD ddiVis CEdipe Chez AJmete. Peinture toile mi- 
corps, h. i"o5, 1. o™87, • par Louis Ducis, 

On lit ces vers sur un cartouche au has du tableau : 

Aux yeux d'un peuple qu'il enchante, 

Brizard sous ces traits imposants 
Rend le malheur auguste et la vertu touchante. 
II puise dans son coeur ces tragiques accents. 
Une heureuse nature a dans son caract&re 

iMis son talent et son bonheur. 

Pour en faire un sublime acteur, 
EUe Ta fait tendre 6poux et bon pere. 

L6gue par Mme veuve Brizard en 1819. 

Un portrait de Brizard, par Pasquier, fut expos6 au Salon de 1778. 



334. MADEMOISELLE BOURCOIN. Peinture toile, 
h. o*"55, 1. o'"42, par Mile Romance dite Romany. {1834). 



r 
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D*aprfe8 le portrait par Sicardi (Salons de 1806, n* 471, et 1812, n*848) appar- 
tenant au ills de la comedienne, qui a offert le cadre de lacopie. 



335. MICHOT (1765-1826). Peinture toile, h. i™i2, 1. ©""SS. 

Ecole de David. 

En pied, en habit de ville. 
Voir le n* 202. 



336. FLORIDOR (Portrait presume de), comedien du Roi 
a rH6tel de Bourgogne. Peinture toile, h. o'"92, 1. o"72, 

attribuee i Beaubrun. 

cede par iM. Bergeret, peintre, comme un tableau d'Hyacinthe Rigaud 

C*est en faveur de Floridor que fut rendu, le 10 septembre i668, Tarret du 
Conseil contre les commis 4 la recherche des usurpateurs de noblesse. 



337. MADAME PARADOL. Peinture toile, h. o"9o, 
1. o'"72, sign6e a gauche : Eugene Deveria (i83o). 

Costume de ville, un cameiia k la main. 
Don de M. Ludovic Hal6vy. 
Voir les n*' i23 et 3i3. 



338. RACHEL. Peinture toile, h; 2"io, 1. r20, 

par Amaury-Duval (f854), 

Expose au Salon de i855. 



339. ADRIENNE LE COUVREUR en Cornelie. 
Peinture sur porcelaine, h. o'^SB, 1. 0^26, par Mile Marie Besson. 

D'aprfes la gravure de Drevet. 

Offert par Mile Besson (octobre 1894). 
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340. LA FERTE-MILON, ville natalede Jean Racine. 
Peinture toile, h. o"35, 1. 0*42, par F.-A. Pernot (i856), 

Expose kQ Salon de 1857 (n* 3114). 
Offert par Tauteur en 1857. 



341. SHAKSPEARE. Masque plfttre, h. o"40, 

par D. Brucciani. 

Moul^ 8ur le tombeaudans r^glisedeStratford-sur-Avon. 

342. LA MAISON DES CORNEILLE, rue de la Pie. 
a Rouen. Photographie, h. o"43, 1. o"35. 

Don de M. Corneille, d6put6 (f6vrier 1869). 
Voir le n^ 462. 

« 

343. LA MAISON DE CORNEILLE a Petit-Cou- 
RONNE, pres Rouen. Photographie, h. o"'43, 1. ©"SS. 

DondeM. Corneille, d6put6 (fevrier 1869). 

344. LEON GOZLAN. Peinture toile, h. i"'27, 1. 0^95, 

signee a droite : Marcel Verdier, 1840. 

Expose au Salon de 1840 (n* 161 1). 

Offert par Mme Ch. Duval, fiUe de L6on Gozlan (octobre 1891). 

345. LA TOMBE DE MOLI^RE telle qu'on la voyait 
encore en 1782 dans le cimetiere de la chapelle Saint-Joseph, 
efFet de lune. Peinture toile, h. o"*6i, 1. o"49, 

par Augustin- Jacques Regnier. 

On lit au dos : < D'apr^s les documents les plus exacts et les plus authen- 
tiques et notamment le grand plan de Paris en 24 feuilles appel^ le plan Tur- 
cot. Novembre i85o »* 
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Saloo de i85o (n* 2576). 

Lithographie par ChampiQ {Paris historique de Ch. Nodier, i838, t. II). 



346. DAMAS. Peinture toile, h, 1-07, 1. o"83, 

par y.-A. Pinchon (1793). 

Expose au Salon de 1798 (n'' 339). 
Voir lean** 807 et33i. 

347. ARMAND. Peinture toile, h. i»io, 1. o"»85, 

par Robert Lefebvre. 

Voir le n* 332. 



348. NAUDET (Portrait presume de). Peinture toile, 
h. i"o8, 1. o'"82. attribuee a Colson\ 

En pied, costume d*Auguste. 
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SALLE DU COMITE 

349. MOLlfiRE ET LES CARACTfiRES DE SES 
COMEDIES. Peinture toile, h. i"38, 1. i'"7o, 

par Edmond Geffroy, hXbst d'Amaury-Duval. 

Expose au Salon de 1867 (n* 1145). Rappel de m^daille. 
Donn6 par Tempereur Napoleon III. 

57 personnages groupes dans un pare de Le N6tre, d6core de statues; ce 
sont, de gauche k droite : 



I. Frdre dc Bellecour, qui ]ui-m£me avait fait de la peinture avant d'entrer |u 
th6l^tre ; ii fut i'61eve de Van Loo. 
Un portrait de Bellecour, en pied, arait 6t6 command6 k M. Thivenin en octobre 181 9. 
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Moli^re, le t Contemplateur >, comme Tappelait Despreaux, observant les 
types qi|e fixera son g^nie : 

Thomas el Diafoirus pere; 

Argan, Louison, Toinette; 

Clilandre, Arsinod, Celimene, Acaste; 

Don Juin, M. Jourdain; 

Vadius, Armande, Trissotin, Belise, Chrysale; 

Agnes, Arnolphe; 

Laurent, Tartuffe, Orgon, Mrae Pernelle; 

Harpagon. 

Sur Tcscalier a double rampe sont etag^s : 

. A gauche J Clilandre, Angelique et George Dandin ; 

Pourceaugnac, M. et Mme de Sotenville, don Louis; 
Deux gamins de Af. de Pourceaugnac; 
Desfonandrfes et Purgon ; 
Alain et Georgette|; 
Geronte, Arganle et Scapin; 

A droite, Sganarelle le fagotier; 
Marinette et Gros-Rene ; 

Lesmaltres de philosophie, de danse, de musique et d'armes; 
Maitre Jacques ; 
Nicole, Mme Jourdain; 
Les Facheux; 
Horace, envoyant un baiser k Agnfes. 

Quoiqu'il n'y ait pas de portraits dans ces types, on remarque cependant 
quelques ressemblances avec MM. Geffroy, Talbot, Leroux, Tronchet, Mire- 
cour, etc. 

Grav6 sur bois pour le Monde Illustrd, i" annee, n" i3. 
Grave k Teau- forte pour Touvragc de M. Arsene Houssaye : Moli^re, sa 
femme et sa fllle. 



350. PIERRE CORNEILLE. Peinture toile, h. o%7, 
1. o™55, d'apres Ch. Le Drun, 

Copie d'un portrait appartenant alors k la coratesse de Bouville, et aujourd*hui 
i M. le comte d'Osmoy. 

Grave par Ficquet. 

Offert par J. -J. Caffieri en 1777. (Letlre de M0I6 du 27 novembre.) 
. Voir le n° 32. 



; Y 
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351. THOMAS CORNEILLE. Peinture toile, h. o"66, 
1. o"54, d'apres J. Jouvenet. 

Copie d'un portrait appartenant alors i la comtesse de Bouville, et aujourd'hui 
k M. le comte d'Osmoy. 
Grave h Teau-forte par Teyssonnieres. 
OfFert par J.- J. Caffieri en 1777. — - Voir les Caf fieri ^ p. 338. 
Voir le n* 3o. 



352. JEAN RACINE. Peinture toile, h. o"'65, 1. 0^54, 

d'apres Santerre. 

Grave par Edelinck (1699). 
Voir le n* 27. 



353. VOLTAIRE a 24 ans. Peinture toile, h. o'"8o, 1. o^S, 
d'apres le Largilliere de la bibliotheque du chateau de Villette, 

par Mile A. Romance dite Romany (i836). 

Offert par Tartiste en 1837*. 



354. TALMA (derniers moments de). Peinture toile, h. i'"i4, 
1. I "46, par J.'N. Robert'Fleury (1827). 

La chambre de Talma, dans la maison de la rue de la Tour-des-Dames, n* 9. 
ou il mourut le 19 octobre 1826. 

Douze personnages entourent le lit du moribond : 

Caroline (est-ce Mme Talma, nee Caroline Vanhove?) 

Arnault pere, I'auteur de Germanicus; 

De Jouy ; 

Docteur Amed6e Talma, neveu du grand tragedien ; 

Mme L. Ducis, sa soeur (Euphrosine Talma) Fanie; 

Firmin, societaire du Theatre-Fran^ais; 



I. Mile Romance dite Romany etait la mere de Mile Mdanie Saint- Ange, pension- 
naire qui a tenu k la Com^die Temploi des soubrcttes de 1816 k 1822. 
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M* Davillier, notaire, tuteur des enfants, qui suivent : 

Paul, qui devint chef d*escadrons ; 

Jules, qui devint capitaine de frigate ; 

Docteur Biet ; 

Marchais. 

Don de M. Pdtroz pour deux entries de dix ans (juillet i860). 
Rentoil^ en 1884 k la demande de M. Robert Fieury. 
Voir Tesquisse n* sSa. 



355. UN ENTR'ACTE A LA COMEDIE-FRAN- 
QAISE UN soiR DE PREMIERE EN i885. Pelnturc toile, h. o^gS, 
1. i"28, psiv Edouard Dantan. 

On reconnait, de gauche k droite : 

MM. Edouard Thierry, J. Claretie, Octave Feuillet, Alexandre Dumas fils, 
Emile Augier, Victorien Sardou, Charles Gamier, £douard Pailleron, Camille 
Doucet; 

Jean Richepin, Emile Zola, Renan, Albert Wolff, Halanzier, Meissonier, 
Georges Ohnet, Francisque Sarcey, Alphonse Daudet (lechapeau sur la t&te), 
Henri deBornier, Legouv^, Ars^ne Houssaye, Theodore de Banville, Gounod, 
Denormandie p^re, Abraham Dreyfus, Armand Silvestre ; 

M. Emile Perrin, dans sa baignoire; 

Au balcon, Henri de Lapommeraye; 

M. Jules Gr6vy, dans Tavant-sc^ne pr^sidentielle ; 

Ce tableau, d*un ^clairage singulier, est ordinairement d^sign6 sous ce titre : 
€ Incendie du Rideau de Fer ». 
Expos6 au Salon de 1886, sous le n** 647. 
Don de Tartiste (octobre 1890). 



356. JULES HARDOUIN-MANSART. Peinture 
toile, ovale, h. o^So, 1. o"64, par F. de Troy. 

Offert par M. Arsene Houssaye, en i856, comme un portrait de Regnard par 
Largilli&re. L'original est expose dans la salle du Conseil de TEcole des 
Beaux-Arts. 

Voir le n» 364. 
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357. UNE LECTURE AO COMITEde la Comedie- 
Francjaise. Peinture toile, h. o'"94, 1. i"3o, par H. Laissetnent{i88S}, 

C'est la lecture de Francilloriy que M. Alexandre Dumas fils fit au Comitd le 
jcudi 4 novembre 1886. 

A la gauche del'auteurest M. Jules Claretie, administrateur g^n^ral; 

£t, en suivant : MM. Maubant ; 

Laroche, sur le canap6 ; 

Mounet-Sully ; 

Barr^, Thiron, Coquelin cadet (debout); 

Febvre (i la chemin6e) ; 

Got et Worms. 

Nota. — M. Thiron n'assistait pas k cette lecture. Pour 6tre rigoureusement 
exact, le peintre aurait dft le remplacer par MM. Prud'hon et Silvain, membres 
suppliants, qui 6taient presents. 

Expose au Salon de 1888 (n* 1457). — Don del'artiste (juin 1888). 

M. Edmond Geifroy avait-il traits un sujet analogue en 1841? (Voir 
Ch. Maurice, Courrier des Thidtres du 27 f6vrier 1841.) 



358. MOLIERE. Peinture toile, ovale, h. o"35, 1. o"27, 

attribuee a P. Mignard. 

Provient de la galerie de I'^vfique de Winchester. 
Acquis de M. Thibaudeau par M. E. Perrin en 1875. 

On Ta attribu6 aussi k Robert Tourni^res, quoiqu'il paraisse bien &tre Tori- 
ginal de la gravure de Benoist Audran qui porte cette indication c Mignard 
pinx. * 

Grav6 par L. Flameng pour le Molidre de Jouaust, in-8*. 



359. VICTOR HUGO sua son lit de mort. Peinture bois, 
h. o™27, 1. o"'i8, sous verre, 

parF. Flameng (28 mai i885). 

OflFert par Tartiste en i885. 

M. Jules Claretie possede k Viroflay le m^me sujet k Faquarelle, par 
Georges Clairin. 
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360. ALFRED DE MUSSET. Pastel, h, o"74, 1. o"62, 

. par Pollety d'apres Ch. Landelle. 

Grav6 par Pollet pour V Alliance des Arts. 



361. EMILE PERRIN. Buste marbre, h. o"8o, 

par J.'B.'C. Eugene Guillaume (1889), 

Don de M. Henri Perrin fils (1889). 

iM. Guillaume est Tauteur d*un buste de Ch. Varlet de La Grange, destind au 
Mus6e de la Com6die. 



362. CORNEILLE. Statuette terre cuite, h. o"'42, 

par J.' J. Caffieri (1779). 

C*est Tesquisse de la statue en marbre qui est Ix Tlnstitut. 

Don de la Soci6t6 des Amis des Arts de Seine-et-Oise, presid^e par 
M. Th. Ballieu (1867). 

Modele en plAtre, achev6 en juillet 1778. 

Marbre expos6 au Salon de 1779. 

Grav6 au trait^par E. Ling6e (1804). 

Un modele en terre cuite, expose au Mus^e des Monuments fran^ais (n* 484 
du cat. de 1810), est aujourd'hui au Mus^e de Rouen. 

Voir le n* 371. 



363. CREBILLON p6re. Peinture toile, h. 0^72, 1. o'"67. 



Ne serait-ce pas une copie du portrait de Cr^billon par Aved> 



364.. REGNARD. Peinture toile, h. 0^75, L o%8, 

copie par Le Notr (1761). 

En 1827, M. Bergeret, peintre, proposait un Regnard attribu6 k Largillifere. 
Voir le n* 356. 



<^ 
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365. DUFRESNY (Charles Riviere), ecrivant rEsprit de 
contradiction. Peinture toile, h. o™73, 1. ©""SB, 

d'apr^s Ch. Coypel (1724). 

Grav6 par Joullain (chez Surug^ue) et en couleur par Gauthier d*Agoty. 
Voir le n* 291. 



. 366. DUCIS. Peinture toile, h. o'"65, 1. o"53, buste, 

par F. Girard. 

Rdp^tition du portrait appartenant au fils du peintre, M. le baron G6rard, 
d^put^ (Salon de 1808, n' 25o). 
Don de Louis Ducis, neveu du pofete (octobre 1841). 
Gravd par Fr6my. 



367. MARIVAUX. Peinture toile, h. o'"62, 1. o™5i, 

par L.-M. Van Loo (i753). 

Gravd par Leopold Massart (1882). 



368. EMILE AUCIER. Peinture toile, h. i"3o, 1. o^go, 

par C.-F. Jalabert. 

Sign^ : < A mon ami £mile Augier. Ch. Jalabert, i883 ». 
R^p^tition du portrait appartenant k la famille. 
Don de Mme veuve Emile Augier (octobre 1890). 



369. BRESSANT jeune. Peinture toile, h. i'"64, 1. ro8, 

par Marcel Verdier\ 

Expose au Salon de 1849 (^* iQQ^)* 

Don de Mme veuve E. Bressant (decembre 1892). 



I. Du m6me, un portrait de Mile Qarrique, en Rosine du Barbicr de S^ille, fat 
expose au Salon de 1U45. . . ... 
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370. BRESSANT. Statuette bronze, h. o'^So, 



QUINZE BISCUITS DE LA MANUFACTURE DE 
SEVRES, dans la vitrine : 

371. CORNEILLE. Statuette assise, h. o"4i, 

par y.-y. Caffieri. 

La manufacture de Sevres possede encore le petit modele de 1788 et le moule. 
Regue le 21 avril 1864 (valeur : 240 fr.). Voir les Caffieri^ p. 299. 
Voir le n* 362. 



372. MOLlfiRE. Statuette assise, h. o^Sg, pary.-y. Caffieri. 

D'apr^s la statue du Palais de I'lnstitut (pl&tre au Salon de 1788, marbre k 
celui de 1787). 

Petit modele de i5 d 18 pouces termini le 12 mai 1782. 

La manufacture de Sevres poss^de la r^uction en terre cuite (1784). 

La t^te exposde au Salon de 1781 (n* 233) : c'est le buste de la rue du Pont- 
Neuf. 

Grav6 par M. Leloir (les Caffieri, p. 877). 



373. RACINE. D'apres la statue execut6e pour le Roi, 
en 1785, aujourd'hui a Tlnstitut, h. o"37, par Boizot. 

Re^ue le 21 avril 1864. 



374. CRESSET. Statuette assise, h. o"'4o. 



375. LA BELIZE PROVENQALE. Statuette, h. o"3i. 

Cest la princesse de Lamballe, ainsi deguis^e k une fete de Trianon. (Voir la 
Revue des Arts d^coratifs, ir annde, n* 4, p. 408.) Comme pendant, un 
seigneur (peut-6tre le comte de Provence ou le comte d'Artois?), d6guis6 fin 
marchand de poco. 

Re^ue le 21 avril 1864. 
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376. VOLANCE en Jeannot de les Battus patent Famende. 
Statuette, h. o"3o. 

< On a models Jeannot en porcelaine deS&ve, et son buste, de cette mati^re, 
est en ce moment T^trenne k la mode. La Reine en a pris plusieurs pour distri- 
buer k ses favoris et favorites. » (Mim. secr,^ 3o d^cembre 1779, XIV, 368.) 

Wille ills a grave Volange dans ce r61e. 



377. VOLANCE en Eustache Pointu. Statuette, h. o"28. 

Jeannot faisait fureur aux Vari^t^s Amusantes de L^cluse : c*6tait la mode 
d*avoir Volange sur sa chemin^e. II d^buta k la ComMie Italienne le 22 f^vrier 
1780, n'y r^ussit pas, et retourna aux boulevards. 



378. VOLANCE en Jerome Pointu. Statuette, h. o"28. 

Ce r61e de procureur fit courir tout Paris aux Variet6s Amusantes en 1781 
L^auteur de la piece 6tait Robineau de Beaunoir. 



379. PREVILLE en Figaro. Statuette, h. o"27. 



380. POISSON en Crispin. Statuette, h. o"3o. 



38L LE CAPITAINE LA ROCHE. Statuette, h. 0-27. 

D*apres une note de Ren6 Delorme, le capitaine La Roche ^tait c surintendant 
des basses-cours ». 



382. MADEMOISELLE LA FOREST ra?n6e (1782), 
du Theatre des Grands Danseurs du Roi, puis des Varietes du 
Palais- Roy ah Statuette. 

Mile La For6t attira tout Paris chez Nicolet dans Jeannette des Battus ne 
patent pas taujours r amende (juillet 1782) ; Jeannette succedait k Jeannot. 
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383. MADEMOISELLE DANCEVILLE, en pelerine. 
Statuette, h. o^SS. 



Re^ue le 21 avril 1864. 
Voir les n" 178 et 255. 



384. MADEMOISELLE RAUCOURT en iMelpomene 
Statuette, h. o°*4o. 

Re^ue le 3i aotlt 1864. 



385. MADEMOISELLE CONTAT en Thalie. Sta- 
tuette, h. o"™36. 

Re^ue le 3i aotit 1864. 

La manufacture de Sevres possede une statuette de Mile Olivier en Che- 
rubin. 



386. MOLIERE (machoire dite de). 

Cette relique, offerte en i860 au Musee de Cluny par le D' Jules Cloquet, 
6tait ainsi decrite sous les n" 8674 du Catalogue de 187 1 et 7808 du Catalogue 
de 1 883 : 

« Fragment de Vos maxillaire inferieur de Moli^rc ». 

€ Sous la Convention nationale, on avait exhume et transports k THotel des 
Monnaies les ossements des hommes illustres de la France, afin de les con- 
vertir en verre phosphate acide de chaux et d'en faire des coupes consacrees 
k la reconnaissance publique. Quelque temps aprfes, la decision qui avait 
motiv6 cette translation fut r6voquee, et les cercueils furent rendus aux cime- 
ti^res. M. d'Arcet (Jean), qui avait 6t6 charge de proceder a TopSration 
chimique, retint comme une relique ce fragment du maxillaire inferieur de 
Moli^re, et son fils, essayeur en chef de la iMonnaie et membre de rinstitut, 
en lit don, en 1819, k M. le docteur J. Cloquet, aujourd'hui membre de 
rinstilut lui-m^&me, qui, pour assurer la conservation de ce fragment precieux, 
k titre historique surtout et non pas comme simple curiosity osteologique. en 
fit don au Musee des Thermes et de THOtel de Cluny, le 4 avril 1860* » . / 



CATALOGUE RAISONNE 129 

C^d^, avec Tautoirisation du ministre des Beaux-Arts, k la Com^die-Fran- 
^aise, en d6cembrc 1886, par le directeurdu iMus^e, M. A. Darcel, qui ne croyait 
pas plus que nous k son authenticity. Je rae permets de renvoyer au rapport 
que j'eus Thonneur d*adresser k M. le pr^fet de la Seine sur les tombeaux de 
Moliere et de La Fontaine et qui a 6te imprime dans le Molieriste d'avril 1882. 

On y verra pourquoi nous n'admettons pas que les corps exhumes en 1792 
aient pu ^tre reconnus pour ceux de Moliere et de La Fontaine. II fallait la foi 
robuste de Cailbava, qui assistait k Texhumation, pour recueillir une dent de 
Moliere, qu'il portait en bague. 11 dit, k la demi^re page de ses Etudes sur 
Moliere^ avoir t pre8s6 sur son sein les tfetes de ces hommes de g6nie, et les 
avoir bais^es religieusement ». Cest fort s^rieusement qu'il declare que < celle 
de Moliere avait plus de largeur d'une tempe k Tautre, et celle de La Fontaine 
du front k Tocciput >. t Celle du fabuliste inimitable, dit-il, m'a fait verser des 
larmes d'attendrissement ; je me suis prostern^ devant celle du premier des 
Comiques; et j'ai sollicit^, j'ai obtcnu la permission de la ceindre d'un papier 
sur lequel est 6crit ce vers du Tarluffe : 

c Cest un homme qui... ah! un homme... un homme enfin! > 

Ledru, fils du physicien Comus, mort en 1884, poss6dait une dent et un 
osselet presumes de Moliere. 

M. Frederic Hillemacher poss^dait une relique analogue, provenant du chi- 
miste Darcet, qui a ete expos6eau Jubil6 de iMoliere, en 1873 (n* 6 du Catalogue). 

Trois ans plus tard, Mme veuve Capron, d'Auteuil, proposait k la Com6die- 
Fran(;aise deux petites bornes en marbre blanc provenant du marbrier charge 
de transferer Molifere et La Fontaine au Pere-La-Chaise : chacune portait le 
nom grave en or, une m^daille en bronze k TeHigie du po^te, et renfermait un 
petit OS du grand homme. 

AL Emile Perrin ne crut pas devoir acqu6rir ces objets. 

Voir le Figaro du iS juin i865 et le MoUMste de septembre 1879 (I, p. 177). 



II faut ranger dans la meme catdgorie les deux numeros suivants : 



387. MOLIERE ^Vertebre de). 

Don de Mme Pauline d'Arcet le Coenlre, petite-fille dc Darcet (d6ccmbre ii]c)2). 



388. LA FONTAINE (Vertebre de). 
M^me provenance. 

9 
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Dans le reliquaire de la collection Denon (1826) figuraient des fragments d*os 
de Moli&re et de La Fontaine, provenant de Texhumation de i7Q2au cimetiere 
Saint-Joseph. lis ont reparu k la vente Pourtal^s (i865), n' 646 du Catalog'ue 
(Monuments historiques). Voir la Relique de Moliire du cabinet Vivant Denon ^ 
par U. Richard-Desaix, dans ie Moliiriste de juin i8do. 



389. TALMA (Fragment du cq^ur de). 

Don de M. le D' Abel Jeandet, ancien archiviste de la ville de Lyon, biblio- 
th^caire de iMAcon (octobre 1893). 

Voir Cheveux de Talma (n* 448). 

On pourralt joindre k ces reliques macabres une main de Mile Duchesnois, 
preparation anatomique qui fut offerle, en 18Q4, par M. Eug. Tallon, president 
de chambre k la cour de Lyon, et que la Com6die a eu le bon goat de 
refuser. 



390. RACHEL ^Pied de). 



Moulagc sur nature; pl^tre. 



391. RACHEL (SouLiERs de) 

Petites pantoufles de satin noir, qu'ellc portait au Caire, dans la derniere 
annee de sa vie, iBSr. 
Don de M. Louis Montaut, depute de Seine-et-Marne (juin 1H91). 



392. CORNEILLE (Bolksi: de\ 

Mme Bcquet, gouvernante des filles de Tamiral Duperre, tenait cette relique 
de sa famille, ct la donna k sa vieille amie, Mme Laluyc. 
Don de M. Leopold Laluye, Tauleur d'Au Printemps (1887). 



393. LIGIER, dans Richard III. Buste bronze, h. o"'4o, 

par. A. L, Dantan aine (i852). 

Legu6 par le tragedien (testament du 6 niai 1870). 
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394. TALMA dans Neron. Statuette bronze, h. o"35, 

par Colin (1827). 

Le modeie en pllitre offert en novembre 1826. 



395. COMEDIE ITALIENNE (Scene de} : Arlequin, 
le capitaine Cocodrillo, la donna Lucia. Peintuie sur bois, 
h. o"3o, 1. o™45. Auteur inconnu. 



396. DROUIN (Portrait presume de), en costume de livree. 
Peinture toile, h. o"'53, 1. o"'45. Auteur inconnu. 



397. ALEXANDRE DUVAL. Peinture toile, h. o»2i, 
1. o™i5, par L.'L. Boilly pfere. 

Grav6 par Boilly. 
Voir les n^^ 164 et 898. 



398. PI CARD. Peinture toile, h. o™2i, 1. o^iS, 

par L,'L. Boilly pere. 

Grav6 parAllais (1821), pour le tome premier des (Euvresde Picard, Edition 
Barba. 
Voir les n?* 164 et 397. 



399. MARIAGE DE FIGARO (Scene du). Peinture 
bois. 

C'est la sc^ne neuvieme du premier acte, au moment ou le comte d^couvrc 
Cherubin blotli dans le fauteuil 
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XXVI 

REGIE 

400. MADEMOISELLE DUCHESNOIS. Buste 
marbre, h. o'^OS. par J.-J. Flatters. 

Salon de 1817 (n* 834). 
Le plittre est au Mus^e de Valenciennes. 

Voir aussi le haut-relief en marbre de P.-J.-H. Lemaire, au cimeti^re du 
Pfere- La-Chaise. 

Un buste de Mile Duchesnois par Milhomme fut expose au Salon de 1812 
(nMi27), 



401. LE FOSSOYEUR, cloitre en ruines. Peinture, 

par P.'F. Deauvallet. 

Offert ^ son ami Vedel (1834). 



402. RUINES D'ABBAYE (vue prise a Montmartre). 
Peinture, par P.-F. Beauvallel {i834\ 

Salon de i835 (n* loi). 



403. UN BARRAGE, pficheur. Peinture. 

Auteur inconnu. 



404. LA ROCHELLE, societaire. Dessin, 

par Bernard Chdtillon 

Cost le seul portrait aulhentique du comedicn, mort en 1807. 



j 
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405. BAPTISTE cadet, dans Danieres du Sourd ou 
VAuberge pleine. Gouache, Attribuee a Carmontelle. 

Duplessis-Berteaux a reprdsent^ le com6dien daos ce r61e. 



406. GALILEE. Aquarelle, par Beauvallet. 



Offert k Jouslin de la Salle. 



407. MADEMOISELLE CLAIRON, dans Pulcherie 
(XHdraclius. Gouache, par Fesch. 



408. DUCIS TiRANT l'horoscope de TALMA. Lithogra- 
phic, par Louis Duds (1844) 

D'aprfes son tableau. — Voir le n* 120. 
Offert par I'artiste en octobre 1844. 



409. MADEMOISELLE GEORGES. Photographic. 

t Souvenir d*amiti6 et d'eslime k mon ami Chevalier, rigisseur », 23 no- 
vembre 1866 (six semaines avant sa mort). 
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XXVII 

CABINET DE UAVERTISSEUR 

410. FLEURY. Peinture toile, h. r35, 1. rio, 

par Mile A. Romance dite Romany (i8i8). 

A mi-corps. Sign6 A. R. 

Olfert par Tartiste en i83i. 

Reproduit dans Mr/ thidtral^ de Samson (r* (Edition). 

Mile Romany a fait un portrait de Fleury dans sa prison (1796). 

Voir le n* i55. 



411. VOLTAIRE lisant VAnnee Litleraire de Frcron. 
Peinture toile, h. o™6i, 1. o^'Si, par Pajou fils (181 1). 



412. BAPTISTE cadet, 1765-1839. Peinture toile, li. o"^6o, 
1. o'^So, par Mile ^4. Romance dite Romany (i832). 

Command6 i Mile Romany en Janvier i832. 
Voir le n* 171. 



413. BAPTISTE ain6, 1761-1835. Peinture toile, h. o'"7o, 
1. o"'6o, par //. Ravergie. 

C'est unecopie du tableau de Drolling, n* 169. 

Greuze a fait les portraits de Baptisteatnd ct de sa femme. 



414. VUE DE CHARONNE. Aquarelle. 

Aiileur inconnn, 
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XXYIII 

CABINET DES SOUFFLEURS 

415. MADAME TALMA (Caroline Vanhove, comtesse 
DE Ciialot) 1 771-1860. Buste marbre, h. o"'55, 

par F. Jouffroy (1849). 

Expos6au Salon de i85i (n* 3461). 



416. MONROSE pfere. Statuette platre, h. o"'4o, 

par Paul Gayrard (1845). 

Kn pied, costume de grande livr^e. 

La mfime, en bronze, ofTerte en mars 1845, a disparuavant 1875. 



XXIX 



CAISSE 



417. LA REPUBLIQUE. Buste plAtrc, h. o'"78, 

par Th. Doriot (vers 1880). 



418. MOLlfiRE jeune. Peinture toile, h. o'"7i, 1. ©""SS, 

par F. Picot (1844). 



Portrait de fantaisie. 



419. MADEMOISELLE GAUSSIN, 1731-1763. Pein 
ture toile, h. o'"79, 1. o^S (rentoile). Attribue a Nattier 

L'original appartient A M. le conite d'f laussonville. 
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420. PORTRAIT DE MUSICIEN (Mondonville ou 
FranccEur?) vers 1750. Peinture toile, h. 0^79, 1. o"64, 

attribue a Van Loo. 

A mi-corps, tenant un rouleau de musique k la main. 



421. PETIT BUSTE (Robespierre, Condorcetou Arnault?). 
Pl^tre bronze, h. o"'4o, Aiiteur inconnu. 



422. JETONS DE PRESENCE. 

I* Profils de Moli^re et de Corneille. M6daille frapp^e en 1854, 

par V, M. Barrel. 
84 en argent, valeur 2 fr. 5o. — 5o en bronze. 
Exposition Universelle de i855 (n* 4254). 

2* Face : Moli^re ; revers : la Ruche ; diametre o"o36, 

par Chaplain. 
16 en argent. 



XXX 



CONTROLE 

423. PREVILLE en Mascarille. Pastel, h. o"'72, 1. o"5o, 

d'apres C. Van Loo, 

Voir ie n* 97. 

424. RACHEL APRES SA MORT. Aquarelle, h. 0^67, 
1. i"07, par Mme Frederique O'Connel (i858). 

Legs de M. Emilede Girardin (testament du 3o ao(lti88o). 

Mme 0*Connel a fait de Rachel, dans Pauline, un grand portraits Taqua- 
relle,qui appartient i Mme veuve Gabriel Charavay et provient de la succession 
d'Edmond Texier. 
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XXXI 

CABINET DE L'ARCHIVISTE 

425. MOLlfeRE. Gravure, h. o'"25, 1. o"2o, 

signee : /o. Daplis. Nolin sculpsit (i685). 

D'apres Pierre Mignard {Petrus Mi guard Trecensis pinxit). 
Don de Mme Vve Regnier (mai 1894). 
Voir Deux Portraits de Moliire, par E. Perrin, i883, p. 11. 
4* 6tat. 

Deux 6tats, dont un avant la lettre, ont et6 exposes au JubiI6 de Moli^re, 
en 1873, par M. Dutuit, de Rouen (n" 46 et 47). 



426. COURONNE DE TALMA. H. o'"3o, 1. o"^20. 

Sous verre, encadr^e. 

C'est la couronne de laurier vert que porte Auguste dans Cinna. 

Don de M. Milbert. 



427. COURONNE DE RACHEL. H. o»3o, 1. o"^20. 

Sous verre, encadr6e, fleurs artificielles. 
Offerte i Rachel par la reine Victoria. 
Don de M. Milbert. 



HUIT PETITES GOUACHES 
DE LA SUITE FESCH-WHIRSKER : 



n. de chacune o"io, 1. o"i2. 
428. BRIZARD et LEKAIN. 

(Agamemnon et Achille, d'lphiginie en Aulidc), 
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429. PAULIN, BELLECOUR et PREVILLE. 

Thibaut, Dorante et Frontin, du Somnambule. 



430. LEKAIN. Gengis-Khan, dc rOrphelin de la Chine. 

Fesch (1776). 



430 W.9. MADEMOISELLE DUMESNIL, dans Merope. 



43K LEKAIN, dans NicOxMede. 



431 bis. LARUETTE, Maitre Nicolas, du Jardinier et 
son Seigneur. 

Don de M. Philippe de Saint-Albin. 



432. LEKAIN et DAUBERVAL. Pompee ct Perpenna, 
de Sertorius. 



433. MADEMOISELLE CLAIRON et MOLE. 

DiDON et Enee, de Didon, actc III. 



434. LEKAIN, BRIZARD et MOLE. Pharnace, 
MiTHRiDATE ct XiPiiARES, de Mithridate. 



435. PREVILLE et AUGE. Brigantin ct La Saline, du 
Port de mer. 
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N* 17 de la collection Roqueplan. 

Les 17 petits cadres ont appartenu k Lekain, puis k Lafoat. 
Voir les n- 2o3 k 210, et 407. 

Un Album provenant de M. Amigrues en contient 26. 
Voir aussi les Metamorphoses de Melpomene et de Thalie et les Souvenirs 
et Regrets d'un Vieil Amateur, 



436. L'EN-CAS DE NUIT. Gravure a Teau-forte, h. o'"40, 
1. o'^Sg, par Ad. Lalauze. 

D'aprfes le tableau de J.-H. Vetter expose au Salon de 1864 (n* 1916) et au 
Musee du Luxembourg. 
Voir la Chalcographie du Louvre. 



437. VICTOR HUGO. Medallion platre, diam. 0^26, 

par Alfred Borrel (i883). 



Don de Tauteur. 



438. LEKAIN. Dessin au crayon, diam. o^iS, 

par C\ N. Cochin (vers 1777). 



439. LA COURONNE THEATRALE DISPUTEE 

par les demoiselles Duchesnois et Georges Weimer, h. o'"2o, 
1. o'"28, grave par A^ P. « habitue du parterre ». 

Caricature colorize representant le critique Geoffroy distribuant T^loge et le 
blame aux debutantes Georges et Duchesnois, soutenuesTune par iMUe Raucourt, 
Tautre par les auteurs, k la tete desquels Gabriel Le Gouve. 

On lit sur des bannieres : i Sensible et passionnee : Phedre, Hermione, 
Roxane ». « Noblesse et beaut6 : Semiramis, Clytemnestre, Didon ». 

Le parterre est figur6 par un troupeau d*oies et de dindons. 
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440. LE THEATRE-FRANQAIS DE LA RUE DE 
RICHELIEU, vue perspective. Aquarelle gouachee, h. o"*i7, 
1. o"26, signee : Meunier fecit. 

Grave. 



441. LE MEME, VUE INTERIEURE. Gravure, 
h. o"i6, 1. o""23. 

Theatre construit par I'architecte Louis de 1786 k 1790; ouvert au public le 
i5 mai 1790 sous le tiire de Various Amusantes du Pala%s-Royal\ restaure 
par Fontaine en 1817 et 1822. 



442. LE MfeME, PLAN CAVALIER. Aquarelle, 
h. o^Sb, 1. o"67. 

Disposition int^rieure de la salle sous le premier Empire. 

« Le r' juin 1814, pay6 24 francs k W Jordan pour le dessin de Tint^rieur 
du th6&tre et son cadre. > 

M. Chabrol pere a legu^, en 1675, un atlas des plans du Theatre-Fran^ais 
auquel viendra se joindre un jour Tatlas des plans de TOdeon qui appartient k 
M. Wilbrod Chabrol fils. 



443. TALMA. Miniature sur ivoire, ovale, h. o^og, o"07. 

Auteur inconnu. 

L^gu6 par Francisque jeune (L.-A. Hutin, dit). 

On a place sous le m6me cadre ce petit billet autographe : 

Le i6Juillet 162 1. 

Ma chire amie, je suis triste, et faurois besoin de rire. Mais faimerois 
a rire entre Ducts et ma petite Euphrosine. Demain je ne joue pas : veux-tu 
que faille diner avec toi? De la nous irons nous ipancher la rate au petit 
spectacle. Ducis etoit-il hier a la representation? II n'auroit pas iti m^content 
de moi. 

Adieu, bonne petite, je Vembrasse comme je faime. 

Talma. 
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444. TAPISSERIE DE VERDURE (Fragment de), 
h. I "40, 1. o"55. 

Avec ces mots trac6s en couleur : 

Trovpe theatr, olUre, 

Don de M. Aug. Chanot, de Tonnerre 

445. QUITTANCE DES RENTES DE L'HOTEL 
DE VILLE du 18 juillet 1684. Parchemin, h. 0^14, 1. o'"4o. 

Signee : Annande gresinde claire eslisabet bijart, 

Une autre signature de Mile Moliere est exposee dans le voisinage, au bas 
d'un acte entierement ecrit de la main de La Grange et relatif aux droits de la 
veuve sur la raise en vers du Festin de Pierre par Thomas Corneille : 

Armande grcsinde claire 6slisabct b6jart (3 juillet 1677). 

Ce document a ete reproduit dans la ComMie frangaise, d'Arsene Houssaye. 

446. BILLET DU XVIIP SINGLE. Gravure, h. o"'io, 
o"M5. 

Petit format in-12, joli cartouche avec les armes de France, signe : Le Mire 
inv. et sc. Au milieu, ces mots : 

Comedie-Francoise 
Deux places 
it Tamphithe^tre. 

Ce 17 

Donde M. Henri Beraldi (1887). 

447. BILLETS DE LOGES EN 1780 ET 1791. 

Specimen des billets imprimes sous le regne de Louis XVL H. o'"09, 1. o-ii. 
I/un, des troisiemes loges, c6te du Roi. 
L'autre, du rez-de-chaussee, c6t6 de la Reine. 



448. GHEVEUX DE TALMA 



Medaillon cadre en bois, sous verre. 
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Donn6 par le D' Amedee Talma, ncveu du trag^dien, k Mile Henocq, le 
ig octobre 1826, k 8 heures du soir. 

D'autres cheveux ont etc donnes par le baron Taylor, qui a relrocede Ic 
testament olographe du trag6dien (juillet 1875). 



449. ADRIENNE LECOUVREUR. Peinture sur poi- 
celaine, h. o'"i5, 1. o'"ii, par Marie Besson (1896). 

D'apres la gravure de Schmidt. 
Don de Mile Besson (1896). 

450. EDMOND GOT. Medallion bronze, tliani. 0^17, 

par R. David dWngers lils (1886). 

Don de I'artiste (juin 1887). 

451. AUTOGRAPHE DE MOLlfeRE, h. o"i3, 1. o"4i. 

Photographic de Toriginal, conserve aux Archives de THcrault, k Mont- 
pellier. 

C'est une quittance de 6000 livrcs, entieremenl libell6e de la main de 
Moliere, signee et dat^e de P^zenas, 24 fevrier i656. 

Une autre quittance analogue, et dat^e du 17 decembre i65o, est egalement 
conserv6e aux Archives de rilerault. 
Voir le Molidriste de novembre i885. 

452. EPITAPHE DE MOLIERE. 

I page in-8 oblong, h. o"ii, 1 o'lS. 
Autographe et signature de La Fontaine : 



Sur Moliere, 
Sous ce tombeau gisent Plaute et Terence, 
Et cependant le seul Moliere y gist 
Lcurs trois talens ne formoicnt qu'un esprit 
Dont le bel art rejouissoit la France, 
lis sont partis! et j'ay pen d'esp6rance 
De les revoir. Malgr6 tons nos efforts, 
Pour un long temps, selon toute apparence, 
Terence, et Plaute, et Moliere sont morts. 

De La Fontaine. 
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Provient de la vente Jules Boilly (decembre 1874). 
Don de M. Prosper Blanchemaia (mai 1878). 



453. IMMORTALITY OF GARRICK. Gravure, 
h. o"'42, 1. o"58, par J. Caldwall et vS. Smith (1783). 

D'apres la peinture de J. Carter. 

Une l^gende au trait donne les noms des dix-sept acteurs ou actrices des 
deux theatres anglais dans leurs r61es dc Shakespeare, costumes k la moderne. 



454. AFFICHE DU XVIT SINGLE. H. o '29, 1. o'"34. 

Photographie de Toriginal conserve k la Bibliotheque de TArsenal et expose 
au Champ-de-Mars en 1878. 



455. AFFICHE DU XVIT SifeCLE. Hotel de Bourgo- 
gne. H. o'"3o, 1. 0.45. 

« LA SEVLLE TROUPPE 
ROYALE entretenve de Sa Maieste. 

€ Vous aurez demain mardy XVII iour de Decembre le Feint Alcibiade de 
Monsieur Quinault. C'est tout ce que nous vous dirons sur ce sujet puis que 
vous s^avez la verity de cet Ouvrage. 

c A vcndredy prochain sans aucunc remise, la Toledane ou Ce Vest, ce ne 
rest pas. 

« En attendant le grand Cyrus, de Monsieur Quinault. 
« DelTences aux Soldats d'y entrer sur peine de la vie. 
« C'est a THostel de Bourgongne, k deux heures precises. > 

Photographie de Texemplaire conserve k la Bibliotheque de I'Opera. 



456. AFFICHE de la troupe Royale du Grand Scot Roniain 
(1681). 
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457. JETON DE LA COMEDIE-FRANQAISE 

(1682). Cuivre, diam. o™33. 

Face : profil du Roy, Ludovicus XIV y Franc. Rex. 

Revers : la Ruche et 33 abeilles, Comediens du Roy^ avec 
cette devise : Simul et Singulis. 

C*est le jeton de Tabb^ Bizot, fabriqu6 au balancier du Roy, aux galeries du 
Louvre. 
Voir Registre de La Grange ^ p. 297. 



458. JETON DE LA COMEDIE ITALIENNE. 

Bronze, diam. o'"028 

Face : un decor en colonnade, avec statues. Comici italiani 
MDCCLVII, avec cette devise : Sublato jure nocendi. 

Revers : Armes du Roi, Splendent bel Usque jocisque. 



459. MEDAILLE EN L'HONNEUR DE MADE- 
MOISELLE CLAIRON. Diam. o'"44, par Lundberger. 

Coin en acier de la m^daille frappee en 1764 aux graleries du Louvre, pour 
les admirateurs de la tragedienne, par les soins de MM. de Villepinte et de 
Valbelle. 

(Voir E. de Goncourt, Mile Clairon, p. 4g5.^ 



460. LA RIVE (Mauduit de). 

M6reau, cuivre, ovale, h. o"o6, 1. o"o5, par Treghard. 
Don de M. Henri Lavoix pfere. 

Grave par II. Lcfort, d'apres Aug*, de Saint-Aubin pour la Troupe de Vol- 
taire (1877). 



461. JETON D'ENTREES de societaire, a presenter au 
Controle. Cuivre, diam. o"'o33. 
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Face : profil dc Minerve. 
Revers : le nom de Mme Paradol (vers i83o). 
Provenant de la Collection du baron Taylor. 

Don de M. Ch. Francois, peintre, ancien secretaire du baron Taylor, donl il 
a ^crit la biographie (d^cembre 1890). 



462. BOIS DE LA PORTE DE CORNEILLE. 

Petit cadre rond,cuivre, contenant sous verreune petite croix accompagn^e 
de cette inscription : 

« Cette croix provient du bois de la porte de la chambre od est n6 Pierre 
Corneille dans la maison rue de la Pie, r 17, k Rouen, le 6 juin 1606. > 

Voir le n" 842. 



463. SOPHIE ARNOULD, de TOpera. Gouache. 

Auteur inconnu. 



464: THEAULON. iMedaillon bronze, diam. o'^iS, 

par V. M, Dorr el pere (1842). 



465. ALFRED DE MUSSET. Dessin aux deux crayons, 
h. o"'42, 1. o™34, par Eugene Lami (1841). 

Offert par M. Alexandre Dumas fils. 
Grave par Lagenisel. 



466. MADEMOISELLE OLIVIER en Cheri bin, duA/a- 
riage de Figaro. Pastel, h. o"'4o, 1. o'"35, Auteur inconnu. 

Mme Denain possedait un beau portrait de Mile Olivier par Greuze, qui 
avait fait partie de la collection H. Didier. 

10 
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467. CASIMIR DELAVIGNE. Buste pl^tre, h. 0-22, 

par Dantan (i832). 



468. EUGENE SCRIBE. Buste pl^tre, h. o"2i, 

par Dantan (Janvier 1834). 



469. URNE a tiroir en fer-blanc, h. o^Sg, coupe a deux 
compartiments, et 89 boules ivoire, blanches, rouges et noires. 

Seryaient aux scrutins du Comity de Lecture avant r^tablissement des 
bulletins de vote sigo^s. 



470. AUTRE URNE, en fer-blanc, sans tiroir, h. o"35. 



Plus aucienne. 



47L LAFON (dans Achille) , MADEMOISELLE 
BOURGOIN ET MADAME PETIT. Trois dessins a la 
plume et a Tencre de Chine, h. o'"i9, 1. o'"i5. Auteur inconnu. 



472. PEPA (Le premier acte de). Decor a Taquarellc, 
h. o*"! 1, 1. o"2o, par A. Devred (1888). 

Echantillon encadr6 des nombreux dessins de decors conser\'es aux Archives, 
signes J. Thiern , Nolau, Rube, Lavastre, Chaperon, Duvignaud, etc. 
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XXXII 

GALERIE DES ARCHIVES 

473. SAINT-PRIX. Buste plMre, h. o"6o. Par Roma- 
gnesi (181 2). 

Expose au Salon de 1812 (n* n36). 

Offert par M. Maille en 1834 : 

Comity du 29 0ctobre 1834 • « Ce jour m^me, une deputation de la Comedie- 
Fran^aise ayant assists aux obs^ques d'un de ses plus honorables pension- 
naires retires, M. Saint-Prix, et y ayant 6t6 convi6 par M. Maille, beau-fils du 
dSfunt *, le Comite arrSte qu'il sera adress6 a M. Maille une lettre de con- 
dolSance dans laquelle seront exprimes les regrets des ComSdiens Fran^ais 
etleur dSsir de possSder un portrait ou un buste du respectable devancier 
qu'ils ont perdu ». 

Corait6 du mardi 4 novembre 1834 : « II est donnd lecture d'une lettre par 
laquelle M. Maille remercie le Comite de la manifestation de ses sentiments 
pour la mSmoire de Saint-Prix et annonce qu*il se rendra le lendemain au 
theatre pour d6poser lui-mfime dans le foyer de la Comddie-Fran^aise le 
buste de son perc d'adoption k la place qui lui a ^t^ marquee par les vceux de 
la Soci^te. Le Comit6 arr^te qu'une deputation prise dans son sein accompa- 
gnera M. le Commissaire Royal au domicile de M. Maille pour Tassister dans 
la demarche qu*il se propose de faire. > 

En aoDt 1845, M. Lecl^re, peintre, propose un dessin repr^sentant 
Saint-Prix dans Burrhus. 



474. BEAUMARCHAIS, Buste pl^tre, h. o"55, 

execute par Henry Allouard (i885). 

D*apres le buste de Couriger (n* 327) pour sa statue de Beaumarchais, 
et le buste de la Society des Auteurs dramatiques (Salon de i885). 



475. PSYCHE. Maquette au lavis, h. o"^44, 1. 0^29, 

par Joachim Pizzoli (1684). 



1. M. Maille eiuit uu auclcn d uguistc dc la rue dos Lombatds, c> piUriiie dc la 
garde naiionale. Saint-Prix avail cpouse sa tante, la veuve du fabricaDt de iLOUtarde 
Maille. 
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D6cor du Palais ex^cut^ pour une reprise de Psychi au th^tre de Gu^ne- 
gaud (jeudi Soctobre 1684). 

Ce document est sign^ : Jouachin Pizzoli et contre-sign^ : La Grange, 
J. Raisin, et Le Comte. 



476. LA MfeME, montec. H. o"'68, L o"??, prof. o"57, 

par A. Devred (1889). 

Ex^cut^ pour TExposition universelle de 1889. 



477. INAUGURATION DE LA FONTAINE MO- 
LI^RE, le i5 Janvier 1844. Dessin encre de Chine, h. o^SS, 
L o"29, par E. Lepine. 

A ^t^ lithographic par E. Lupine, peintre du Palais-Royal. In•^. Lith. 
J. Rigo et O* (n* 8i3 de VIconographie molHresque), 

478. EPITAPHES DE MOLI^RE et Stances sur sa 
mort. 

Photographie de Tunique exemplaire connu, conserve k la Biblioth^ue de 
Lyon et r6duit par ThCliogravure Dujardin pour le MolUriste du r' avril 1879. 



479. AFFICHES DU XVIP SIECLE. H. o"36, 1. o"46. 

Troupe de tons Ics plaisirs, au Jeu de Paume du Dauphin. ImprimCe en rouge, 
encadrement grave (1681). 

Troupe du due d'0rl6ans k la Foire Saint-Germain. 



480. REPERTOIRE DE LA SEMAINE (xviii* siecle), 
Gravure, h. o"'37, 1. 0^22. 



48L REPERTOIRE. Gravure, h. o'"33, 1. o'"24, 

par y. Diiplessi'Bertaux (181 6). 
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482. REPERTOIRE DE LA COMEDIE-FRAN- 
QAISE (sous Louis-Philippe). H. o"35, 1. 0^22, 

par Duplessi'Bertaux. 



483. REPERTOIRE DE L'ODEON (idem). H. o^^Sp, 
L o°24. 

Theatre Royal de TOd^on. Repertoire des Comediens dii Roi. 

Grav6 par Etienne Jourdan, 

En haut les armes du Roi, la Trag-edie, la jMusique et la Comedie, 3 scenes. 
Au bas, attributs. Sur les colonnes du cadre, noms couronnes de Corneille, 
Molifere, Racine, Regnard, Gretry et M6hiil. 



484. CADRE DE MEDAILLES (8) en bronze, 

par Borrel pere. 

Nepomucene Lemercier, i833. 
Alexandre Duval, dirige par Barre, 1834. 
Mademoiselle Mars, d'aprfes A. Barre (Salon de 1848). 
Victor Hugo, i85o (Salon de i85i). 
Marie Dorval, 1834. 
Andrieux (Salon de 1846). 

PiCARD, l832. 

Scribe. 
M. xMichaud, graveur, avail offert une medaille de Duels, en novembre 1827. 



485. DUCIS. Gravure, h. o^Sy, L o"'29, par J. -J. Gord. 

D'aprfes le pastel de Mme Adelaide (iuiard. 
V'oir le n* 112. 



486. M. DE VOLTAIRE ccrivant a sa table de travail. 
Eau-forte, h. o^^SS, 1. 0^27, par L. Seni. 

VIconographie voltairienne de Desnoiresterres ne parle pas de ce curieux 
portrait d'apres nature. 
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487. RACHEL, dans la Czarine. Buste platre, h, o"*3o, 

par P. Thiaucourt (1854). 



488. PROVOST. Medaillon pl^tre, diam. o"2o, 

par V. M. Barrel p&re. 

Expose au Salon de 1859 (n* 3091). 



489. FONTAINE (Pierre F.-L.), architecte du TheMre 
(1762-1853). Medaillon pl^tre, diam. o'"2o, pary. Petit. 



490. LE FAUTEUIL du Malade Imaginaire. Aquarelle, 
h. o'"34, 1. o'"25, par V. Duvignand (1880). 

Reproduite en couleur dans le Molieriste du i" novembre 1881 par rimpri- 
merie lithographique Millet pfere et fils. 

On croyait que ce fauteuil avait et6d^truit dans Tincendie del'Odeon de 1799 : 
c'etait la tradition du theatre, iransmise par Regnier ^ Edouard Fournier. 

Des documents authentiques m'ont permis de retablir la verite dans VHis- 
toire de VOdeon (I, p. 1876), dans le MolUre (n* i, du 9 f^vrier 1879) et dans 
U Moliiriste du V mars 1880 (I, 355). 

Je n*ai done pas ete peu surpris de lire, dans le Paris R^volutionnaire de 
M. Lenotre, que ce fauteuil, reste aux Tuileries, avait re?u Robespierre mou- 
rant, le 28 juillet 1794. Source indiqu6e par Thistorien : un article du « Mon- 
sieur de I'orchestre », au Figaro du 25 Janvier 1891 ! (Note de la page 128.) 

M. L60 Claretie, surencherissant encore, a repandu dans plusieurs feuilles 
cette invraisemblable legende sous ce titre : le Mobilier de Thermidor*. 

Son article « Vari6tes » nous apprend que le t Comite de Salut public, oii 
Robespierre fut port6 de rH6tel de Ville sur une planche, tenait ses seances 
AU Louvre dans le pavilion de Flore » ; que, « quand les Comediens fran9ais 
venaient jouer devant le Roi, ils n'apportaient pas avec eux leurs accessoires; 
ils les avaient en double au Louvre, et ils les laissaient la. C'est ainsi que, le 
10 thermidor, a 2 heures du matin, le fauteuil du Malade imaginaire se trou- 
vait au pavilion de Flore, salle des Seances du Comite de Salut public, aupres 



I. Voir nolammcnt, la Revue d^Art dramatique du i5 fivricr 1891 et VEcho de la 
Semaine du 10 avril 1896. 
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de la table sur laquelle r&lait .Robespierre. Quand il glissa en bas dQ la 
table, le tribun s'affaissa dans le fauteuil d'Orgon, > 

Le fauteuil du Malade avait passe des Tuileries k la rive gauche en 1782; il 
futprSt^, en Janvier 1799, aux comediens du theatre de la R6publique, et c'est k 
cette circonstance quMl dut d'^chapper a Tincendie de mars suivant. II resta rue 
de Richelieu, oii il figure k I'inventaire de i8i5. 

L'administrateur I'a fait rem placer pour le service de la sc^ne par un meublc 
exactement semblable, et Toriginal pourra d6sormais etre conserve sans subir 
d'incessantes reparations. 



491. MOLlfeRE EVOQUANT LE GENIE DE LA 

COMEDIE POUR CHATIER LE VICE ET DEMASQUER l'hYPOCRISJE, 

Photographic, h. o"'2i, 1. 0^28. 

Reproducti9n d'un tableau attribue a Ch. Lebrun. 

Achet6 en 1868 par M. Maurice Du Seigneur, architecte, c^de par lui k la 
Ville de Paris et d^truit dans Tincendie du 24 mai 1871. 

« Ce tableau, que la photographie reproduit au tiers de sa grandeur, a fet6 
attribu6 k Mignard par Ingres, et par d'autres connaisseurs k Lebrun. Quel- 
ques-uns ont voulu y reconnaltre la mani^re de Verdier. Un critique a pens6 
que la peinture pouvait 6tre de Mile Ch6ron, elfeve de Lebrun et auteur d*une 
reponse en vers au pofeme de la Gloire du Val-de-Grdce de Molifere. » {Note 
du bibliophile Jacob.) 

Don de M. Paul Lacroix (juin 1882), qui Tavait expos6e en 1873, au Jubil6 de 
Molifere (n* 71). 

Reproduit par Duvivier et Huyot dans la Mosaique du 3i mars 1877. 

492. MADEMOISELLE CLAIRON. Medaillon plMre, 
ovale, h. o'"6o, 1. o"42, execute par Louis NocL 

D'apres la medaille de 1764 (Voir le n' 469) pour la restauration du tombeau 
de la tragedienne au cimetifere du Pfere-La-Chaise (Section 20), oil il est ex6cut6 
en ciment m^tallique. 

493. PROVOST pere (J.-B.). Pastel, h. i^^oo, 1. o^'So, 

par A. L. Galbrund, 

Expose au Salon de i855 (n 3146). 
L6gu6 par M. H, Provost fils (juin 1887). 
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. 494. EMILIE DUBOIS. Photographie color iee, ovale, 

A/. Alophe. 

Don de Mme Quoniam, soeur de la comedienne (novembre 1891). ' 

\ 



. 495. WORMS (Gustave), dans Don Carlos de Hernani, 
peinture, h. o"'62, 1. 0^*40, par Albert Maignan. 

M. Worms en possede une s^pia faite par I'artiste. 



496. MOUNET-SULLY. Peinture, h. o»"25, 1. o»20, 

par A. Mengin (Etretat, 1875). 

Expos6 au Salon de 1879 (n* 2io3). 

L6gu6 par M. Alexandre Mathis en novembre 1889. 



497. SARAH BERNHARDT. Peinture toile, h. i-gS, 

r 

I. I '"00, par P. Parrot. 

Expose au Salon de 1875 (n* i593). 

Legs deM. Emile de Girardin (testament du 3o aodt 1880). 



498. SARAH BERNHARDT, dans TAefoiora. Peinture 
sur porcelaine, par Mile Marie Besson. 

Don de Mile Besson (fevrier 1891). 



499. MADEMOISELLE MARIE MULLER, dans 
Ic^ Duchesse Martin [1884). Dessin au crayon, buste, 

par Mme Doiix, 
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XXXIII 

CABINET DU SEMAINIER 

500. LES SOCIETAIRES DE LA COM^DIE EN 
1894. Peinture toile, h. o'"86, 1. 2""3o, signe : Louis Beroud. 



Expose au Salon de 1894, n* 162. — Don de I'auteur (juillet 1896). 
Le centre de ce triptyque coniprend de gauche k droite : 



M. de F^raudy dans 


\ JeanBonnin. 


Frangois le Champi. 


— Worms. 


Alceste. 


Le Misanthrope. 


— Got. 


Poirier. 


Le Gendre de M. Poirier. 


— Le Bargy. 


Marquis de Presles. 


Id. 


Mile Reichenberg. 


Jeanne Raymond. 


Le Monde oil Von s'ennuie. 


M. Boucher. 


Acaste. 


Le Misanthrope, 


— J. Claretie. 


En tenue de soiree. 


Mme B. Pierson. 


Philaminte. 


Les Femmes savantes. 


M. Berr. 


Crispin. 


Les Folies amoureuses. 


Mile Ludwig. 


Lisette. 


Id. 


— Marsy. 


Catarina. 


La Migire apprivoisie. 


— Broisat. 


Araminte. 


Les Fausses Confidences. 


- Kalb. 


Toinette. 


Le Malade imaginaire. 


Mme Barretta-Worms. 


Victorine. 


LePhilosophe sans le savoir. 


xM. Truffier. 


Arlequin. 


Arlequin poli par Vamour. 


Mile Muller. 


Rosette. 


On ne badine pas avec Vamour 



Panneau droit : 






Mile Dudlay. 


Zaire. 


Zaire. 


M. Baillet. 


Don Cesar de Bazan. 


Rux-Blas. 


— Mounet-Sully. 


CEdipe. 


(FJipe-Roi. 


— Silvain. 


Auguste. 


Cinna. 


— Albert Lambert. 


Rodrigue. 


Le Cid. 


Panneau gauche 


• 
• 




M. Coquelin cadet. 


Scapin. 


Les Fourberies de Scapin 


— Laugier. 


Amolphe. 


L'Ecole des Femmes. 


Mile Bartet. 


Berenice. 


BirMce. 


M. Leloir. 


Harpagon. 


L'Avare. 


— Paul Mounet. 


Conrad le-Lou p. 


Par le Glaive. 
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M. Prud'hon est le seul Soci6taire actuel qui manque. Mme Pauline Granger, 
qui n'a pris sa retraite que le 3i mai 1895, devrait 6galement y figurer. 
Reproduction par la photographic. 



501. MOUNET-SULLY. Buste pl^tre peint, h. 0^70, 

par P. Oge (1893) 

En Ar6tin, couronn^ du laurier d'or. 
D'apr&e un moulage sur nature. 



502. UNE LECTURE A LA COMEDIE-FRAN- 
QAISE (en i83o). Peinture toile, par Gaston Thys. 



C*e8t une copie du tableau de Heim, expos6.au Salon de 1847 et conserve au 
Mus^e de Versailles. 

Le foyer de la Com6die. Andrieux, debout devant une table, lit un manuscrit. 
A ses c6t6s sont assis Arnault et Baour-Lormian. Les autres personnages 
repr^sent^s sont, de gauche k droite : 

Casimir Bonjour, d'Epagny, de la Ville de Mirmont, Alexandre Duval, 
Mile Mars, Planard, Emile Deschamps, L6on Hal^vy, baron Taylor, Briffaut, 
Emmanuel Dupaty, Mme Ancelot, Soumet, Samson, Mile Duchesnois, Alfred 
de Vigny, Jules Lefebvre, Fr^d^ric Souli^, Arnault fils, Nanteuil, Liadiferes, 
Guiraud, Jouy, Etienne, Pigault-Lebrun, Nodier, Chateaubriand, Mazeres, 
Mme de Bawr, Empis, N. Lemercier, Viennet, C. Delavigne, A. B6raud, Ance- 
lot, Lebrun, Melesville, Scribe, Victor Hugo, Firmin, Michelot, Alexandre 
Dumas et un inconnu. 

En tout, 46 portraits. 

Cette lecture est imaginaire. Quand Andrieux lut son Junius Brutus, le 
26 mai 1828, il n'y avait ni Victor Hugo, ni Chateaubriand, ni aucun auteur, 
mais seulement le Comit6, compose de MM. Lafon, Michelot, Cartigny, Monrose, 
Firmin, Menjaud, St-Aulaire et Samson. 

Commande par TEtat en 1887, attribue k la Com6die en 1889. 
D6pos6 provisoirement k la Bodini^re, faute de place. 
L'esquisse appartenait k M. Moreau Chaslon. 
Voir la Gazette des Beaux-Arts du 1" d6cembre 1896. 
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503. MOLII^RE. Profil d'apres Houdon^ 



par A, de Saint- Aubin. 



Cuivre original. 

Don de M. Paul Beurdeley (decembre 1892). 



504. LE SAG^ (Portrait presume de). Peinture toilc, 
h. o"97, 1. o"";!. Auteiir inconnu. 

Achete 25o francs k M. Olivier de Gourcuff (decembre 1892). 



505. LA MUSE DE MOLI^RE. Eau-forte d'apres 

Taquareile de Louis Leloir. Epreuve d'artiste sur Japon, h. o'"34, 
1. o"25, par Eugene Champollion. 

Expose au Salon de 1895, n* 4092. 
Don de Tarliste (mai 1895). 

L'original, qui appartenait ^ M. D. Jouaust, a M grav^ par L. Flameng. 
pour I'edition de Moli^re in-80, illustr6e par Louis Leloir. 



503. FRANgOIS PONSARD. Medaille bronze, diam. 
o™5o, par V.-M. Barrel (1870). 

Ex6cut6e pour I'inauguration de la statue de Ponsard k Vienne (Isfere). 

Offerte en octobre 1896, par M. Alf. Borrel fils, avec les cliches de la m6me, 
ex6cutee avec un revers different pour la Collection des hommes utiles (Admi- 
nistration des Monnaies). 



507. JEANNE SAMARY. Peinture toile, 

par P. A. Renoir (1877). 

Expose au Salon de 1879 (n* 2528). 
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508. THIRON, dans le Malade imaginaire. Peinture toile, 

par A. Bach. 



509. MOLE. Buste marbre, h. o°75, par G.E. Muhlenbeck. 

Command^ par rAdministration des Beaux-Arts ; entr^ en novembre 1896. 



510. MADEMOISELLE NATHALIE a dix-huit ans. 
Peinture toile, ovale, h. o"8o, 1. o"'63. 

sign6e : Eugene Deveriaj 1834. 

Don de M. Ch. Denizet (novembre 1896). 



511. MADAME ARNOULD-PLESSY. Miniature ovale, 
h. o""o64, 1. o"o53, par Mile A. Delvitle-Cordier (i860). 

Don de Tartiste (d^cembre 1896). 



512. MADAME ^MILIE GUYON. Miniature ovale, 
h. o'"o67, 1. o"o53, • par Mile A. Delville-Cordier (1868). 

Don de Farliste (ddcembre 1896). 
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